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ІІЙUN MANIFESTE POUR 
LA DEFENSE DU FRANÇAIS Petites Nouvelles 

D’nn Peu PartoutPlus bas vous trouvâtes le Mani
fest* de la jeûna génération c&na- 
dlenne-françolse. H nous intéresse 
en Acadie tout autant qu’aüleuxs. 
Aussi le priions-noue avec l'espoir 
qu’un grand nombre de nos acéjis- 
tes l’endossera.

Nous vous conseillons d’attacher 
ce manifeste à des feuilles blanche» 
que vous feres ensuite recouvrir de 
signatures, tout spécialement de cel
les des officiers et des membres des 
cercles.

1NQ SOUS LE NUMLKi 4KLATS DOMESTIQUES 
J NOUVELLE-ECOSSE 14 EDMUNDSTON, N.-B., 2 MARS, 1933. VINGTIEME ANNEE

- - - - - - - - - - - - - £!?*** Halifax, N.-E., 28 — Cinq prêtres 
de l’anchktiocèse de Halifax ont été 
élevés à la dignité de prélats do
mestiques par le Souverain Pontife 
Pie XI. Ce sont le très révérend Tho
mas P. Currem, de la paroisse de St- 
Patrioe, Halifax; le très rév. Char- 
’.es-E. McManus, recteur de la cathé
drale de Ste-Marie, Halifax; le très 
rév. W.-E. Young, curé de St-Am
broise. Yarmouth; te très rév. M. D. 
Oameron.curé de Ste-Anne. EEbrook 
et le très rév. I. D. Cameron, de Ha
milton, Beimudes.

7
t>ans la ligue localeLégislature du N.-B. S. E. Mgr MELANSON 

QUITTE CAMPBELLTON 
POUR GRAVELBOURG

DYSART RECOMMANDE 
LA RECIPROCITE AVEC

LES ETATS-UNIS

o
C. de COLOMB 

FRASER PULP SUR 
PIED D’EGALITE

OUVERTURE 
DE U SESSION 

PROVINCIALE
LE MANIFESTE

Les journaux français ont presque 
tous publié le Manifeste de la Jeune 
Génération; on l’a commenté, depuis 
Québec jusqu là Ottawa, à peu près 
partout favorablement. П n’indique 
donc pas que les réclamations d’un 
groupe de jeunes gens de Montréal, 
mais un état d’esprit qu’il convient 
de souligner fortement. C’est ce ma
nifeste que nous soumettons mainte
nant au public du Canada français 
tout entier. Nous lui demandons de 
le relire et de l’appuyer de sa signa
ture. Noue rappelons ici nos princi
ples réclamations

CE QUE NOUS DEMANDONS 
1. — Le français est langue offi-

! -Vi' î

ties Chevaliers remportent la victoire 
dimanche après-midi, est égalisent 
le total des points pour les deux 
premières joutes de la série finale. 
Une dernière partie à jouer.

Le discours du Trône. — On veut pra 
tiquer réconomie. — Le transport 
— La Conférence Impériale et le 
Nouveau-Brvriewtck. — Moissons 
plus abondantes. — Le charbon de 
Minto.

Le nouvel évêque célèbre sa première messe pontificale 
dans son ancienne église paroissiale, en présence 
du Délégué Apostolique. — Il reçoit les homma
ges et les adieux de ses anciens paroissiens, di
manche, alors qu’il part pour son diocèse lointain.

Le chef de l’opposition provinciale se prononce en fa
veur d’une politique d’économie. — Un bill pour 
maintenir la réduction (Je 10% sur les indemnités 
et les salaires.

-

FEU Mme E. SENECHAL

POUR LE CHAMPTONAT Rivière-du чГххцр, — A la Rivièae- 
du-Іхщр, le 20 février, à l’âgî de 6n 
ans et 3 mois est décédée Dame He- 
riette D Amours dit Couibon, énovse 
de M Eusétoe Sénéchal.

Les funérailles ont eu lieu je- * 
à 9 heures en l’église St-Pairice d- 
Rivière-du-Loup.

EXPOSE PEU FRBOTBLE DISCOURS DU PREMIER MINISTRE, HIER Dimanche dernier environ quatre 
Fredericton, N. B., — L’hon. Hugh- <*№ts personnes ont été témoins de 

F. MdLeen, lieutenant gouverneur de H J™*e de hockey entre l'équipe de» 
la province a Inauguré Jeudi qiidl la O. de Colomb et celle de FTaeer Pulp 
3e session de U 17e législature en' leur course vers le champdonat 
mettant la députation en garde соп- <Ц ht Ugue locale, 
tire les dépenses piâtitques dans I'é- . tae Trtotitoree remportèrent la vic
iât de choses actuel. M» par un score de 2-а. égalisant

Le discoure du trône n'est guère ***1 les chances avec leurs adirer- 
□réels dans l'exposé de la législation «toes qui avaient gagné la 1ère par- 
nouvelle. E se contente de dire: "On tté du détail par 1-0. 
va soumettre à votre examen divers La partie suscite beaucoup d’inté- 
projets de loi tendant à amender r*t- Ies deux équipée comptent des 
les lois statuaires de la Province.” partisans enthousiastes. David comjp 

Au sujet du transport le-Heutenamt ** Pr«nier point de la joute sur 
gouverneur rappelle que les provinces u* lanc^ du centre de la glace qui 
Maritimes se sont unies récemment W** Laporte par surprise. Le deuxiè- 
nour un référé à la Cour Suprême 1716 P0^ fub enregistré par Gagné 

SUT une passe de David, près des fi
lets de Laporte. L'unique point des 
Pulp fut copipté par Dickie à la sui
te d’une superbe montée, déjouant 
tous ses adversaires.

I ' TOUCHANTS ADIEUXFrédéric ton, N. B. — L’hon. C. D. 
Richards, premier ministre de la pa- 
ivnce, a présenté un bill à la légis
lature, vendredi dernier pour main- 

délie du Canada autant -que l'an- J і^діт la réduction de 10 pour cent 
g’ftis. Ce qui n’empêche point oertai- sur ^ indemnités parlementaires 
net puMIcatiotia fédérales d'être ré- „«s députés et sur les salaires des 
durées exclusivement en anglais. Au- membres du Conseil Exécutif. Les 
tre anomalie non moins grave: la honoraires du cJieH de l'opposition 
monnaie d'un Etat Wttngue est uni- Jl0nt également affectés 
lingue. Nous protestone contre cet 
état de choses qui consacre la supé
riorité d’une race pour l’humiliation 
de l’autre.

И. — Nous entendons que l’on ne 
dénature point la pensée des Pères 
de la Confédération, nous voulons 
nue les nôtres soient équitablement 
représentés dans le fonctionnaris
me d’Etat. Nôus payons notre part 
d'impôt; c’est notre droit d’exiger 
une représentation équitable dans 
tous les ministères fédéraux.

m. — Ce que nous demandons à 
Ottawa, nous le demandons égale
ment aux nôtres et à tous ceux qui 
" '•a-iquent l’indiustrle et le commerce 
*ans la province.

Cette question de l’industrie et du 
commerce pose un problème beau
coup plus grave et de plus grande 
amm'eirr. Les Canadiens français 
sont en train de devenir chez eux un 
vaste peuple de-prolétaires. Nous de
mandons à nos pdlltiques et à nos 6- 
conomlstes de redresser cette situa
tion.

;
A FREDERICTON Camipbellton, N.-B., 27 — Son Ex

cellence Mgr Louls-J oseph-Arthur 
Melanson, sacré deuxième évêque de 
Gravelbourg, Saskatchewan, est par
ti hier soir pour Rimouski, en route 
pour le diocèse lointain dont la char 
ge lui fut récemment confiée.

Les fêtes du sacre, commencées 
mercredi dans la cathédrale de Cha
tham, se sont continuées dans la pa
roisse Notre-Dame-des-Neiges de 
Campbell ton. où il était curé depuis 
13 ans.

UE DEBAT
MORT TRAGIQUE 
DU PRESIDENT DES 
DOMINION STORES

Toronto, 27 — M. William J. Pent- 
l&nd, 45 ans. président de Domin e 
Stores, Limited, s’est tué samedi irr 
Lin, lorsque son automobile frappa 
les bornes d'une zone de sécurité sur 
l'avenue St-Clair, en cette ville. M 
Pen Hand revenait de Montréal, et il 
était à une faible distance de chez 
lui, quand l’accident se produisit.

M. Frederick Main, qui passai* 
dans son automobile à ce moment 
stoppa aussitôt et se précipita ver? 
la machine endommagée, pour cons
tater que M. Fentiand avait cessé de 
vivre. Il s'était fracturé le crâne dan 
le choc qui l’avait lancé en avi-- 
M. Pent land était seul à oe moment, 
et Гоп croit que dominé par la L 
figue il s'était endormi au volant.

—En signe de deuil, tous les m 
gasins de cette chaîne étaient fer"* 
lundi après-midi, de 1 heure à 3.00

Quelques autres bills et des denmn 
des de renseignements ont été les 
seuls activités de la Chambre avant 
l'ajournement la semaine derrière.

La députation s’est remise au tra
vail mardi et le premier discours fut 
celui du chef de l'opposition

1
! m be nouveau prélat célébra sa pre

mière messe pontificale pour ses pa
roissiens et l’église était remplie à 
capacité jeudi matin. Son Ex
cellence avait pour diacre et sous- 
diacre d'office M. l'abbé J.-A. God- 
bout, curé de St,-Hilaire, M. l’abbé J 
V. Pittman, curé de Richibouctou. 
Ses assistants étaient MM. les abbés 
Edgar Miville, curé de New-Rich
mond et A.-J. Babineau. curé de Ro- 
gersville, N.-B., Son Excellence Mon
seigneur Andréa Casuio, Délégué A- 
postolique du Canada et Terre-Neu
ve occupait le trône assisté de M. 
l'abbé J.-A. Sabourin, St-Pierre-Jo- 
ljs, Manitoba; représentant de Son 
Excellence Monseigneur A. Belli veau 
evêque de St-Boniface, et de M. l'ab
bé N. Savoie, curé de Petit-Rocher, 

Lé R. P. J.-L. Quélo, Supérieur du 
Collège Sacré-Cœur. Bathurst, N. B. 
était maître des cérémonies. Un 
grand nombre de prêtées, du diocèse 
et d'ailleurs, étaient présents au 
sanctuaire.

Monseigneur Melanson adressa la 
parole en français et em anglais et 
présenta les voeux de ses paroissiens 
au Délégué .Apostolique. Monsei
gneur Andréa Cassulo, qui remercia 
Mgr Melanson, de ses bonnes paro
les et rappela la belle visite qu'il a- 
vait faite à Campbell ton en 1923.

La chorale Notre-Dame des Neiges 
rendit le chant pour la circonstance 

UN BANQUET
A midi et demi, un banquet somp

tueux fut servi aux dignitaires et au 
clergé présents à la Maison Mère 
des Petites Sœurs de ГAssomption. 
AU delà de cent convives s’y rendi
rent. Son Excellence le Délégué A- 
postolique présidait, ayant à sa droi
te le nouvel évêque de Gravelbouig 
a à sa gauche M. G. E. Granbois, 
P. A, vicaire capitulaire du diocèse 
de Gravelbourg.

M. l’abbé F. M. Lanteigne, V. F , 
curé d’Atholville, présenta au Délé
gué Apostolique les voeux du Cierge. 
L parla en français. M. l’abbé A. A. 
McKinnon, ouré de Blarkville, pré
senta les vœux du Clergé en anglais.

M. l’abbé Bo nave nuire Poirier, au
mônier des Chevaliers de Colombè 
Conseil Dollard, de Montréal, fut un 
des orateurs de la circonstance et fut 
suivi de Monseigneur Melanson qui 
iemercia les orateurs pour leurs bons 

... , souhaits. Le dernier orateur sur le
L équipe de hockey de l’UnWersi- pIOgramme fut Son Excellence le Dé 

té Laval, qui en était à sa deuxième! ^gué Apostolique, 
visite de la saison à Edmund s ton, a Mgr Cassulo partit de Campbell ton 
triomphé de nouveau sur nos porte- pour Ottawa, jeudi soir, 
routeurs vendredi soir, à l'aréna Ba- Après ]a grand’messe, dimanche, 
ohelor. Le score, cette fois fut de 4 une adresse en français lui fut lue 
a 1 en faveur des visiteurs. par le Dr L.-G. Pknault, une autre

Іеє Joueurs locaux firent du Jeu en anglais par M. W. J. 8. Walsh, et 
pour le moins aussi brillant que leurs me bourse substantielle lui fut pré- 
adversaires, mais ils furent malheu- tentée par ses anciens paroissiens, 
reux dans leurs tentatives pour s. E. Mgr Chiasson, qui était aussi 
compter. Plusieurs montées sense- présent A la messe solennelle, dit sa 
tionneMes, qui semblaient de nature gratitude à son ancien vicaire-gé- 
à leur procurer un point, sont, deve- néral pour les oeuvres qu'avec zèle 
nues peines perdues parce qu’un co- il avait développé dans son diocèse 
équipier n’était pas là au moment et lui souhaita le encres dans son 
propice pour saisir une passe. C’est, nouveau champ d’apoetolat. 
tmsi que plusieurs élans, partir aile- Mgr Melanson répondit en termes
rement de Dickey, furent inutiles, touchants, et après avoir remercié 
l«s universitaires, firent du jeu p.us ses paroissiens de leur co-opération, 
combiné, et il leur valut la victoire, tes incita à continuer leur bon tra- 
Cependant Hamel réussit deux vall. 
pointe sur des montées individuelles - f

touchant le Maritime Freight Ratas 
Act, l’objet cherché étant de con
server à ces provinces certaine tarifs 
de faveur qui leur étaient assurés par 
cette loi.

П est question dans te discours des 
heureux résuütivts que la conférence 
impériale de l’été dernier aurait eus 
pour to province “dont le commerce 
serait grandement activé per un ra
justement du change", dit le lieute- 
rant-gouvéroeur.

L’HON. M. DYSART 
Ouvrant le débat sur l'adresse en 

réponse au discours du trône. Vî chef 
de l’opposition, l’hon. A. A. Dysart, 
a prononcé un discours d’une heure 
et quarante minutes.

Il a recommandé le commerce ré
ciproque avec les Etats-Unis, et la 
réduction des dépenses provinciales 
au plus strict nécessaire. Déclarant 
qu’on doit éviter de nouvelles taxes 
M. Dysart ajoute que la limite des 
taxes a été atteinte et que le peuple 
n’en peut payer davantage.

Le chef de l’opposition offre la 
coopération de son parti au gouver
nement dans tout effort sérieux que 
celui-ci tentera pour réduira les dé
penses.

C. de COLOMB: — Bob Ritchie, 
buts; Copie Leblanc, Doc. Hébert, 
défenses; Milo Gagné, C. David, Kit 
O nef! let, Réné Martin, Pit Rousseau, 
K. Sarl&bous et Louis Perron, avants, 

FRASER pulp : — M. Laporte, 
buts; Fred Fournier, Don, Adams, 
Léo Martin, dépenses; Max, Georges, 
GéraLd Fournier, Snap Dickie, Hec
tor lévesque, Archie Fraser, avants.
' Arbitres: Don Fullerton et Ernest 

Picot.

%
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La situation de l’industrie fores
tière est encore Incertaine, mais le 
sol a produit abondamment, et la va
leur globale des moissons a augmenté 
oar rapport à celle de l’année précé
dente. Voici pour les mines :

“Je suis heureux de constater que 
!a production du charbon à la mine 
Minto a été grandement activé en; •
ces derniers temps par suite d'uni , ГЦЦ61 2-0aené (C.
emploi plus considérable de la houU-' 5* 3JDIckey (Fraser Fulp)
le du Nouveau-Brunswick par les Fournier, Copie Le-
cheminis de fer et les usines de pe- He*>erti Leveeque, David,
nier d'où un accroissement de l’em- troisième Période: Pas de point, 
ploi dans cette région.”

§
L'hon. A A.. DYSART, chef de l'op

position provinciale qui a ouvert le 
débat sur l'adresse en réponse au 
discours du trône, mardi dernier.

L’hon. C.-D. RICHARDS, premier 
ministre de la province, qui a pro
noncé un important discours hier 
après-midi, à la législature de Fre 
dericton.

PUBLIC ECOEURE 
DES VUES SEXUELLES

New-York, 23 — Samuel Goldxv 
cinéaste, que personne ne songer* 
à qualifier de puritain ou de prud- 
lancé une bombe dans la dtrectlo 
des vues "sexuelles" hier soir.

"Ces films immoraux ont vu leur 
meilleurs jours, s’écrie-t-il. Le sex 
et la pègre sont choses du passé au.-- 
si bien que le journal d’hier. Je cro 
très sérieusement qu'il est temps 
: ctourner aux films vêtus et de 
laver des éclaboussures et des ord 
res de ces dernières années. Je - 
que les belles vues du bon v 
temps auraient l’effet d'un cour 
d’air frais dans une atmosphère 
ciée par une avalanche de sexe e 
gangsters infligée à l'industrie."

SOMMAIRE
Première Période:!-David (C. de 

Colomb). Punitions, Geo. Fournier,СЕШЛ/* IRE DANS 
LA FAMILLE DAIGLE

APPEL AU PEUPLE 
CANADIEN -FRANÇAIS LA RECIPROCITE

Parlant de l’échange commercial 
l’hon. M. Dysart affirme que les E- ' 
Lata-Unis sont le marché naturel 
pour les produits du Nouveau-Bruns 
wick. Si le gouvernement demandait, 
aux autorités fédérales de s’enten
dre avec les Etats-Unis pour la ré-

Nous faisons donc appel à la jeu
nesse, à toute la jeunesse de notre 
race: à la Jeunesse universitaire, à 
a Jeunesse des collèges et des écoles 

à la Jeunesse ouvrière, à la jeunesse 
agrtgpüe. à la Jeunesse profession- 
refile. Que dans tous les domaines df 
la vie nationale le souci s’éveille, ar-1 ciprocité commerciale, il peut être 
•tent, de réoonquêrir les positions assuré de l'appui de tous les députés 
peitiues, de faire meilleur l’avenir de la gauche.
C'est à un vaste labeur intellectuel, 
littéraire, artistique, scientifique, é- 
conomique, national, que noue, les 
jeunes, sommes conviés par les exi
gences de notre tempe. Souvenons- 
nous que nous
chez nous que si nous devenons di
gnes de l'être.

UN MARATHON 
EN RAQUETTESM. Alexandre Daigle de St-Charles 

de Kent célèbre son 100e Anniver-

La date de la rencontre décisive 
du championât, entre ces mêmes 
clubs, ne peut être fixée, à cause de 
la température incertaine. П est pro
bable cependant qu’elle ait lieu de
main soir ou dimanche.

A EDMUNDSTON9t-Char1 as (Kent). — Une nom
breuse réunion de familles Daigle 
a célébré ces jours derniers le 100e 
anniversaire de naissance d’Alexan
dre Daigle, qui fut fabricant de pom
pes en bois pendant plus d’un demi 
siècle, et cultivateur.

Le vénérable jubilaire demeure fi
xée son fils Joseph à St-Charles,, où 
se trouvent quatre générations de la 
famille.

M. Daigle est en excellente santé, 
particulièrement depuis un an. Ses 
-mis font remarquer avec fierté que 
ie vétéran cultivateur se rase tou
jours lui-même régulièrement.

Un Télégramme de 
la Cité Vaticane

Nous apprenons, non officiellement 
cependant, que le Club Bachelor 
a l’intention d’organiser pour le 12 
mars prochain un marathon de ra- 
quetteurs. La distance à parcourir 
serait de St-Hilaire à Edmundston et 
les concurrents finiraient la course 
dans* ГArena Bachelor.

On dit également que Fit Dufour 
de Notre-Dame du Lac sera proba
blement l’une des attractions du ma 
rathon, quoique les prix ne seront 
offerts que pour tes résidants du corn 
té de Madawaska.

M. Antoine Lévesque de St -Hilaire 
est l'un des promoteurs du prochain 
marathon.

L’ECONOMIE
Le chef de l’opposition fait une 

analyse de la situation financière de 
la province, montrant que la àetfe 
a doublé depuis 1884 et qu’elle at
teint maintenant $86,000,000 avec seu 
lement $6,000,000 ш fonds de réser
ve. H faut environ 13,500,000 des re
venus de la province, pour couvrir 
les intérêts et le fonds d’amortisse
ments annuel, et ceci avant de faire 
aucune dépense pour les services pu
blics.

M. Dysart trouve qu’il n’y a ou'une 
politique à adopter pour le présent 
et c’est celle de l'économie la p'ua 
stricte dans tous les départements, 
mais en particulier dans le départe
ment des Travaux Publies où les ex
travagances sont les plus fréquentes.

Le premier ministre a prononcé 
son discours hier mais nous n’avons 
pas encore pu en prendre connais
sance.

GULLIVER EN VILLE© A l’oocasoin du Sacre de SE. Mgr
LJ A. Melanson, le 22 février 1933, Nous apprenons que Bill Gulliver 
Monseigneur l’Evêque de Chatham t%st arrivé en ville, ce Noua
avait adressé au Très Saint Père un 
télégramme - d'hommages conçu ?n 
ces termes :

Eminence Oaitl. Pareil!,
Cltta deü Vatfca.no.

VENIOT RETOURNE 
AU PARLEMENT

Bathurst. N.-B. — L’hon. Dr P. 
re J. Veniot, MP . est assez bien ré 
tabli de la maladie grave qui le 
naît depuis quelque temps, et p1 
maintenant retourner à la Ch&mb 
des Communes.

Il est parti pour Ottawa, ces Jo 
uetrniers.

ignorons s’il vient ici pour prendre 
part à la dernière joute du détail 
pour le championât local.

Nous demandons aux générations 
qui nous précèdent, et que cette 
question intéresse autant que nous, 
de coMaborer è la tâche commune. 
Qu’elles appuient de leur expérience 
et de leur sagesse notre jeune en
thousiasme.
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Une Jeune Fille 
Meurt à Ste-Agathe

r.Le Délégué Apostolique, sei
ze Archevêques et Evêques, deux 
cents prêtres et milliers de fidè
les réunis à Chatham, N.-B., oc
casion Sacre Evêque de Gravel- 
bourg déposent aux pieds du Sou 
verain Pontife, hommages de vé
nération, fidélité, obéissance et 
sollicitent Bénédiction Apostoli-

La Cie Fraser 
Construirait 1Ste-Agathe, Me (DjC.8.) — Le 23 

courant avait lieu les funérailles de 
Dorothé Michaud décédée 1e 22 à 
l’âge de 19 ans, après un mois de ma
ladie à l’hôpital d’Eagle Lake. Elle 
était la Alite aînée de M. et Mme A. 
R. Michaud de Ste-Agathe, Maine. 
Outre son père et sa mère, elle laisse 
ses frères et sœurs: Valère, Priscille, 
Georgette, Fernand, Clarence.

Les porteurs étaient : Rosario 
Franck, P. P. Dufour, Etoile Gagnon 
Emile Chassé, Ronaldo Chassé, Hen
ri Michaud.

Suivaient le coups: M. et Mm; A. 
R. Mtahaud, Valère, Prisci.le, Geor
gette, Fernand, Clarence Michaud, 
M. et Mme François Faucher de 
Grand Isle, Mtae J. H. Audtben, Mlle 
Cécile Audibert, M .et Mme Wellie 
Audibert, M. Johnny Audiben, de 
Fort Kent, M et Mme Wilfrid Du
four, Ste-Agathe, M. Eloi Michaud, 
Frenchxrille.

Une foule nombreuse forma le ouv- 
rège qui accompagna la dépouille 
mortelle de la maison mortuaire à 
і église, où M. l’abbé Buhrer, curé de 
la paroisse, chanta le service qui eut 
lieu à 9^4 heures.

Tributs Floraux: M. et Mme Wil
frid Dufour, la famille Du gai, Fran
çois O’Grady, Irma Dugal.

Bouquets Spirituels: Elèves de deu 
xième année,, High School, Мли; Мі- 

I chel Michaud, J. H. Audibert.

LA COUR REMET 
VERIGIN EN LIBERTE

Halifax. N. E., 27 — Libéré sar.i» 
di par un ordre de la cour et n 
vent plus à redouter sa déportatio 
en Russie. Peter Verigin, chef de 
Doukhobors du Canada, a pu cause 
librement avec ses lieutenants, "nier.

U a exprimé son intention de quit
ter le Canada, ajoutant que la or 
tique future des colonies de Doute'- 
hors qui sont sous son contrôle 
un secret entre Dieu et lui.

•ENCORE UNE PETITION ?” 
"Encore une pétition?” diront les 

*~emfiques. en se croisant les brat; 
"encore une liasse de papier qui ha 
•foimlr dans les tiroirs d'Ottawa?" 

Nous rappelions à ces braves gêna, 
•w croient fort intelligents, de ne 

•'■»n faire, que nous vivons en dé- 
•^orratie. Nos représentante, handl- 

par les exigenres de parti et 
ie ua ironage, ont besoin de se sentir 
a trouvés quand fis réclament 
nos droits. SI noue ne manifestons 
pas clairement notre volonté, nous 
aurons mauvaise gr&oe à leur re
procher leur intidlence.

Le temps est éminemment propice 
au lancement d’un mouvement com
me celui-cl. La crise économique a 
plongé l’univers entier dans le ma
rasme. On sent désarmais le besoin 
de la coopération; Гindividualisme 
ь „si tué à moitié. H s'agit d’avoir 
l’audace de commencer.

SIGNEZ LE MANIFESTE 
Nous voulons le plus nombre de 

signatures possible. On sollicitera 
pàut-étre la vôtre. Signez généreuse
ment. Des listes circulent actuelle
ment à travers le paye On peut 
•’en procurer à 1207, rue St-Hubert, 
Montréal, P. Q. Les sociétés patrio
tiques en possèdent des exemplaires.

On peut détacher et signer le cou
pon ci-dessous et l’envoyer à 1207, 
rue St-Hubert, Montréal.

L’UNIV. LAVAL 
GAGNE UNE 

SECONDE FOIS

4:
Des Ecluses I..f -que.

EVEQUE DE CHATHAM.
Voici le texte de la réponse : — 

Citta del Vatfcano, 
via St. John. NB. Fetoy 23 1933 

Evêque,
Chatham, N.-B.

Très sensible hommages ex
primés occasion sacre nouvel E- 
vêque Gravelbourg, Saint Père 
formant voeux très fé- іпЛ mi
nistère pastoral Elu du Seigneur, 
envoie tous présente Bérriâ’ction 
Apostolique Implorée.

CARDINAL PACELLI.

DANS QUEBEC

Quebec, — La Gazette Roya’e de 
Québec annonce que la Fraser Com
panies. Limited d’Edmunriston. a 
l’intention de construire une éeiuse 
sur le Stone Brook, canton de Dier 
court, comté de Rimouski, et une 
autre sur la rivière des Aigles, tribu
taire du Lac des Aigles, dans ’з can
ton Bédard, comté de Rimouski.

Les plans et spécifications de l’en
treprise ont été envoyés au dépar
tement des Terres et dus Forêts de 
Québec.

A EDMUNDSTONТ.ЕЯ Ш.ТД
L’hon. M. Loger secrétaire pro

vincial, a présenté un bill dont l’ob
jet est d’empêcher les personnes qui 
reçoivent l’assistance sous la loi du 
chômage de perdre le droit de vote.

Plusieurs pétitions ont été présen
tées pour des bills permettant à di
verses munlcipelittés d’augmenter 
leurs pouvoirs de faire des emprunts 
temporaires, entre autres, la muni
cipalité de Suntoury, celle de „Char
lotte, celle de la ville de St-Stephen 
et celle de York.

L’hon. M. Richards a présenté un 
bill pour modifier la loi du mariage, 
Cet amendement exige que cinq 
jours d’avis soit donné pour tous les 
mariages, excepté dans des circons
tances extraordinaires. Les membres 
du clergé devront, dans leurs re
tours officiels, expliquer- la nature 
de ces circonstances.

L’hon. M. Richards a présenté un 
autre projet de loi modifiant la loi 
des écoles et, en vertu de cet amen
dement, les commissaires d’écoles ne 
seront pas contraints de recevoir 
gratuitement les élèves qui ont ter
miné le cours académique.
le premier-ministre a soumis un 

bill pourvoyant à une réduction tem
poraire de dix pour cent dans les 
salaires des membres de l'exécutif et 
des députée.

L’hon. M. Dysart a demandé des 
renseignements sur les revenus des 
licences pour enseignes le long des 
cnemins publics et des pompes à Ca
roline et sur les dépenses s’y rappor
tant; sur les dépenses dans la pa
roisse de St-Quentin, comté de Res- 
tigouohe; sur les dépenses pour fi
cha ts de machines pour les chemins; 
et sur tes dépenses en rapport avec 
les divers garages du gouvernement.1 
П a aussi demandé quel était le nom1 
bre d'auto-camions employés sur les! 
chemins.

M. Richard (Gloucester), a donné 
avis d'une question au sujet de Nor- 
man Legaoé, de la paroisse de Be-

M. Doucet a demandé le montant 
des boni accordés la dernière année 
finale pour défrichement.

pour

HEURE SAINTE 
UNIVERSELLE,
LE 7 AVRIL 1933

Cité Vaticane, 27 — Un aç>pv. se 
lancé bientôt par Sa Sain tête Pic 
XI pour inviter Гunivers ca holique 
à observer une heure sainte le 7 avril 
prochain, à l’occasion du 1900e an 
niversaire de lâ eflbst du Christ et J 
l’institution de «TÉuoharistie.

Ce jour-là, dans l’après-midi, le 
Pape présidera à la Bénédiction du 
Saint-Sacrement au maître->autel cV 
St-Pierre de Rome, après avoir pas?c 
une heure en méditation.

— NUMERO 165 —
Celui qui détient le programme 

portant le numéro 165, acheté pour 
la partie de hockey Laval-Bdmunds- 
ton, vendredi dernier, pourra récla
mer la prime de $2.50, au magasin 
de Mme L. Gagné.

INHUME A
BAKER-BROOK

Mardi matin dans l’église de Ba
ker-Brook a été chanté le service de 
feu Elisée Bouchard, célibataire, dé
cédé à St-Hilaire dimanche dernier, 
à l'âge de 51 ans.

Outre sa mère, Mme Vve Etienne 
Bouchard, il laisse deux frères, Ar
sène et Fred, de Baker-Brook, et un • 
soeur, Mme Nérée Voisine de fit-Ba-

REMERCIEMENTS Af. JOS. DUBE 
MEURT A R.-DU-LOUP 

Rivière^du-Loup, 27 — La ville d- 
Rivière-du-Lopp a pendu l’un de sec

, arc‘e" 
timed і à

8Les families Tremblay et Luriger 
St-Pierre remercient cordialement 
tous ceux qui leur ont témoigné de 
la sympathie à l’occasion de la mort 
de M. Octave Tremblay.

____ Une aiguière sur plateau, en or,
le premier vers la fin de la première lut présentée à Son Excellence au 
période, et le second au milieu de la presbytère le soir, par la Ligue des 
troisième. Le même Joueur fit une Femmes Catholiques, du diocèse de 
passe à Lachance qui permit à ce-! Chatham, en témoignage de gratitu- 
lui-ci de compter dans la deuxième! de. 
manche; Quelques minutes plus tard 
Fullerton profila d’une aubaine dans 
une mêlée devant Banville et logea 
le disque dans la cage québécoise. La 
rochellle imita l’exemple de Hamel, 
une minute avant la fin des hosti
lités et enrégisfcra 1e quatrième point 
pour son équipe.

Le Dr Banville, dans le filet du La
val, donna une exhibition brillante, 
tendis que Gerin et les deux défense 
Hamel et Kieüer, se mettaient en é- 
vMence par d’irrésistibles montées.

Lionel Lapointe que l’on voyait 
pour la première fois aligné contre 
des visiteurs, fit très bonne figure.
Ublanc, Dickey, Gagné firent fort»
Passion A certains moments sur les

;citoyens les plus d 
personne de M. Jos 
employé du CJNR., 
l'âge de 70 ans.

En outre de son épouse née Angé- 
line St-Pierre, il laisse trois filles 
Mme Adélard Thibault, Mm; Lou’s- 
Côté, de New-Bedford et Mlle Azé- 
îie Diibé. H laisse également, une 
belle-fille, Mime Eustache Dubè, de 
Montréal, et de nombreux petits-en
fants.

і

іsite

f Je désire appuyer de ma signature 
le Manifeste de la Jeune Génération.

Signé ...............................................
LE DEPART

A la gare, quelques heures plus 
tard, une grande foule se pressait 
pour assister au départ, et quanti le 
train s’ébranla, l'évêque de Gravel
bourg, lui-même très touché, reçut 
de vibrante vivats de la part de ses 
paroissiens vivement émus.

A RIMOUSKI
Rimouski. 28. — Au Séminaire de 

Rimouski, son Aim* Mater, 8. E. Mgr 
Melanson a été l’objet d’une magni
fique réception hier soir, de la part 
des professeurs et des élèves. Un con
cert âvait été préparé pour la cir
constance, dans l’amphithéâtre du 
séminaire. S. E. Mgr Oourohesnes, é- 
vèque de Rimouski, adressa la parole 
de même que l’hôte distingué.

Les organisateurs de l'assemblée 
du Gesu, pair k

Gilbert MANSEAU
. - s* : :FUNERAIUE"

A ST FRANCO’'
.A MADAWASKA, Me n

©■■

—M. G. G. Vermette de Grand’- 
liste, était en ville, par affaires, lundi.

—Les Filles d’Isabelle auront une 
rCunion importante mardi soir, le 7 
mars, à 7 h. 30, dans la salle de l’E
cole St-Thcmas. La Régente, Mme 
Minnie Cyr, engage toutes les socié
taires à être présentes, particuliére
ment à cette réunion, tant pour la 
soirée que pour les affaires impor
tantes qui y seront exposées.

—M. et Mme Emmanuel Daigle, 
de Lille, était en ville lundi.

—M. Eugène Nadeau visitait des 
parents et amis à Ste-Luce, cette se
maine.

—Une madearade avait lieu le mai Green A la gare du B. & A., pour 
di gras au soir au profit de la So- quelques Jours, 
ciété l’Assomption, à la résidence de —M. Phydime Caron est allé à 
M. et Mme Jos. J. Pelletier, MUee Fort Kent pour affaires au commen- 
Cortnne et Nathalie Thibodeau et cernent de la semaine.
Mattie Beaulieu aidèrent Mme Pel- —M. Pat Martin visitait des amie 
letter dans la préparation du pro- â Grand Tele à la fin de la semaine 
gramme élaboré. Lee appartements dernière.
étaient décorés avec goût, des jefux —M. et Mme Bernard (Pat) Mi- 
divers avaient été organisée aux dé- chaud étaient les invitée de parente 
lices de tous ceux qui étaient présente et d’amis à Port Kent, dimanche.
La veillée se teroüna tard, après —Georges Soucy était en visite 
qu’un goûter dédfcieux eut été servi, chez des parents et des amis à la fin,

-44. PWt Martin.retnplaice Wilson de U sangine, à OnrodUte.

AUTRES NOUVELLES №■ Vendredi matin te 7* :-
te service et la réoulture de feu O’’*» 
les Dionne, décédé à l’âge de 74 au- 

Les porteurs étaient: MM. 
Adélard, Minas. Dori thé Bourhfl"'’ 
M. Norbert Pelletier portait la сго т 

Le défunt laisse dans le deuil 
quatre fils, Victor, Jos., Dotithé. de 
la paroisse; deux filles. Ме-Иятие- 
Alexis et Cyrille Boucher, Nos sym
pathies.
AU COUVENT

O

I ,

?
* deux doigte du euocée.

L'eeeWen» ê cette Joute était oeu
nombreuse.

tas alignements et Je sommaire

h LE PRIX DEU 
PIERRE A CHAUX

V
LAVAL: Dr Banville, buta: Kteler

Hamel defense*; Fortin, Marocbelte1; centres; Gauthier, Gerin, Outilet UNE DIMINUTION

!
? __ і іFredericton, N.-B. — Une nouvelle 

réduction de 50 cents par tonne sur 
le prix de la pierre à chaux pulvé
risée sera faite aux cultivateurs de

SDeSUNDOTOM: Dr Hébert, bute; 
UManc. Adams, Léo Martin, défen 
sea; Dtokay, Geo. Founder, centres

—A la fin du mois dernier. MVe. 
Annette Boucher, disait adieu au 
monde pour entrer au noviciat des 
filles de l'Assomption, à ОапцЛеГ- 
ton. PuÉase-t-eUe persévérer et trou
ver te bonheur dans sa sublime vo
cation.
MARIAGE

. .
Gagné, Langtete, Fullerton, 
Fournier, Lionel Lapointe, ailes.

F. H. Boungoin ai Hante Lrveaque

Mac
cette province, annonce te départe -
ment de l’Agriculture.

Une entente a été conclue à ce su
jet avec des producteurs de la pro
vince. La péeire à chaux pulvérisée 
sera livrée aux cultivateurs à desti
nation, au coût de $3.00 la tonne, et 
$4.00 la tonne en sans.

H s’est vendu 7,000 tonnes de pier-

1416;Première Période: 1-

Ш On voit Ici tes principaux édifices de Gravelbourg, Saskatchewan, où 8. Excellence Mgr L.-J.-A. ME
LANSON, ancien cuné de Oampbeüton, e tViostire-général de ce diosèee, sacré évêque à Chatham, la se- 
maille dernière, sem intronisé Jeudi prochain, Ц » man, par 8. E. Mgr IgcQuigan. arobevéque métro
politain de Régin».

—Ux*B matin, le ТІ, M. Ren d 
OueTet unleeait s* deeMnée à M"; 
Martine Albert. MM Wltx One’ler 
et Joeepbel Atoerl servaient de té- 
motaa à leur» entant*

'Hamel), il»; J^Sdtartoo, 17.46.
TroMéme Période: 4-HameL 14.16;

; KWer, re » diaux puéveneee aux culttva-3-tarodieUe, 1M0
taure de cette province, Гав■>

4'. v л. I
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THE POPULAR NEWSPAPER OP MADAWASKA DISTRICT VSHAH TO GOVERN 
PERSIA WITHOUT 

FOREIGN AIDESTHE MADAWASKA THE Eaton,
■ à la pesée,

Spécial ! lb "

MARINADES - 
Queenland,
Special ! le pot

Hopes to Rid Country of 
All Europeans Before 
End of Year — Sincere 
Patriot

J.-G. BC
WEEKLY NE WS

• S13cSpécial !EDMUND6T0N. N. В. MARCH,2nd, 1933No. 123

FLynn Valley 
Bte No. 2-----PECHESCentral Press Canadian Writer 

London, February.—Sa'd Abad, Shah 
of Persia, Is determined to rule and 
develop his country without the help 
of foreigners, according to Roslta 
“ * ** famous traveller andScore Of Nations Parade 

, To Whitehall Seeking New 
British Trade Agreements

SUBSCRIPTION 
* year, payable In advance $2,00 SPAGHETTI

Clark,
Bte No. 1____.25Confitures, 

Prunes rouges,
Aylmer, 40 oz__
Shredded
WHEAT,
Le paquet--------
CACAO Fry,
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authoress.
country 

without foreign 
dared to Roslta 
within the next
unnecessary to employ anyone

“By 1934 we should be able to 
pease with all Eu 
essential experts 
agriculture. Remem 
heirs of an empire a

lentur’es.- when
Monarch Overworked 

I. ;lta Forbes depicts the Shah as 
iverworlted to an extent which 

pardlzes his health and his sense 
proportion, 
it h's m'nisters or 

The Bhah is tall and heavy, 
states, slow of speech and slow

words and to find 
pressing his convi

relent!
That the Shah Is fundamentally, 

and primarily a patriot, nobody, ac
cording to Roslta Forbes, who kn 
him can doubt. He Is Ins 
because he fears the influe 
Europe on the plastic material 
which he hopes to reshape the ; 
and glorious Persia of the past.

tional character has got to 
led." the Shah told Miss 

g my country- 
lied upon foreigners. I 
ib them that thev may 

in mind and n-tlcn."

"Civilisation is different 
-untry,” added the Shah, 

turn the Pe_ 
the European.

rn to do 
Shah de- 

that 
1 be 
but

must lea 
era," the 

rbefc. "I ho 
w years it

"My
Classified ads.Advertising.

‘Юс first Insertion. 40c for subse- 
i lient Insertions. Rates of com- 

| nercial advertising made known 
n application. Copy must be in 
-ur office on or before Wednes-
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incertitu 
iaires pi 
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In industry and 
iber, we are the 

nd we have in- 
from the 

the world."

>Г ■’ay morning. By PIERRE J. HUSS 
Central Press Canadian Correspond-

were advised at that time 
Britain was not in a position to 
until after the conferen

SbSHBS «М
sssjrjssur -* ■■ йаявш-гааа

A .teady adraun of official dele üme make the most "of hie opportun- 
gates from thla or that continental o ty to push for trade advantages 
South Amerlwn country is arrivin The Latvian government lost no 
or d p u tlng ttom London these day -me in getting M Ekls. Its foreign 
each yroup loadedgwith documen 'nister to London, accompanied by 

"Î-IJT"6!!1' landed . Kacens, trade department dtrec- 
■how Whitehall why better trac! r.
ndv :»s should be established b Finland, leeland. Denmark, Nor-
twc rvgland and their homeland !y and Sweden have already made

Th- n -uotlatlon pilgrimage arc ungs hum with preliminary conver-
as a i't of the Import Duties A -tions and negotiations in regards
and Ottawa agreements, and t , trade favors.

growing feeling th. On record in Whitehall stand also 
the United States mlgl ne express wishes to enter into tariff 
ade advantages by a mi egotlations of such countries as Bel- 
't war debts as a lever lum, Colombia, Costa Rica, Est 

fered t 'ranсe. Lithuania. Holland, 
glaiii "unto Domingo, Switzerland

that % lb FEVES, 
en Cosses,
L.V., la boite__ .11at It with a de-

experience 
n Asia led

herltLed
ent 11/MUFFETS,

Le paquet--------

Prenez vos PROVISIONS de CAREME ICI

2.50
t us. — We will be pleased to 
olish any social and personal 

Call the editor, Phone 76.

TJ s. A.

Ш
<eo
of he will not 

his generals.

He appears to weigh his 
ud to find difficulty in ex- 

ctlons, which
ee narrow and always un-

j

VIANDES
BACON, lb____ 19c
BOLOGNA, lb „ 15c
SAUCISSE
fraîche, lb_____  15c

ERSONALS m PILCHARDS,
3Le No. 1 ....

ilng
tlm

m SARDINES 
Brunswick, bte .

Kippered 
SNACKS, bte .

—J. D. McCormack of Cabano 
-хг>'Ч several days in town recently. 

-Mrs E. A. Stewart of Van Buren 
’ Master Robert WoLverton of 

n -.tror, Maine, are guests of Mr and 
Mrs Emile Rossignol.

—Mrs L. A. Landry returned to 
Montreal on Monday, after a short 

• with her parents, Dr and Mrs 
P. H. Laporte.

—Mr and Mrs E.W.G. Chapman 
■ ■ retained at bridge on Thursday 

"ning. when the guests were Mr 
- ' Mrs T. J. Scott, Mr and Mrs F. 
f-. Merritt, Mr and Mrs R. S. White 

and Mrs V. H. Emory, and Mr 
r- p Gen berg. Prizes were won by 
'' Emory and Mr Merritt.

—L. K. Larson of London, England 
•••’id has been in town for the past 
"■-mk. left on Monday for New York, 
• -bpre he will be located in the fu-

Le
ular only 

the great

cours de 
férence : 
bons eff 
effets. L 
ré le boii 
grandes 
me. Les 
des “bêt 
ment un 
duit agr 
absorbe 
un marc

À LEGUMES
LAITUE, 2 pom. 29c 
CELERI, le pied 21c 
TOMATES, lb __ 15c

FRUITS
ORANGES, douz. 
29c—35c — 45c — 50c 
BANANES, lb 10c

SAUMON Rose 
Fancy, bte .......

CLAMS Connor, 
La boite .........

and Ger be hardened.
For bee. “For too Ion 
men have relied upon 
vaut to teac.
-e Independent

before thv

s countries of 
tlatlonâ with En, 
nwa#conference.Я. Courte» •’Who’» Whr in Caned»"

HON. HUGH GUTHRIE 
Minister of Just 

Long known as one 
most promising 
tlcians, protege 
tongued proponent 
nurtured in a home 
tual strength as fost 
Bible, the shorter catechism 
editorials of George Brown’s 
_ >be, Hon. Hu 
front bench of 
Com

..AMUEL J. HUNGERFOBD 
Acting President, Ci 

Railways; Rallro
s is the signature of a man 

who has achieved success through 
the exercise of two outstanding char- 

rlstics—thoroughness and perse- 
He takes his job, whatever 

it may be, learns it from every pos
sible angle, and performs it to the 
best of his ability. His thoroughness 
tends to Increase the size of any 
job and the number of details in- 
\olved. but, never completely sub- 

rged nor swamped, he wades 
nfully through the mass of his 

duties with their self-imposed att__„ 
monts and enlargements and 1 
up smiling, ready fo 
successive task, ho 
plishes with a degre 
degree more speed, 
understanding and 
has wrested 
handling of 
upward

lice
of Canada's 

young Liberal poll- 
of Laurier, sllver- 

of reciprocity, 
where Intellec-

and
Toronto 

gh Guthrie sits in the 
the present House of 

imons as minister of justice In 
the cabinet of R. B. Bennett. Son of 
a Libérai patriot and politician, a 
reformer of the stiff old Manchester 
school, young Hugh was nurtured 
and bred in the sturdy political brew 
of Mackenzie and Brown and Blake 
and Gladstone. In Liberal ranks he 
succeeded beyond his father's fond
est dreams. Then one night in 191$, 
after perhaps the most moving and 
eloquent speech of his career, Hugh 
Guthrie walked across the floor of 
,the House on the conscription issue 
and renounced forever his political 
birthright. His apostasy shook 
.Liberalism to the core and shortly 
afterwards Union government was 
born. The man who might have worn 
ithe mantle of Sir Wilfred Laurier 
jput aside Ills all for an Ideal. It is 
characteristic of the man thaï once 
'the step was taken there con'd be 
jno turning back. The shad---s of 
Gladstone had been forever bn-1-bed 
from his political consciousness. No 
one doubts his sincerity. He a >ne 
of the most cultured of Ot'awa’e 
political circle. He never goes fish
ing or golfing or yachting. He does, 
however collect old prints old pic
tures, old furniture,
Duncan Pfyffe origin 
In Canada. Ho і event Iv 
addition to his homo to 
the ehinaware We here 
H o * Hugh Guti.rte 
mvi*..«-a! hall of fa

Countries Differ La boite

Noted Scientist Visions 
The World Speeding Along 
On Virtual Magic Carpet
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du trôni 
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and prou FILLETS• d. A. Fraser entertained the 
• 'bribers of her bridge club on Wed- 

-’9у afternoon. Mrs F. G. Merritt 
-■-! Mrs T. J. Scott were substitutes, 

’ Mrs F. Dodd Tweedie was the

• K. S. Maclachlan of Mon- 
•-1 a week-end visittor In town. 

-Mr and Mrs E.W.G. Chapman 
•led at Bridge on Friday 

- The guests included Mr and 
’V. R. Clarke. Mr and Mrs W. B. 

•i. Mr and Mrs R. G. MaoFar- 
md Mrs J. W. Hierlihy. Prizes 

• "-on by Mrs Hierlihy and Mr

Professor Piccard Predicts Planes Shooting 
Through Strathosphere in Near Future and 

Eventual Flights in Rocket Ships
FUMES, 2 LBS

■I II Г
teraient 
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rés trop 
on à dé< 
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plus dé:
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use cf the 
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from hl» thorough 
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inuously and is eager le 

but does not permit

By M. O. CHENOWKTH 
Central Press Canad’an Writer

—The world will 
a virtual magic 

the next few years.
the mystl 

re, joume
space with cannon-b . 

destined for air travel

tuate in the Pariah of Notre Dame de 
ka anti Province of New Brunswick, 
described as follows :

"Bounded on the southern aide by 
Grand River, bounded on the west
ern side by land owned by Joseph 
Damboise anti formerly occupied by 
and granted to Charles Massé, 
bounded on the northern side by a 
road leading from Sieges to Reetl- 
gouche River, bounded on the east
ern side by the land of the New 
Brunswick Railway Company, and 
being lot number two hundred and 
seventy-three (273), granted to Ar
thur Damboise along the Grand Ri
ver, aforesaid.”

INSURANCE1 wevsr, heChicago, February, 
be travelling on a 
carpet within the next tew ye 

With science replacing the 
clem of the Bagdad fakl 
through 

riftnei

!

В. M. BERRY*all

hia eagerness to arrive upxet 
method of fighting the recogn! 
road step by step. He may 
tempted to try short-cutting, hut he 
never permits himself to do to. He 
Is ec.sentially the lone climber, but 
has all the qualities necessary for 
the good. leader as well. He Is the 
self-made man, firm willed, collect
ed, culm, and all that rigid self
training Implies. Though be le pri
marily practical and conservative, he 
Is alive to progress and ready to 
acknowledge the value in such new 
thing.! as teem tv him to be prac
ticable He Is essentially a man’s 
man end would tw a generous,
staunch •i;,i| jpocnisMi i.iead.

the Ti
LaAll Kinds of InsurancehiePresaging the high 

be the development 
aeroplane, to be known 
stratoplane. This aeroplane, 
will use the stratosphere as 
lane, will split the air at 403 or 500 
miles an hour.

speed era 
of » MW ,^\Ш NOTICE OF SALEre» ІЄ gouv 

des mu 
souffrir 
pendant 
le veut 
familles

ke. b*' ' -= H. A. Seely has returned to 
me in Woodstock, after a 
••■v visit with Mr and Mrs W.

irj j< • oTelephone 168T NOTICE Ю HEREBY GIVEN that 
pursuant to the provisions of the 
“Ratos and Taxée Acte”, Chapter 190, 
of the Revised Statutes of New 
Brunswick, 1927, and amending Acts, 
and under and by virtue of a warrant 
to me directed, dated the twenty- 
seventh day of Febroary, A. D., 1933, 
and issued by the Secretary of the 
Municipality of the County of Ma- 
dawaska, against Herbert H. H-v 
mond, I will «01 at Public Auction, 
in front of the Court House, in the 
Town of Htknunktoton, In the County 
of Madawaeka and Province of New 
Brunswick, on Friday the seventh 
day of Apr*, AJD., 1933, at the hour 
of two o'clock in the afternoon, all 
the right, title and interest, claim 
and demand of the said Herbert H. 
Hammond, In and to the following 
lands and premises, namely :

“ALL that certain tot, piece or ргт- 
ceti of land and premises situate 
lying and being In the Town pf Ed- 
mundston, County of Madawaska 
and Prwinde of New Brunswick, 
bounded add described as follows :

“On the northern side by the st
rife* of the Canadian Pacific Rail
way running from the main line to 
what was formally Munchie's Mill 
so-called; on the eastern side by the 
post road leading from Bdmundston 
to the Quebec Boundary, on the 
north side of the Mfctiawaska River, 
on the southern side by land con
veyed to John G. Munchie to Maria 
Bdlthe Michaud by deed bearing da
te the sixth day of Judy 1889, and on 
the southwestern side by the Temts- 
oouata Railway”.

The same having been seized by 
me for school taxes due to School 
District No. 1, for the parish of MSa- 
d&waaka fei the County of Madawas- 
ka, by the said Herbert H. Hammond 
as set out In the eald warrant.

Dated this twenty-eight day of Fe
bruary. AJD., 1933.

John B. BELLEFLEUR 
High Sheriff, 

County of Madawaska

■;an spot a 
я і Я- nn Other will come the epa 

ship, a bullet-like projectile 
make the distance between 
only a matter of minutes.

ce n-p‘ et
e that will 
continents I

- r n Monday evening, Mrs Yors- 
■’■"ri enterrained at four tables 

’• ' The guests included Mrs 
'•' •; k. Mrs L. G. Harding, Mrs 
”v. Mrs Michael Kennedy, 

Go-’on Kennedy, Mrs Scott
....r. Mrs W. A. Deachman, Mrs

•' Dore. Mrs Harry Dutchie. Mrs 
"'v'e Rossignol. Mrs Alphie Bour- 

' = Mrs P. O'Brien. Mrs A. A.
Mrs L. J. St. Onge. Miss Ellen 

■:"n. and Miss Ida Robinson. Pri- 
”-ere won by Mrs Deachman, 
° cbinson, and Mrs St. Onge. 

•'Torman Alien of Montreal was 
•'•-end visitor in town.
'T”c. J. R. Lockhart entertained 

Contractors" on Friday evening 
n-i-e was won by Mrs L. M. 
"obd.

Edmundston, N. B.
of

liv nominate 
to Canada’» 

to -a
time 

v^ist» of tla

Together with all buildings, im
provements, privileges and appurte
nances to the same belonging or in 
any manner appertaining.

Dated this twenty-ee.-ond day of 
February, A. D„ 1933.

Piccard’» Vtalons Ce
•at. when the 

comes, among the higher 
bench of hie country

Without the aid of a crystal ball 
Professor Auguste Piccard, noted 
Belgian scientist and balloonist, 
visions these things as the near- 
future developments in aviation.

Professor .Piccard, lead 
first expedition into the stratosphere 
that region which lies far above 
clouds and beneath the sky. he 
aviation should make use of tho 
that he twice has visited.

Ion of which 
20 miles

d’indiff 
les -faib 
sent, m

comfortable se

M One Minute PulpitRATEPAYERS 
INVITED AT 
SCHOOL MEETING

sir--? Et(Sgd) Edward Sirolas Mortgagee. elle pas 
donner: 
de juge 
oient і 

inteurs 
douceu:

poor and a wise child 
ind foolish king, who

Better Is a 
than an old a 
will no more be admonished 
slastee 6:13.

BOWLING Witness :
(Sgd) f. Dodd Tweedie. 
4fs-23fév.

from five to 
flying. "There Is no 
aviator’s designation 
of the clouds, for the clouds are 

And the

he speaks, 
up, is Ideal for 

"ceiirrig," the 
for the height 

all

C. E. Simms was the star of Wed
nesday’s game between the AUTO
MATICS and the Owls, with high 
single string of 109, and A. G. Tracey 
running true to form, had the high
est three-string total of 286. The 
scoring :

Automatics 1st 2nd 3rd Total
Sam Barber 81 78 74 233
C. E. Simms 109 70 76 155
C. S. Henderson 81 84 86 254
G. G. Gillies 72 73 86 231
A. G. Tracey 100 101 86 286

A special meeting of the taxpayers 
of School District No. 1, parish of 
Madawaska, will be held in the As
sembly Hall of the Public School at

4. S. McLean of Plaster Rock !” S\tülW Mom1^' M“ch
-venu days in town recently. Ле 4th' ,or ““ purpase 01 ««skle- 

-Mr- Raymond Breau entertained 
bridge recently, in honor of her 

- Mrs L. A. Landry of Montreal, 
is included Mrs Paul La- 

Mr> Patrick Fournier, Mrs 
■ Lnoorte, Mrs Albert Dionne,

-n л-h Breau, Mrs T. Leger.Mrs 
'-d Boucher. Mrs A. E. Martin,

"T ‘ T P. Castonguay, and Mrs D.
Prizes were won by Mrs 

• a^d Mrs Castonguay, and 
dry received a dainty guest

below that area, 
weather disturbances, suet 
storms and air pockets.

No one could ask for better 
conditions, and Professor P 
revels in optimism over the possibili
ties of the stratoplane, types of 
whch are now under construction ir 
Europe.

h™as rain.
Ceflying : Font ІЄІ 

L’expéi 
n’est p< 
t^ute n 
^cits.

ring the possibility of borrowing mo 
ney on debentures to cover a certair 
debt at the bank.

All ratepayers are invited to at
tend this important meeting.

4P?
&RROFÉSSOU AUGUSTE РІССЛВН

*Stratospheric Planes
The noted scientist made his flights venture 

into the stratosphere in an air-tight 
ball, attached to a balloon, but he thev "... 
sees no reason why an aeroplane. w..j b 
with an air-tight cabin and built to .. . . ,
withstand extremely low tempera- .At Preseflt he Is more Interested in 
turea, could not enter the etrato- the developments of the stratoplane, 
spheric area. which he hopes to see linking New

"I do not know whether any aero- ^or*t an(* ^ar*s in a few years, 
plane has ever reached the etrato- "Do not confuse the stratoplane 
sphere or not,” he says. "But there wlth rocket-ships. ” he pleads. "The 
Is nothing to prevent It if It In daV of the rocket-ship Is too far In 
properly constructed.” the distance. But it Is different with

The stratoplane will open up new the stratoplane. 
methods of flying and then some day “Science has paved the 
It will give way to the much-die- plane. Now we need 
cussed rocket form of travel, accord- cal improvement, and 

scientist. The how and easy.
' such a ship he does not "Several shi 

pretend to know, but he sees rocket ready. Some 
transportation as Inevitable.* Junkers plant

"I probably shall not live to see It, In France. Thl 
but the rocket-ship will come,” he right’s dream.” 

be built
flight* at high rat., ... The new stratoplane. ,ay<i wm

„ _ , . _ ... not be unlike the modern aeroplane.
Moon Socket Possible The only difference, perhaps, will

"But I doubt whether one could be be that It will be more streamlined, 
operated outside of our own at- have a more powerful motor and 
mbephere. A rocket flight to the built to travel in an atmosphere 
moon might be possible, though, in where there is no wind resistance, 
many years from now. The chief Waxing enthusiastic over the 
difficulty about that would be to get planes, the porfessor sees overnight 
it back to the earth again." trips between continents as possibll-

Professor Piccard Is not willing to itles with them.

з a prediction 
ships will be

as to when the 
developed, how 

constructed, or how theyK * Poe powered.Wife Preservers 443 406 410 1300 dan$ le 
disting 
sation і 
l’empoi

ЩOWLS
E. E. Stevenson 104 80 87
J. Y. Yeomans 89 79 83
C. J. Chambers 91 90 91

79 78 77
91 99

M 271
256

m 272
G. Bemie 
L. R. Michaud 94

234 At304Pitrrk Fournier entertai-
........ 0 of bridge on Wed-

'r*r'-noon. Those 
F-тлк Bourgoin, Mrs L. A. 

or Montrael. Mrs Thomas 
AIrs J. D. Castonguay, Mrs 

M'onne. Mrs A.E. Martin. Mrç 
Breau. Mrs Bourgoin won 
for the highest score, and 

4 Landry and Mrs A. P. Lab- 
• 'd guest prizes.

4way for the 
only mechani- 
that should bs J457 418 442 1317

In the match between the TURT
LES and the BATS on Saturday, Fe 
bmary 25th, Bert Lebel had the high 
single string, 107, and the higtoeett 
three-total, 296. The soaring :

1st 2nd 3rd Total 
97 99 272

77 91 82 250
80 93 91 284
89 79 98 288
88 71 106 285

presenc m UN Dllng to the 0LATEST

SCORE
pa are being built al- 
are being made In the 
in Germany and others 

ot a summer
Ш

Keep a cake of paraffin wax handy m 
ihe cupboard When you have leflova 
foods, melt a bille of the wax, pul food * 

ble sized i*t and cover with paraffin, 
bcularly good if you use a win-

Le
très di 
deux d 
■lence; 
en répc

“it *ш
dlatonce 5 To Resemble Aeroplanes TURTLES 

W. E. McDavid 78 
A. Landry 
C. Tripp 
L. G. Sears 
P. Rossignol

This U par 
tJow refrigi PADSA. J. Cyr entertained at a 

bridge on Thursday eve- 
guests were Mrs N. Fran- r-ant hostess at bridge on Wednesday 

•Mrs A. Desrochers. Mrs Pa- evening, for the pleasure of Mrs A 
k Fournier. Mrs W. A. Deachman p- Labbe, and Mrs L. A. Landry. O- 

J R- T ockhart, Mrs Joseph thers present were Mrs Frank Bour- 
D" vi Mrs Rem і Beaulieu, Mrs A.A. Koln, Mrs George Laporte, Mrs E. A. 
”’""''1 Mrs L. J. St. Onge, Mrs Tho- Martin, Mrs Thomas G-uerelte, Mrs 

Opérette. Miss Emily Babin, and Paul Laporte, Mrs Patrick Fournier, 
AT ? Anne Daigle. Prizes were Mrs L. Michaud, Mrs Joseph Breau, 

Mrs Beaulieu, and Mrs Gne- Mrs J- D- Castonguay, Miss Aurore 
Mrs Archie Dube and M’ss Dionne. Prizes were won by Mrs Four 

nier and Mrs Castonguay, and Mrs

Ml
Ce

dans s( 
brillan 
ce de Г 
du Noi 
l’histoi 
Loyali 
de la p 
jet, il i 
colons, 
vre leu 
plus m

for CONTRACT BRID E
4 — MODELS — 4

05/ 10/ - 15/ - 20/
OTHER ACCESSORIES

410 431 476 1317Mrs &fs-2mare
BATS
H. P. Hierlihy 
G. E. Miller 
A. Matheeon 
Albert Lebel 
R. V. MScOatoe

81 98 »
80 84 M
84 78 72

107 101 88
86 180 80

MORTGAGE SALE
I DID YOU KNOW? - - - By R. J. Scott

SuwdxilrtlOM

OM.LE6 И ЬМСЬР 
OF SOOKANX, WASH

To Arthur Damboise of the Parish 
of Notre Dame de Lourdes, in the’ rented in serving 

Mr.> Albert Dionne was a plea- Landry and Mrs Labbe received 
dainty guest prizes. ГШІ County of Madawaska and Pro-438 466 886

piece о/ New Brunswick, and An- 
geUe Damboise, his wife, their 
heirs and assigns, and to all others 
whom it may concern :

• !J
Sally’s Sallies MADAWASKA

PRINTING OFFICE 
75, CHURCH STREET

Poems That LiveШ',60- HW"5 WHAT
Цат -thinks.'» y-

ЖЛТОЕЮ 
under and by virtue of a power of 
sale contained in a certain mortga
ge bearing date the second day of 
July, A. D„ 1896, made between Ar
thur Dambolae and AngeBe Demboi-

1Y GIVEN that O NUP-HILL
u-ueu the road wind up-blll all the cendar 

il nous 
l’histoi 
que 17 
les Ac; 
un bor 
lurent 
si faci 
le sol I 
riches 
Anne

F-!
-fWo снАИкла 

і їм 1hE BlHUL 
\ EXACTLY AJJHXti 
І ЄНАР1ВЖ.,
\ Of ay kjnm;

•vaart
йШ: yes, to the very end. 

ill the day's Journey take the 
long day?

mom to night, my friend.
for the night a resting

A roof for when the slew dark 
hours begin.

у not the darkness hide it fro» 

nnryf.iiss that inn..

. m-'-t othea* wayfarers al
night?

who have goo 
ust 1 kr.ork, or 

in sight?
Thrv will

m wholew •e, hie wife, ee itetMon, and Ed
win! ffiroie ee Moneeeee, and regis
tered In tie office at tbe Registrar 
ot Шагів, in and for #» County of 
Madawaeka, in Book W-3, page 312, 
by the mmriber 28416 on the fourth 
day ot July, A. D, 1336, there will 
be, for the pumoee ot eaUafytag the 
money eoound by ttae eald mortgage 
default haring been made In 'the 
payment ot aame, acid at public auc
tion in front ot the Court Bouee, in

But le there HERE TO SERVE YOU!i\1
t-
i.Ш G. T. KENNEDYm

u*ny
5^ ]\ /fKB WOODSri 

і CLoq k snu, 
MUCH IN use.

\ herb's a view 
> I CFAJAPAHesa

SHOBMAJCML 
АГ WOWS Si

General Insurance
EDMUNDSTON, N. B.“oanwbaa tual 89, Church St.

Repersenting the leading Life, Fire and 
Casualty Companies.

JUST INSURANCE — NO OTHER “SIDE
LINES” OR INTERESTS.

і і , иііііПищіїцт»

the Town of Kbnundeton, In tiie Sinot keep you atanrilai County of Meriawaaka, and Province 
of New Brunewtck, on Monday the 
37th, day of March, AD, 1333, at the 
hour ot ten o'clock In the forenoon, 
the land» and pennies deeeribed aa 
toQowa :

partis: 
comm 
en se j

a -ota wowcwii—
I^HOMSL* HW 
11HB GLoqs
If^bdB!ÛoH 
fAKfKR-nav 
r HAVE, в вам
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eds for me asd ell

Yea, beds for all who come. 
.--Christina Georgina Rossetti,

A well-informed woman is one whose 
servants have worked in the neighborhood
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Character from 
♦ Handwriting *

By BOHAN BYRD

Who’s Who 
♦ in Ottawa ♦

By CHARLES ROSS. /ft

. * _/

CORSETS FOR SALE
Aa local representative, 1 offer 

"Spencer" Corsete and Balte, cus- 
*eet-made, for Health and Dress 
pwpoees. Any Indy interested in 
•Expecting the stylée and samples 
■toy o*H Mrs. Raymond Clavette. 
ЙРЄПСЄГ Cometier, Phone: 80-2

Stop, look and read !

Wm A. ROGERS’
HEIRLOOM

SILVER
POLISH

CREAM
cleans and polishes In one ope
ration. and retains the brilliancy 
otf your Silverware.

Stop That Leak
No-Leak liquid Solder, Cements 
firmly any metal cooking Utensil.

FOR SALE AT

T. J. AUBE
Jeweller & Optician

77, Church — DdeundekMV

If you are one of our subs
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge.
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CRAYONS de PLOMB 
bonne qualité, avec efface,

_valeur rég. de 5c chaque,
re* 2 pour___ ___________2

Chronique te la CrècheS • O. N. TRIOOOHl

TU L’AS TUEE!..VARIETES
LE DISCOURS DU TRONE
.... ET LES PROPOS QUI L’ONT SUIVI LE RECRUTEMENT DU CLERGE CA

THOLIQUE EN FRANCE
Jeune homme, entre nous, bien entre nous, tu Vas 

tuée, cette jeune fille.
Tu te récries ?
Tu as tort.
Réfléchis plutôt.
Et repasse les faits.
Rappelle-toi cette jeune fille intacte, foncière

ment honnête et agréable avec qui tu te liais d’amitié 
il y aurait eu bientôt trois ans.
. Tu étais hypocrite, insinuant, beau parleur et 

était sans défiance.
Tu te fis aimer.
Tu obtins des relâchements à la surveillance or

dinaire des parents.
Tu obtins des relâchements à la retenue naturelle 

de la jeune fille.
Tu l’initias, petit à petit, à des pratiques que ré

prouve la morale catholique.
Tout ton travail, sous des dehors d’affection, était 

inspiré par la passion.
De mariage, tu ne voulais guère.
De conscience tu ne te souciais plus.
Ta règle, c’était ton appétit.

— o —

Souviens-toi quand ton amie, au sortir d’une re-

La session provinciale s’est ouverte à Fredericton, 
jeudi dernier, par la lecture habituelle du discours du 
trône. Ce document officiel ne contient encore rien de 
bien intéressant, cette année, et ceux qui se sont don
nés la peine de le lire pour connaître les intentions du 
gouvernement, en ont été pour leur trouble.

"‘C’est au moment où, tout heureux, j’avivais ma foi en 
la Sainte Eglise catholique au centre de la Chré
tienté, à Rome, que m’a surpris l’appel du Saint 
Père” —

taint déjt sans curé; actuellement,Ce n’est pas aujourd’hui en Fran- 
ce que l’on s’inquiète des difficultés 
croissantes du recrutement des prê
tres. Le premier cri d'alarme fut 
poussé, semble-t-il, par un prélat é- 
mtnent, Mgr Bougaud, au Congrès 
Annuel du Recrutement Sacerdotal,

Le discours du trône nous rappelle que les condi- tone*e«nps avant ta guerre momUaJa.
.. , . , , . Depuis, a mvers Intervalles, la même
fions economiques dans le monde entier sont boule- constatation a donné lieu і des ar- 
versées et que, s’il faut envisager l’avenir avec confian- IA>Iai Intéressants dans la Revue des 
ce, il ne faut pas oublier 1 experience du passe et les importants. A l’heure aetuelle, le 
incertitudes de l'avenir dans l’administration des af- niai en question, qui s’est considéra-

blement aggravé, a été discuté d’une 
façon saisissante par le P. Doncoeur 
de la Compagnie de Jésus, dans un 
livre, “La Crise <$u Sacerdoce"; et, 
en outre, 11 l'a été éloquemment dans 
la presse parisienne par un acadé
micien, M. Georges Goyau. Les chif
fres qui se relèvent dans oes diver
ses monographies sont dignes d’at
tention. Les paroisses françaises, en 
1908, avaient tout près de 44,000 prê
tres; elles en ont aujourd’hui 32,000 
et quelques centaines. H y a trente 
ans, 4300 communes de France é-

s'élève àW Toutefois, fl ne fau
drait pas, croyonsjvous, exagérer l’a- ‘ 

té d’une crise d'aflleurs énddente.cul
de 1» France, 
temps, s’est 

millions d’he- 
Itne -le ralen-

En effet, la pcipulb 
dans le même là) 
accrue de près de 
bl tante. Cela fait 
tissement du recrutement 
ne l’est en fait. En ourtre, 
y avoir un vice dans la i 
des prêtres. D’une part, des curés res

UNE PAROLE DE PIE XI
on

qu’il “Vous êtes pauvre, mon cher évêque, mais Dieu et vous,
“Que la

douce Vierge de l’Assomption, en qui j’ai voué 
toute ma confiance, guide mes pas à travers les 
prairies de l’Ouest”.

vous êtes riche” — Remerciements
lent à desservir des églises qui se
sont pour ainsi dire vklées de parois
siens par suite de la migration de la 
population. De l’autre, on voit, par 
exemple prie de Parie, les 130,000 ha
bitante de Ollgnanooœt n’avoir qu’
une seule église qui ne contient au

faires publiques. En vain cherche-t-on de quelle façon 
le gouvernement profitera des deçons du passé.

Le discours du trône nous rappelle encore qu’au 
cours de l’année dernière il y eut, à Ottawa, une con
férence impériale économique dont on ressent déjà les 
bons effets. Il serait intéressant de connaître ces bons 
effets. L’Angleterre, notre bonngjnère-patrie, a préfé
ré le bois russe au bois canatUnTPar là-, l’une de nos plus 
grandes industries de la province restVdans le maras
me. Les Anglais ont toujours cette mauvaise crainte 
des “bêtes à patates” et nos fermiers cherchent vaine
ment un marché pour leurs pommes de terre, seul pro
duit agricole que la consommation domestique ne peut 
absorber entièrement et pour lequel il faut chercher 
un marché extérieur.

En vain cherche-t-on à connaître, dans le discours 
du trône, ce que le gouvernement se propose de faire 
pour encourager l’agriculture, 1,industrie la plus pré
cieuse dans notre province, celle qui devrait capter le 
plus l’attention de nos gouvernants.

Il n’ést nullement question de mesures qui facili
teraient le retour à la terre pour décongestionner les 
villes et les centres industriels où se sont laissés atti
rés trop de campagnards. Vanement encore cherche-t- 
on à découvrir si le gouvernement a l’intention de mo
difier so nsystème d’éducation qui se montre de plus en 
plus désuète.

La seule chose qui peut réjouir le peuple, c’est que 
ie gouvernement est bien déterminé, avec le concours 
des municipalités évidemment, à ne laisser personne 
souffrir de la faim et d'autres misères. Combien, ce
pendant, préféreraient gagner par leur travail, comme 
le veut la toi de Dieu, leur subsistance et celle de leurs 
familles.

Voici le texte de l’allocution de S. 
E. Mgr Melamsom au txançuet qui a 
suivi son sacre à Chatham :
Ex. Monseigneur le Délégué Apos

tolique,
Ex. Mes Seigneurs les Archevêques 

et Evêques,
Révérends Pères. Messieurs.

Quand l’ange disparut aux regards 
de Tobie et de sa famille, comme 
écrasés par les faveurs amoureuses 
de leur Dieu, les Saints Livres nous 
disent que. “s’étant prosternés pen
dant trois heures le visage contre 
terre, ils bénirent Dieu". Tobie ХП,

tout qui. par les décrets insondables 
de ses voies mystérieuses et miséri
cordieuses, se plait à choisir le plus 
infime et le phis impuissant de ses 
pré trees, — pour confondre la sages
se humaine sans doute, — et le fait, 
aujourd’hui, prince, chef e;. pontife 
de son peuple.

Comme écrasé par de si manifestes 
marques de prédilection de sa part.. 
Je me sens impuissant à le remercier 
dignement. Ma vie tout entière n° 
sera pas asseez longue pour le lui ex
primer; l’éternité seule pourra me 
dédommager quelque peu : "Miseri 
cardias Domini in aetemum canta-

maxtavum que 1,500 personnes. En
tout ou, il serait permis de æ de
mander si le Canada Français, resté 
si Adèle à s» foi, ne pourrait pas 
fournir à la France une partie des 
prêtres qui manquent à celle-ci par 
suite du défaut de vocation ?

George Nestler Trlcoche

‘Les tarifs ont une valeur dans une certaine limite : traite, voulut être fidèle à son ferme propos et rompre 
lorsqu’ils atteignent une hauteur anormale, ils réagis- votre liaison coupable. Que ne fis-tu pas pour la do
sent contre eux-mêmes et n’atteignent point leur but.*’ tourner de ce noble dessein ? 22.

b o’.
Tant et si bien que, Satan et toi, vous l’emportâ

tes sur la grâce.
Hélas, éloignée désormais des sacrements libéra

teurs, abandonnée à ton unique direction, dans quel 
abîme d’inconduite, ne descendit pas l’ingénue d au-

Siiltê à la page 6

Tels furent les sentiments intimes 
de mon âme durant l’inoubliable cé
rémonie de ma consécration épisco
pale. Tels seraient encore les senti
ments qui prévaudraient dans mon 
âme, si, le sflenoe observé, le temps 
n’était venu de chanter d'une autre 
manière l’hymne de ma reconnais-

“Et s'étant lervés, ils racontèrent 
toutes ses merveilles." Idem.

Reconnaissance envers Dieu qui 
vint me chercher, comme le roi Da
vid, du rang des petite et des hum
bles pour me faire prêtre en cette 
église de Chatham, il y a vingt-sept 
ans; reconnaissance envers Dieu sur

S’il a manqué de tact en faisant cette déclaration, 
M. Fairweather n’en a pas moins dit une grosse vérité 
en ce qui-concerne les provinces maritimes qui ne peu
vent disposer de leurs produits naturels sous de hauts 
tarifs.

Au Vicaire de Jésus-Christ, le glo
rieux Pie XI qui gouverne l*Eafis^ 
avec tant de lumière, de sagesse et 
de force, lui qui fait les pontifes e- 
les évêques, et qui dans sa condes
cendance a bien voulu me confier, a- 
véc le lourd fardeau, les honneurs 
de l’épiscopat, ma pensée se tourne 
naturellement vers lui pour lui dire 
mon profond respect, ma filiale et a- 
moureuse sumlssin et toute la recon
naissance de mon âme émue. C’est 
au moment où, tout heureux, j'avi
vais ma foi en la Sainte Eglise ca
tholique au centre de la Chrétienté, 

Suite â al page 7

UN AUTRE QUI MANQUE DE TETE
LES FAITS SOUS 

LA LOUPE
L’ALMANACH DD PEUPLS

Le gouvernement a voulu faire croire au bébé de 
la Chambre, M. McAllister, le plus jeune député en 
fonction, qu’il était un homme. On lui confia la tâche 
de seconder l’adresse en réponse au discours du trône. 
Le fiasco fut complet, cette tâche étant trop lourde pour 
son intelligence.

Le député du comté de St-Jean a voulu se montrer 
profond dans ses remarques et ses paroles ont sonné 
le creux. 11 a voulu toucher une question sociale hoi s 
de sa portée et il fut un sujet de honte pour s ,s amis po
litiques.

—est en vente à l’Imprimerie du 
‘Madawaska" 26c au comptoir, 35c 
pair la malle.Le député de St-Jean trouve que 

l'asile des aliénés compte trop de pa
tiente. !5vr.

SPECIAUX!L’asile est dans son cornue at
tention !

• O
On dit que l'ixm. M Baxter a rou

gi de son successeur, Jeudi dernier.

Et le rouge aitiftcdel des grosses 
dames est devenu pourpre.

M. McAlister a consacré une partie impôt tante de 
son discours à déplorer le fait qu’il y a trop de malades 
à l’asile d’aliénés de St-Jean et trop de jeunes gens à 
l’Kco’e de Réforme. Les rapports des institutions de 
charité lui montrent que le plus grand des problèmes 
est le grand nombre d’enfants anormaux. Et il lire sa 
conclusion : trop de facilité à obtenir un permis de ma
riage. Et le pauvre homme qui vient d’entrer sur un 
terrain coulant, glisse et tombe dans la fange en écla
boussant ceux qui l’entourent. Voici ce que le député 
de St-Jean pense de ses semblables et de la sainteté du 
mariage :

“Si la sélection des grains de semence et l’emploi 
des meilleurs reproducteurs seulement, se sont montrés 
profitables dans la culture et l’élevage des animaux, 
combien plus important serait-il d'appliquer les mêmes 
principes chez les humains et d’établir des restrictions 
pour prévenir la propagation des imbécile et des dé
soeuvrés. L’enfant, ajoute-t-il, devrait avoir l’avanta
ge de naître de parents sains, physiquement et mora
lement.”

Ce qui se dégage du discours, c’est un sentiment 
d’indifférence pour l’avenir. On souligne clairement 
les -faiblesses du passé, on réalise les embarras du "pré
sent, mais on néglige d’envisager l'avenir.

Et d’ailleurs cette insouciance de l’avenir, n'est- 
elle pas explicable chez un premier ministre qui aban
donnera bientôt la barque qui l’aura conduit sur le banc 
de juge; pour certains autres ministres qui, eux aussi, 
oient à l’horizon des bancs de juges et des sièges de sé

nateurs dont ils désirent ardemment embrasser les 
<’"uceurs permanentes ?

Ce sera probablement autour du budget que se fe
ront les principales discussions de la présente session. 
L’expérience acquise enseigne au gouvernement qu'il 
n’est pas sage de surestimer les recettes et qu’il faut de 
t-’ute nécessité réduire les dépenses pour éviter les dé
ficits. -

PBCflTEZLe disciple de Malthue serait plus 
à l’aise, dans une écurie.

des aubaines que nous pouvons 
offrir par l’achat que nous fai

sons en grande quantité.

Les lumières ne font qu’éclairer 
la route; elles ne donnent pas fc 
j’homme la force de la parcourir.t

Tïd C’est pourquoi H y en a tant qui 
piétinent sur place.

ha
le-

Ile n'ont pas le courage d'avan
cer le moteur fonctionne encore, 
mais l'embrayage (la volonté) est S7usé. CAHIERS D’EXERCICES 

à l’encre ou au plomb, 
belle valeur pour_________

V’ A.'Parlant de hockey, 11 parait qu'il 
ne tout pas dire "goureV

! F)C’est être extrémiste que de vou
loir tout rebaptiser à la française, 
écrit un Journal de Québec. Gros Cahiers au plomb 

160 pages chacun
cahiers à l’encre, épais.
prix -ariés_______

\ Map Drawing Book
Feuilles à Dessin, pqt_
CATECHISME, chacun 
COFFRETS en bois —

IPourquoi ne pus tenter un mot ba
roque pour: tennis, coU. euchre, 
bridge, whist, ebc ?Pour réduire les dépenses il faudra couper ici et là 

danj le budget. Le fera-t-on avec ordre ? Saura-t-on 
distinguer l’importance de l’agriculture et de la coloni
sation et reconnaître que le développement intellectuel 
l’emporte sur les améliorations de la voirie ? .

Attendons les évènements.........

PS 10c, 15c 20c & 25c
Dupont, du poète CKAC, pourrait 

en faire 1‘ееваі. 10c
5c |X , qui vient d'acheter un radio, 

racontait avec enthousiasme à ses a- 
mis, dimanche dernier, que le “Ca-

Et pour couronner ses bêtises, le député McAllis- 
ter conclut par ces paroles qui ont sans doute fait rou
gir l’assistance parmi laquelle, un grand nombre de da
mes: “Nous sommes tous plus ou moins coupables d’é
viter la discussion des questions désagréables et impo
pulaires, mais je crois que le temps n’est pas éloigné où 
nous aurons à donner au public la connaissance des 
méthodes anti-conceptionelles (birth control), et à 
discuter la possibilité de la stérélisation.”

On peut pardonner bien des bêtises à un homme 
dont. Bacchus s’est accaparé, mais peut-on excuser de 
semblables insultes sortant de la bouche d’un député 
qui remplit, au parlement, une fonction officielle ?

Ces paroles ont été une insulte, non seulement aux 
personnes présentes à l’ouverture du parlement, mais 
à toute la population. On ne compare pas aux animaux 
dépourvus d’intelligence les êtres humains que Dieu 
a créés à son image et à sa ressemblance, en qui II a 
placé une âme immortelle, sans s’exposer à une censu
re sévère. De telles paroles prononcées au milieu d’une 
population chrétienne, resteront-elles sans écho ?

Le premier ministre et les membres de son gou- 
vrnement auront sans doute le courage de répudier pu
bliquement les paroles du député de St-Jean et ne lais
seront pas à l’opposition seule le soin de relever l’in
sulte.

10c
10c à 50c

REGLES, chacune ____ 5c 10c ou 15c
Sets de Mathématique

nadlen” compte maintenant deux
nouveaux joueura: Gouret e/t Ron
delle. 25c à $3.50

<UN DEPUTE QUI MANQUE DE TACT .. ah.ers de notes (Note Books) 
valeur de 10e pour__________
Périt s Tablettes, chacune___

0 bfDane un moment d’enthousiasme, 
Diront n'a-t-il pas dit, un Jour : 
"Morenz s'empare de la patinoire et 
!a lance toute la longueur de la ron
delle I”

Le discours du trône est toujours suivi de deux au
tres discours dont le gouvernement confie la tâche à 
deux de ses députés partisans qu’il veut mettre en évi
dence; ce sont le'proposeur et le secondeur de l’adresse 
i ii réponse au discours du trône.

Cette année, le gouvernement n’a pas été heureux 
dans son choix. Le proposeur, M. Fairweather, s’il est 
brillant avocat, a démontré publiquement son ignoran
ce de l’histoire et des faits qui ont entouré les origines 
du Nouveau-Brunswick. Il semble ne rien connaître de 
l’histoire de la colonie avant 1783, date de l’arrivée des 
Loyalistes au Nouveau-Brunswick, “ancêtres, dit-il, 
de la plupart des députés de la Chambre”. Et à ce su
jet, il rappelle les peines et les misères de ces premiers 
colons, afin d’encourager la population actuelle à sui
vre leur exemple en pratiquant l’économie et en vivant 
plus modérément. -

Nous avons pour les Loyalistes et tous leurs des
cendants l’admiration et le respect qu’il convient, mais 
il nous semble bon de rappeler à M. Fairweather que 
l’histoire du Nouveau-Brunswick remonte à plus loin 
que 1783 et qu’au lendemain de la dispersion de 1755, 
les Acadiens dont les descendants forment aujourd’hui 
un bon tiers de la population de la province, nous four
nirent eux aussi un bel exemple de sacrifice. Doit-on 
si facilement oublier les sueurs qu’ils ont versées sur 
le sol que recouvre aujourd’hui Fredericton, et sur les 
riches prairies qui entourent l’ancien village de Ste- 
Anne ?

lesBt cette ancre phrase de l'annon
ceur du poste montréalais, qu’en 
penees-vous: "JoHat enlève la Fnnl- 
gan à rondelle et paste à Oagnoi 
qui soore."

A ’ ÎIERS d’Exercices 
h au pap:er couverts bleu 
rot'"» "«T ou vert, pour

V 4

!
1;

I
Vraiment, le hockey est un peu ex-

Crayons VENUS, tous les grades jus
qu’à 6B et 8H, aussi, indélébiles.

10c chacun ou 3 pour 25c.
Crayons à dessin____
Aiguise-crayons-------
Crayons d’ardoise___
Crayons automatiques 
Crayons de couleurs

PASSIM

!...

------5c et 10c
5c, 10c et 15c
___8 pour 5c
___25c et 50c
____ 5c e‘ 10cs

O

Gaspard BOUCHER
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MOTS CHOISIS pas dans ta titan Qu’Ma ont mata dans 
ie bien qtrtta «eut Fdans l'eprlt de autre.

Plante de mauralgta 
de et voua rfeoHsrct denatter quelqu'un, c'est s’emuwr 

poliment auprès de lui de ne lui trou 
ver aucune valeur. L’IMPRIMERIE DUtitan, c’estAàmsr, état titan; 

mieux; ahner mieux, «bat partait.

MADAWASKA”Quand une 146e oeese d'enthou
siasmer tas Jeunes, elle va mourir. aN# dite Jamais à me Jeune Me 

qu'elta «et takts; elle voua traitera 
titan queSi, dans son discours, M, Fairweather se montre 

partisan d’une économie sans prévision pour l’avenir, 
comme son gouvernement, il a dû scandaliser ses chefs 
en se prononçant contre les hauts tarifs lorsqu’il a dit ;

Ayes auto tftare douât ta affable 
pour tout ta mottle, mata 
pour taa peraoma du logla.

Le bçriheur des rtohee ne constate

de
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LE MADAWASKA —П n'est pes de pins grande 
gloire que de combattre pour le 
langue de la patrie.—Jean Dorât.I

Au Sacre de Mgr Melanson

L'ALLOCUTION PRONONCEE 
PAR S. E. Mgr MELANSON AU 

, BANQUET DU SACRE, A CHATHAM

Achetez
nos pâtisseries

françaises
Fectés — Tartes 

Petits Fours — Beignes 
Fantaisies* Brioches, Ktc 

Sur commande :
GATEAUX DE РТГГЕ, 
GATEAUX DE NOCE.

Buy Onr 
French Pastry

ream, тоги, виш 
Bendg Oakta, Гаясіег 

Doughnut», Ке.
On request :

BIRTHDAY CAKBB 
WEDOmO CAKES. 

S3, rue Victor!*

The Modern Pastry 
TeL 275-3
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V"
iê -s

sr

h
1

■>* ». .»«•»

P*»”

■v-Aè
iÉüteVv

v v.

і

і\

m

■

і

;<

"-
’•'

V
'-n

»’

en
en

en

CM

c

1 4M

W
SF

ü
£3

и

/

4

re
s ■

ilk

Ж

4



VERS L’AISANCE 
PAR LA CULTURE

MENUS DE CAREME 
D’AUTREFOISQ SUR SA TOMBELe 

Coin

ii

Petits Récits a Grandes Suites
A Zo douce mémoire d An
na Oagnon, épouse d'Ed
mond I. Thériault, décé
dée Ip 15 février.

ЇЇЙAU PAYS DBS MINES П n’y a pas cent cinquante ans, 
écrit M. O. Lenôtfre, dés le mercredi 
des Cendres, toutes les boucheries de 
Paris fermaient leurs grilles Jusqu’à 
Pâques. Que mangeait-on alors, puis
que les oeufs eux-mêmes étalent In
terdits ?

En Carême, le repas d’un Français 
du temps de Henri IV se composait 
d’un plat de cerfeuil ou d’échalote au 
romarin ou à la lavande, d'un ra
goût de fromage et de pain 
C’était un régal assez discutable, et 
’a pénitence était rude; an comprend 
que, après cinquante jours de ce ré
gime, nos pères avalent besoin de se 
décarêmer. Et, pourtant Us man
geaient beaucoup, Ils possédaient des 
estomacs à digérer des pierres, et, on 
demeure ébahi des quantités de nour 
rature qu’Us absœfoaient .. Ah! les 
gaillards !...

Pour des décades les Canadiens 
ont agi comme si ce qu’il y avait de 
plus important pour l’avancement de 
notre nationalité, c était de travail
ler au développement du pays de 
і Oncle Sam.

Heureusement que cette mental.- 
té disparait et que nos gens com
mencent à croire que l’établissement 
des Canadiens au Canada cela aussi 
ч son importance.

Soixante familles d’agriculteurs ca 
pêche, trouveraient au canton La
ra dienз, amateurs de citasse et de 
corne, sur l’Harricana, en Abitibi, 
des terres argileuses où elles pour
raient se livrer au défrichement et à 
la culture. On trouverait difficile
ment un meilleur sol. et les eaux des 
ia.Cs La Motte et Malar tic en tempé
rant le climat permettent de récolter 
plus facilement certains légumes ten 
cires à la gelée.

Le service de navigation de l’Har
ricana permettra aux colons d'expé
dier facilement sur le marché des 
mines tous les produits qu’ils pour
ront récolter. En plus de la naviga
tion un bon chemin gravelé relie La- 
corne à Amos.

Avec les avantages que le gouver
nement de Québec accorde aux co
lons qui font du défrichement en 
vue de culture payante, les futurs 
colons de Laconic pourront se comp
ter des privilégiés quand ils compa
reront leur sort à celui des ouvriers 
de la ville.

E: en plus ils auront la jouissance 
de vivre dans un pays naturellement 
beau tout en se payant des vacances 
dans une bonne région de chasse et 
de pêche.

A ceux qui veulent aller s’établir 
dans un pays où ils pourraient ac- 
quérir une honnête aisance par le dé- 
frichemen: du sol et de la culture 
le Service de Colonisation, Chemin 
de fer National du Canada. Montréal 
oilre des facilités de voyage qui per
mettent de visiter ces régions en 
voyageant à un taux de faveur.

• J. E. LAFORCE.

Quel trésor de fol U a fallu à ce 
Jeune époux pour ne pas reprocher 
à la Volonté Divine l’enlèvement 
prématuré de œtte Jeune mère, à 
l'aurore de

■

jours !
Pourquoi partir si Jeune, quand on 

est encore rWemalre à ceux qui ne 
font qu'entrer dans la vie? Mon Dieu 
Pourquoi tous ces sacrifices à la fois? 
Pourquoi ouvrez-vous toutes grandes 
oes tombes précoces où vous enseve
lies» tant d'espoirs et tant de pro-

O
sel.

-U

OEUFS CANADIENS FRAIS 
PONDUS

?
Male, Seigneur ! voue l'avez voulu, 

sont insondables: "Que votre volon- 
et oelà doit nous suffir. Vos desseins 
te soit faite et non la nôtre !

ЕПе n'est plus! Et pourtant, dans 
nos coeurs, elle vit. Son souvenir con 
tinuem de vivre chez ses parents, 
chez ses amies. Dieu sait avec quelle 
résignation, avec quelle générosité 
elle se soumit au sacrifice suprême 
de sa vie! “C'est la volonté du bon 
Dieu, disait-elle souvent.

ŒHe repose maintenant pour l'éter
nité; elle veille sur ceux qu'elle a 
tant aimés. Courage! famille éplo
rée. L'Adieu qu'elle vous a dit ne 
sera pas éternel.

Elle vous attend dans la véritable 
patrie, eù elle est à tresser une cou
ronne pour chacun de vous, pendant 
qu'avec votre faiblesse humaine, 
vous pleurez “su rsa tombe".

Répondez plutôt à ses appels dis
crets en méritant de l'aller rejoin- 

dans un étemel bonheur !
DBS AMIES.

:

D’après les nouveaux types-modè
les canadiens pour les oeufs, l’emploi 
des mots "Frais pondus’ est inter
dit, sauf pour la catégorie la plus 
élevée, c’est-à-dire les “Spéciaux”. 
L’emploi de ce mot est limité aux 
oeufs qui remplissent toutes les con
ditions posées par les règlements 
spéciaux établis par le Ministère fé
déral de l'Agriculture. Est interdit 
également l’emploi de tout mot ou 
expression dénotant une ponté ré- 
oeufs autres que ceux des catégories 
cente, et associé de toute façon aux 
Spéciaux et Extras. Il est à noter que 
les oeufs conservés par le froid arti
ficiel o usoumis à une conservation 
artificielle, ne rentrent pas dans ces 
catégories.

І
Le Comité des Directeurs de la Mutual Life of Canada en 1897, dont plu

sieurs faisaient partie du Comité quand la première réunion an
nuelle eut lieu le б Février, 1871.

Mais revenons à l’abeüaamoe. Voi
ci un menu de Carême servi le 80 
mars 1571 ohea l'arohevêque de Paris 
tJ esuppose que le prêtait traitait ce 
jour-là, quelques invités, et qu’il n’é
tait pas seul à table.) Le repas com
mençait par quatre grands saumons 
frais, suivis de dix turbots et de dou
ze homards. Ceci n’était que pour 
mettre les convives en appétit. Ve
naient. ensuite, un plat de cinquante 
ivres de baleine, deux cents tripes 

de morue, un panier de moulez, neuf 
aloses fraîches, dix-huit truites d’un 
pied et demi, dix-sept brochets, soi
xante-deux carpes, dix-huit lam
proies. deux cents grosses écrevisses, 
deux cente harengs blancs deux rente 
harengs saurs, vingt-quatre saumons 
salés, dix-huit barbues, tro’s paniers 
d'éperihms et six rente grenouilles. Il 
est probable que les invitée de l’ar
chevêque ont dû sortir de table ron
gés d’urticaire. N’importe! celte fa- 

origlnale, et 
le que, après les tripes de 

morue, un Français d’aujourd’hui se 
serait déclaré satisfait. Les deux 
cents harengs saurs ne sont là, mani
festement, que pour aider à la déglu
tition du reatte et pour exciter la

A la première Réunion Annuelle 
** de la Compagnie en 1871, le 

Président fit les remarques suivan-
tec :

"Nous avons fondé le projet d’é
tablir une Compagnie d'Assuran- 
oe-vie, basée sur des principes 
purement mutuels, croyant qu'il 
était grandement désirable que 
les profits de ГAssurance-vie se 
répartissent aussi largement que 
possible et aux taux les plus bas 
qui soient compatibles avec * la 
sûreté de l’assuré.”

Avec le temps les prophéties faites 
en 1871 au sujet de la Mutual Life 
of Canada se sont réalisées. Jusqu'à 
quel point La compagnie a réussi à 
réaliser l’intention des fondateurs, et 
la mesure dans laquelle la participa
tion dans le surplus des recettes de la 
compagnie a réduit le coût net de la 
protection est révélé par les résul
tats de nos polices dont ces exemples 
sont typiques.

Si vous avez besoin d'assurance, pour 
protection ou placement, cnnsidérez 
les résultats sans pareils des polices 
de la Mutual Life of Canada et par
tagez le succès de la compagnie en 
devenant assuré. Servez-vous du cou 
pon aujourd’hui.

L’INSPECTION DES OEUFS AU 
CANADA

dreEn 1931 le Service de classement 
des oeufs du Ministère de l’Agricul
ture a inspecté 769,919 caisses d’oeufs 
Outre l’inspection régulière pour l'ap 
probation, les inspecteurs font aussi 
environ 40.000 visites par an aux 
marchands de gfos et de détail du 
pays', afin de contrôler lees expédi
tions ou livraisons, l'achat des arri
vages courant des producteurs et des 
marchands de campagne et des mar
chands de gros, et pour donner des 
instructions sur le mirage et le clas
sement, conformément aux types mo 
deles du Canada.

Rtv.-Verte, 26 fév., 1933.

NOS GRAND’MERESçon de jeûne est 
il me

Les grand-parents sont le lien mys 
ter leux, qui rattache le passé à l'a
venir. Ils connaissent l’histoire de la 
famille, les origines et les causes de 
la bonne ou de la mauvaise fortune. 
Leur rôle est de lutter contre l’oubli, 
contre le mépris des traditions, con
tre l’envahissement des Idées et des 
moeurs nouvelles, quand ils les soup
çonnent de ne point preparer le bon 
heur de leurs petite.

soif; car on buvait à proportion, et 
la Facultté, — si parcimonieuse au
jourd’hui sur oee impartantes ques
tions de régime, — encourageait oee 
effrayantes ripailles. Le précepte é- 
Italt que manger et boire ne pou
ssent en rien troubler la santé, puis
que c’étaient là fonction# naturelles, 
et certains, médecins considéraient 
l'excès du vin comme un remède à 
bien des maux’.

Par malheur, ceci ne nous rensei
gne pas sur ce que mangeaient les 
gens de situation et de fortune mo
destes. De oe que l’archevêque de Fà- 
ris disposait des moyens d’être abon
damment fourni de marée, il n’en 
faut pas conclure que le petit bour-

L’ORIENT ACHETE NOS POMMES 
DE TERRETANNAGE DU CUIR 

SUR LA FERME MUTUAL LIFEC’est quand les petits-enfants 
commencent à comprendre le sens 
de la vie, qu’il est bon que l'affection 
se fasse plus confiante 
grande-parente et eux. Chacun de 
leur côté, Us sont des faibles, par 
rapport aux parente qui représentent 
la force de l’âge; les vieux, parce que 
tour sphère d'action s’est rétrécie ; 
les jeunes, parce que la leur n’a pas 
atteint ses limites. Mais les vieux 
ont l’expérienoe; leur tendresse sait 
les nécessites de la prudence, et leur 
mémoire leur fournie de nombreux 
exemples pour Justifier leurs conseils 

Les bonnes mamans ont la garde 
d’une sorte de sanctuaire où tous les 
petite-enfants pénètrent avec 
douce émotion. Plus tard, <ія.т>я la vie 
séparé par les circonstances, on se 
souviendra qu’on a dîné à la même 
table hospitalière et qu’on a figuré, 
à son rang, dans les grandes céré
monies de baptême ou de mariage ; 
en se reconnaîtra sur le tableau ou 
les Photographies qui réunissent, en 
ces Jours de fêtes ,des groupes d’â
ges différente. Bonne maman fait le 
centre du tableau et semble gouver- 

(D. N. C.) ner d’un seul coup d'oeil, toute sa
—Mme Lévite Beaulieu a fait fête cour, 

à un groupe de bambine, à l’occasion Les grandtmères sont sentimenta
le l’anniversaire de naissance de sa 168 : quand on vient leur annoncer 
fi-et te Jacqueline. Les enfante peé- les fiançailles d’une de leurs petltes- 
sents étalent: Yolande Gagnon, Rita flUes- elles se croient rajeunies d» 
Laforêt, Nina Lepage, y-vette Ga- Quarante ans. Elles aiment res pet’ts 
gnon, Mona Ouellet, Lit» Oarroll, romans qui font revivre dans leur 
Berthile Beaulieu, Noella Thériault, mémoire des émotions presque ou- 
Cécile Laforêt, Marthe Godin, Ozü- Au besoin, elles en imaginent
da Valcourt, Blanche Valcourt, Ma- et Préparent avec un mystère des 
rie Michaud, Constance Dubé, Hé- combinaisons ingénieuses qui doi- 
lène Lepage, Roger Gagnon, Gilbert vent faire le bonheur de celles qui 
Côté, Eusèbe Dubé, Lionel Ouellet, M veulent pas coiffer sainte Cathe- 
RodoCphe Oarroll, Réal Gddboirt, Ri- rlne-
cluud Muckier. Des Jeux de toutes les grands’mères ne sont

Le classement se base sur ce prin- sorttes firont leur divertissement, et f*6 heureuses. HUes ont connu, dans 
ùpe qu’il est avantageux de classer nomibre de friandises, leura délices. !*ur longue existence, des heures 
!es animaux et leurs produite de tel- La peUte héroïne souffla ensuite sur douloureuses; elles ont vu mou
le façon que le consommateur puisse.les chandelles qui brillaient sur eonhrlr des enfants, des petits-enfants 
reconnaître et acheter les produits «at«au de fête, et fit le partage de re- auxquels elles s’étalent attachées ou 
de bonne quality, et que la prime que iui_ci à 566 Jeunes amis. De# cadeaux tile8 “valent besoin pour >s 

consommateur pourrait payer pour funent Présentés dont un joli irai- dans leurs dernières années
meilleures catégories revienne au neau> don du grand-père. M. J.-D. «estons leur chagrin, et tâchons 

producteur de ces catégories Sirois. Mesdames Paul Gagnon, ae Ieur montrer un peu de sympathie
La pratique a clairement fait nés Muckler et Albert Beaulteu as- ^ consoler leur tristesse,

sortir la vâour de latoéôrte sur^" 5K,alent №61еме- Blenheumw» d, familles où
la théorie sur la- —мце Alma Beaulieu, de Drum- * marle Jeune et où U n'y a pas

mond, est revenue de Rtvlèr-Verte. J*™* '*Wt-cinq ans d'une rtné- 
où eUe travaillait. * l'autre. IA, non seulement

—Nous souhaitonns prompt réia- . 168 m4res ont le temps
bassement à Mme Aiphée Thériault /®UT” enfants, mais les
sérieusement atteinte par la grippe. et 1» grando'mfces

—Mlle Alma Dubé de St-André les «>ir grandir et se forme-
passe quelques Jours chez sa soeur, r7ant eux- B» ont le temps de leur 
Mme Lévite Beaulieu. transmettre les traditions

—‘M. Gérard Rouleau a repris son ' honneur de la famille, avant qu'on 
oOoufpatlon, après avoir été long- accuser de faiblesse d'es-
temtps atteint de La grippe. *"1 Le quatrième oommandement

—Mme Ottélie Cdté de Drummond ““ decalogue promet une vie longue 
passe quelques Jours chez son frère, 4 feult 4ul honorent leurs père et 
M. Laurent Beaulieu. m=re C’est sur ce précepte que re-

Ie Dr Balley, Inspecteur médical P°M toute la législation familiale • 
Visite actuellement les écoles de pa‘ de bonheur en dehors de la fa: 
Grand-Sault. mille, et la conséquence du bonheur

—Mme James Day eet de retour c’eîl h* vieillesse, 
d une promenade à Montréal. des gens, hélast gémissent

—M. Pred Pirte eet revenu Jeudi «l'avoir à leur foyer d» vieux parents 
hennés. O'eat qu’ils oublient la loi 

—Mme A.-M. Ohamberland c pas- supérieure de la solidarité des géné
rations qui m suocédent. Recueillir 
et soigner ses vieux par,'gts, c'est 
«acquitter ea *
ce envers ceux qui nés 
et à qui nous dévoré 
même temps acquérir 
reconnaissance future des Jeunes

Les pommes de terre canadiennes 
se rendent aujourd’hui jusque sur les 
marchés de l’extrême Orient ?t en 
Malaisie anglaise. П s’en est expédié 
71 tonnes en 1931 contre 28 tonnes 
en 1929. En outre, une partie des 
nommes de terre expédiées à Hong 
Kong étaient d’origine canadienne. 
Dans les Iles anglaises de la Malai- 
-i:\ dit le Commercial Intelligence 
Journal, les principaux consomma
teurs de pommes de terre sont les 
Européens, les Italiens et, les indigè
nes. qui constituent à peu près ’a 
moitié de la population.
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Nous reproduisons ci-dessous les 
procédés іюиг tanner le cuir, à la 
requête de plusieurs fermiers. Nous 
t^ur recommandons aux fermiers de 
découper cet article, qui peut leur 
être utile.

entre leurs

Les peaux brûles se vendent à un 
prix ridiculement bas. par contre on 
a un be oin journalier sur la ferme.

Il serait donc avantageux de tan
ned so і-mêmes les peaux dont on 
peut disposer, soit pour du cuir, soit 
pour des robes de voiture.

Voici une recette très simple, qui 
dit-on, donne d'excellents résultats.

Trem

Veuillez m'envoyer votre livret 
“Mutual Achievement", contenant 
d'autres petits récits à grandes 
suites.

geo is ou le boutiquier pou- PAUL PELLETIERvalent se procurer à volonté des her
bues, des saumons et des homards.

C'étaient lé, pour 1' 
jorité des Français, friandises abso
lument ignorées. Mate l'Histoire ne 
nous a gardé le souvenir que des 
nus servis sur les tables augustes, et 
nous sommes bien empêchés de péné
trer plus avant dams ces mystères de 
la cuisine des humbles.

représentant,

Edmundston,POURQUOI CLASSE-T-ON
PAR CATEGORIES ?

Adresse
Age •) Opez la peau dans de l'eau dou 

èe jusqu’à ce qu’elle soit douce et 
malléable. Grattez les rebords et tout 
o- nui reste d égraissé ou de chair 
avec un cou eau peu coupant ou un 
autre instrument non tranchant.

Le liquide à tanner se fait de la 
manière suivante :

5 gallons d'eau douce 
5 gallons de lait de beurre 
21-1 Ibs d'actde sulphuriquc com

mercial.

L'application des règlements qui 
gouvernent le classement des pro
duits agricoles est confiée à diffé
rents services de la Division fédérale 
de l'industrie animale. Au Canada 
Je classement des produits de la fer
me s'est fait volontairement, et il a 
beaucoup aidé à stimuler la demande 
?; à répandre les produits en créant 
la confiance dans la qualité.

Pour obtenir des bestiaux e-, des 
produits animaux.de meilleure qua
lité, il est essentiel que l’on obtienne 
un meilleur prix pour la qualité, il 
es: essentiel également que ces pro
duits soient séparés sur la base de 
ia qualité en catégories universelle
ment connues et universellement cm 
moyéês. L'administration des régimes 
et des mesures législatives qui cou
vrent ce classement standardise est 
une des fonctions naturelles du Mi
ni-tère fédéral et un des principaux 
travaux de la Division de l’Industrie 
animale.

ТаїиГаГ^Г^'.іа la Bibliothèque Parois-
mères ; caressons leurs cheveux siale, VOUS ЄП trouverez un 
blancs 1 Quelles sachent qu'on ne les
oublie pas, car, avec les tout-petits grand nombre qu il VOUS 

еаГГр^ой^ Plaira de lire pendant les

trouvent la ranine, Ід tige et la fleur longues soirées d'hiver.
«te la race qui est la nôtre. °

Ca vaut mieux que n'im
porte quoi pour passer des 
veillées agréables et ins- 

En allant voir les livres tructives.

GRAND SAULT, NJ |

10 lbs de sel 
10 onces de salpè.re 
5 onces de borax.
Cette quantité est suffisante pour 

une peau de boeuf de 50 livres.
Le se!, le salpêtre et le borax sont 

dissous dans l'eau douce et on ajc 
nier lieu, l'acide sulphuriquc qu'on 
ie ensuite le lait de beurre. En de' - 
verse petit à petit en brassant c^v.- 
tihuellemen; le liquide.

On lave bien la peau avec du sr- 
vun et de l'eau douce. On la plat з 
dans un grand pot de grés ou un bé
ni et on videeeeeeeeceeeee 
in t on vide dessus le liquide 
G0 heures.

Y ETES-VOUS ALLE?

ooooooooooooooooooooeoooooooooooBocoooooooooooooa

Corporation de Prêt et Revenu
Assurance financière pour la formation d'un oapital. 

Ectifioe Quebec Power—Chambre 307—Québec
Capital autorisé ....................
Capital souscrit et payé .

$ 100,000.00 
66,000.00

En la re irant du liquide, la pen 
doit être bien lavée et ensuite
cède au séchage — c’est le.plus im
portant — plus elle sera travaillée, 
pais de cuir sera souple.

On l'étire et on le:end sur

Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des iormes 
de Placements variés. Prêts à long terme, avec facilité de rembour
sement; intérêt aussi bas que 3 pour rent l’an; on prête 4 fols le 
montant du placement; capital fourni deux fols plus tôt que tou
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Bruière Fortier 
Vice-Président: Fortune* G ingras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif.

une per
che. la glissant sur un côté et sur 
l'autre de la perche pour l'assouplir.

Quand on dé'ire cn’ever u» nnv , „Oh «„it «raw, avant touVÆ S ^tlL^n^u^Te 

bonne qualité sous les marques
gallon de chaux. On la lais- MtafüàÜT* de? „

s<; de 3 à 4 jours ius m'à m nue b " , la dlstribUxion des oeufs de 
poU s'enlève facilement en grattai, J S conn^dJ" oatégorlfs et 4ul ia peau étendue sur une planche | f ™ dto =™*>mn>ateim ça- 
Quand tout le poil est enlevé la peau' "'ldl.eus tou^ 065 travaux et d’autres 
doit être bien lavée pour la débarra- P”lncUy<1" toute la chaux. Aolrs elle est' I L-Lteur' ' a™ntage de
prête peur le liquide à tanner, te' u u,vt<nirs-
que décrit plus haut, Le classement a permis de vendre

l’on

•remper la peau dans 5 gallons d’eau 
aouce dans laquelle on a fait dis
soudre 1

Représentant A Edmundston, N. B.
19 Rue Bemier,

Heures de Bureau.ê à 8 tires du soir
ООООООООООООООООООООООООООООООООООВОООСХХХЮОООООО

Tél. 87-1, Casier 135

qui ont

m
pais cher les produits de qualité et

Cct .e recette est la même que celle 11 a aussi Provoqué un gros dévelop- 
publlée ci-dessus; seulement les quan H'mcnt de la consommation. Par ex- 
tités sont moindres pour convenir à Ç!nP:c, depuis que l’on classe les porcs 
une peau de petite grandeur, à ce!- іЛ qualité générale du bacon et des 
’.e d’un veau par exemple. produits du porc s’est bellement amé-

Ce procédé vient de M. J. W. G :,orée u’n en estt résulté une forte 
MacEwan, profe--:vur à l'Université a inventât ion de consommation. Le 
ce Saskatoon. Nous l'avons essayé 
ici en suivan: bien les prescriptions 
et avons obtenu un uir d’excellent:' И/"1КІ1Г et qui produit des qualités 
qualité, souple et résistant ; cx)nve-ki'<5uJ0ur'1: crolssantes de bacon de bon 
uable pour dès lacets de chaussure-^ ne (|Un,ibé P°ur l’exportation. De mê- 
mitaines, réparer des attelages. Tou- classement des laines a stintu-
ou des courroie-:; pour fabriquer des' ° remP:oi fies laines au Canada et 
te la dépense se chiffre à 30c. |1 fourhl en même temps un débou-

LIQUIDE A TANNER ché ^«'іег pour ces laines au Royau
1 gallon d'eau douce me-Uni et aux autres marchés étran
1 gallon de lait de beurre r̂ r'- En fait. le classement et l'ins-
- lbs d’acide sulphurique commer- P2CUon des produits animaux, loro- 
'. qu'ils entrent dans le (------

il

IЄ

I
-A-
V0TRE

SERVICE

> :bassement des porcs a posé les ba
ses d'une industrie qui ne cesse de

d'un voyage d'affaires au Cuba.

te quelques Jours en promenade à 
Edmundston, la semaine dernière.
HOCKEY

—Le club de hockey de Qrand- 
Sault a défait celui de St-Léonard,
3 à 0, vendredi, dans du Jeu tirée ra
pide devant une nombreuse assis
tance.
NAISSANCES soir dernier dbee M et Mine Joe

—Ebt née le 36 courant à M. et Gagné de Dnemxmd. Le 46 à l'en^ 
Mme Joseph Daigle de Dnanmood, chère ae Joua avec beauooi» d'am- 
un nia baptisé Joseph, Ntt; parrain bttlon. On remarquait, en outre de 
et marraine, M. et Mme Lévite Beau l’hdte <Thoimeur, MM. et Mesdames 
lieu, de Grand-eault. Louie Boucher, Joe. oodbout- MM

—Un fils est né à M. et Mme B- Paul Oodbout, Joe. Bourgofn M et 
douard Bérutoé de cette vine, la ae- Mme pierre Deajartilns, Ned Ml- 
malne dernière. спаиИ, B. Ouellet, P. Louk Boucher

—Une soirée de cartes au profit Des friandises de tout» aortes hi
de la fanfare de Gr.-eaottt eut lieu rent sendee et l'on se sépara 
à la salle des Ghevaliere de Colomb, chantée de la veillée, 
lundi demie:-. H y avait plue de 30 —Un groive d’amie s'assemblait 
tables, dont ta moitié consacrées au le dimanche gras au soir pour Jouer 
bridge et la moitié au 49 à Penché- aux oartea, ch» M et Mine Pierre 
ге. I» prix furent gagnée par le Desjardins. S'y trouvaient: MM et 
Dr O. Verrat. Claude Power», Mme Mesdatn» auras Leclalr dôme Quel 
K Bemier, AU ~1 Côté, aie, et T. O. 1st, Georges Morin, J». Boureoin 
Power». Іж «m:- c de 939.00 fut réa- Johrmy Deejartiln», et M. et Mme 
Usée, et 1» me mes de la fanfare Pred DesJardins, de et-André, et 
remercient les citoyens de l’enoou- leura deux enfante, 
ragement. M. Léonard Gagnon eet allé à
, -y™ 8*ntebl* **ée de oart» * Montréal avec la demlèra eemrelor.. 
laquelle aselstait le R. P. Bénard. —MO» Btertcbee legaoé et Thérè- 
remplaçant de M le curt, pendant se Martin vWaéeot Mlle Luole Mar
ia récente absence, eut U«u mwtit tin do Htenltn, dMMohe.

de reoonnalssan- 
lt précédés 
t; c'est en 
titres à la AVEC

DIGNITE
cial. commette

e’ranger, son* une précaution essen- 
tic: le pour le maintien des marchés 
à exportation.

2 lbs de sel.
2 onces de salpêtre
1 once de borax.
Le se!, le salpêtre et le borax doi

vent être dissout dans l’eau; 
joute ensuite le lait de beurre et e,; 
dernier, avec précaution et peu à ia 
fois, l’acide sulphurique en brassant 
-•ontinuelleimemt.

Pour enlever le poil, on met trem
per la peau dans un gallon d’eau 
douce, dans laquelle on a fait dis- 

dre 1-4 d egallon de chaux. Gh da 
laisse 5 ou 4 jours dans cette soin-, 
Lion; on * enlève ensuite le poil en 
grattant avec un couteau^non tran
chant.

On lave soigneusement la

DES FLEURS

CERCUEILS — DECORATIONS 
EMBAUMEMENT

— CORBILLARD AUTOMOBILE — 
— AMBULANCE —

—Quel accueil ta femme t’a-t-clle
fait ?

—Elle m’a jeté des fleurs.
—Et cet oeil poché-alors t 
—Oh! elle avait oublié de retirer 

les fleurs de leur pot !

ement.
On brasse toutes les 2heures pour 

es -nverniers 12 heures; ensuite de 
temps en'temps. La peau doit rester 
dans le liquide de <*9 à 80 heures Ou 
la rei.re alors, on i.v lave et an pro
cède au séchage en la travaillant 
c’est lç plus important. Plus elle se
ra travaillée, plus le cuir sera çovpV*.

J.-R0BERT BOUCHER
pour enlever toute la chaux, oïT là 
gratte de tout surplus de chair ou de 
graisse. On la place dans un pot de 
grès et on verse dessus le liquide % 
tanner, qui doit la recouvrir convié-

Directeur de Funérailles — Embaumeur diplômé 
EDMUNDSTON, N.-B.

; Téléphone 86-2 14, rue Canada
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sont très fréquents par
mi les travailleurs qui sont obligés de faire des 
efforts considérables. Il ne faut pas croire, ce

dant. que les maux de reins soient toujours 
aladie oai eu»-mêmes bien souvent, c’est 

rganisme qui est affaibli et qu’il faut traiter 
i les Pilules MORO spécialement préparées 

pour les Hommes par la Cie Médicale Moro 1566. 
rue Saint-Denis Montreal, employées depuis des 
années pour ramener les forces de l’homme affai
bli. épuisé ou enrayer ses malaises, tels que:

Maux de reine Troubles d’estomac
Rhumatisme Fatigue
Nervosité Malaise général

rien de plus économique;

l’or

Rien de plus efficace, 
la boite ou 3. $1.25.50c

“A décharger une lourde machine agricole 
n, j’avais contracté un "tour de 
1 arrivant à la maison, tes douleurs 

ces que l'avais dû prendre le ht 
le medecm. Ce dernier après 

un traitement externe me dit de 
Pilules Moro dès que le pourrais 

me lever. J'étais епцхс bien souffrant lorsque 
ie commençai à marcher, mais après ia deuxiè- 

• me boî’e de Pilules Moro, je constatai de l'a me
lioration. Je continuai le traitement et de 

semaine, mon état fit des progrès 
ilus remarquables, si bien qu après 

lus aucune doule

d’un wagoi 
ns" En 
lent si atro 
fai

éta
• m'a re venir

trois mois, je ne sentais 
Depuis, je suis plus fort et je me porte t 
bien". A. Simard. Rivière du Loup. P.Q.

rès

pour les 
hommes jPilules MORO

*

LE MADAWASKAEDMUNDSTON, N.-B., 2 MARS, 1933. le :

Le Filage de la Soie
■Г'ГГГ'Г

La soie artificielle fait une sérieu
se concurrence aux fils ténus sécré
tés par le papillon du mûrier, mais 
lui sera toujours préféré pour le.s 
très beaux tissus. Sait-on comment 
les chrysalides, les “cocons", sont 
préparés pour donner leurs pré; ra
ses enveloppes ?

Qitflr.d la chenille a prépare ’.'étui 
dans lequel elle se chrysalidera le 
mapnanier en garde un petit nombre 
pour la reproduction de l'espèce, 
puis il passe le reste dans les fours, 
à la température de 100 degrés 
Rhéaumier qui tue la larve.

Les “coques" ainsi préparées, qui 
donneront chacune entre 1 et 3 
grammes de soie, sont alors livrées 
au fllateur. Celui-ci les trio avec 
minutie, puis les bat longuement 
dans des bassines d'eau chaude avec 
des branches de bruyère, ce qui a 
pour but de débarrasser une enve
loppe extérieure de la soie vérita
ble. Ensuite, des ouvrières ayant 
trouvé l’extrémité des fils de chaque 
coque en réunissent, avec les métiers, 
un certain nombre ensemble, et font 
ainsi la soie grège.

Ce fil grège est tordu et assemblé 
par une sorte de rouet qui le trans
forme en "organsin" ou fil définitif. 
Ensuite, une cuisson particulière dé
barrasse l'élément essentiel de la 
sole du grès ou substance amorphe 
que la chenille secrète en même 
temps.

El
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■LFRED B. PELLETIER
STATUAIRE

Manufacturier et Marchand de 
MOQumente et d’Epitaphes 

Piecre égyptienne — Granitée 
— Maitnve. —

Dry

leanin
ST-BASILE, 

j Co. Madawaska, N.-B. 
1er sept. ’33.

P*

Chemin de Fer

KMISCOUATA
HORAIRE No. 81

En force le 13 Dec. 1932 
EXPRESS

Dêp. Rivière-du4Loup 
Arr. Edmundston

EXPRESS
Dép. Edmundston 
Arr. Rtvlèredu-Loup,

MIXTE
Dép. Edmundston 
Arr. Connors, N. B.

MIXTE
Dép. Connors, N B..
Arr. Edmundston

7.30 a. m. 
11.10 a. m

12.00 p. m
3.3C p m

12.20 p. m 
2.10 p. m

7.30 a. m 
9.15 a. m 

N. B. — Heure du méridien de l’est 
Service quotidien, excepté le diman
oh#

Correspondance à Edmundston a 
vee le chemin de fer, du Рас 
Canadien et à Rivière-du-Loül 
toils lé# traîne d’express des cw 
dr. fer Nationaux.

Pour phis amples Inform «tions 
nrospeetus, etc., s’adresser à 

T. N. Walah, Agent Général di 
Clret et des Voyageurs.
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—L’Economie dans
le Vêtement —

Est rendus possible par notre ser
vice moderne de nettoyage-à-scc 
Robes et manteaux que vous dou 
vez avoir l’intention de mettre de 
côté, peuvent être restorés POU) 
des mois encore d’utilité par no
tre méthode perfectionnée de re
mise à neuf des vêtements.
Et le coût est étonnamment bas 
Apportez vos vêtements ici vous 
mêmes ou téléphonez à 32-2 e 
nous irons vous voir. 
BLANCHISSAGE POUR HOM 

MES, UNE SPECIALITE

R. H. RICHARDS
Nettoyage et Pressage

27. rue de l’Eglise — Edmundstoi 
Service rapide — Te!.: 32-2

Police No. 175
En 1873 cet assuré acheta une 
Police Vie ordinaire pour $1,000 
sur laquelle il devait payer 
$18.90 chaque année.
H fit en sorte cependant, de 
laisser ses dividendes avec 
nous pour être appliquées con
tre ces primes.
Qu’arriva-t-il comme résultât 
de son placement ?
E a bénéficié de soixante an
nées de protection pour les
quelles il a payé une moyenne 
de $7.03 par an. Sa police vaut 
$848.90 en valeur actuelle, ce 
qui est $27.22 DE PLUS QU’IL 
N’A PAYE EN PRIMES.

Police No. 3310
Cet assuré, en 1876, acheta une 
Police Vie ordinaire pour $1,- 
000.00, sur laquelle il paya une 
prime de $18 40 par année, lais 
sant ses dividendes s’accumu
ler.
Qu'arriva-t-il comme résultat 
de son placement ?
En 18 ans ses dividendes s'éle
vèrent au point qu'elles étalent 
suffisantes pour payer d’avan
ce 'toutes les primes à venir. 
Il n'avait payé que $331.20. Il 
a eu protection entière pour 57 
ans. П a reçu $439.86 en divi
dendes comptantes depuis que 
sa police est devenue pavée, et 
én plus sa police aujourd’hui a 
une valeur actuelle de $869.65. 
Pendant qu'elle reste en force, 
il recevra un chèque chaque 
année pour sa part des surplus 
dans Les recettes de la com
pagnie.

■ ^

100
Nouveaux Livres

A la Bibliothèque
100 nouveaux livres intéressants 

viennent d’être reçus pour être 
ajoutés au beau choix que l'or 
v:,it déjà à l'Académie, salle de h 
Bibliothèque paroissiale.

Ils orneront sans dou:.* les 
rayons de la bibliothèque, mais 
espérons que les fervents de la 
lecture les feront circulei à leur 
profit

Il n'en coûte que 5 sous par se
maine pour louer ces livres.

MONUMENTS
FUNERAIRES

’ha granit et en marbre. — De
mandez les prix et voyez 

tes différents modèles.

*<-vice «F Ambulance
▼altars automobile modéras 

•enriee Jour et Naît 
Téléphones 138-31

J.-B. COTE
BMTKBPHBNBU*

K FOMPBS FUNEBRES 

LICENCIE
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I Cartes d’AffairesH I AUTOYER
* і

Avocat h
F. Dodd Tweedie J’ai été un homme, es 

qui signifie un lutteur — 
Ooethe,

La fausee medeetie «et 
le dernier refinement de 
la vanité. — La Bruyère.Bdifloe LONG, 

rue Canada

SERVICE D’HYGIENE 
І DE L'ASSOCIATION 

MEDICALE CANADIENNE ’

L’Insomnie
Voeux MaternelsEdmiindston. N-B

!Avocat Pour'mes enfante, ce que je veux, 
Ce n’est pas l'éclat merveilleux 

D’un beau visage.
La beauté ne règne qu’un jour, 
Puis eUe passe sans retour, 

Comme un nuage.

Avocat
A.-P.-Noel

McLAUGHLIN
■Rester débout êt bien éveillé quand 

nous voulons lé ftUre est très bien, 
passer les ults blanches quand nous 
voudrions dormir est toute autre 
chose. Quand nous nous couchons 1-і 
nuit, c’est pour dormir, et le manque 
de sommeil est très ennuyant. Si 
1 liabitude de ne pas dormir persis
te. l’état s’appèüe Vins-mite

La crainte de ne pas dormir éloi
gne le sommeil. Si c’est la douleur 
ou la maladie qui nous empêche de 
dormir, nous devons noud -gn préoc
cuper, mais si nous sommes en. bon
ne santé, nous n’avons pas besoin de 
nous préoccuper si le soquneil ne 
nous vient pas immédiatement.

Nous ne pouvons pas dire préci
sément la quantité de sommeil 
quise par chaque individu. Les 
fants, îles adolescents et les, vjsi]lards 
demandent plus de sommeil et repos! 
que les personnes d’âge mûr. .Noua 
pouvons Juger du montant dont nous 
avons besoin si ou non nous som
mes fatigués quand il est temps de 
nous lever le matin, et fixer l heure 
du coucher suivant notre besoin de

En général, c'est la peur de ne pas 
dormir qui est la cause de l'Insom
nie, et ce sont ses ennuis sur ce comp 
te qui produisent la fatigue qu’é
prouve l’individu. Ce qu'il faut faire 
quand le sommeil vient lentement 
ou pas du tout, c'est de rester tran
quille et ne pas se tourner et retour
ner dans le lit. La tranquil!té entraî
ne le repos du coqps et de l’eeprlt, et 
l’individu se repose quand il est cou
ché tranquillement, même s’il ne 
dort pas tout le temps.

Quand la lumière est éteinte, nous 
pouvons attendre le sommeil, mais il 
faut le laisser veni rsans aucun ef
fort de notre part. Le repos et la 
tranquil!té sont favorables au som-

Nohs pouvons nous corriger des 
mauvaises habitudes. Si nous n'a
vons pas pris l’habitude de nous cou
cher de bonne heure, nous devons 
le prendre le plus tôt possible afin 
de nous assurer la quantité de repos 
et de sommeil dont nous avons be-

L’exerclce physique, surtout au de
hors, détermine la fatigue. Nous a- 
vons tous besoin de nous reposer a- 
près une-journée d’activité. Que la 
chambre à coucher soit tranquiUe et 
bien aéré. Un breuvage chaud avant 
l’heure du coucher et la lecture Д’un 
inre intéressant font dormir.,^* 
tains individus. Surtout, il faut 
nir, au Lan t que possMle, toute in
quiétude et nous laisse * reposer, tran- 
qoiliemnte sans faire aucun effort 
pour dormir. Le sommeil viendra tôt 
ou tard pour nous récompenser. •

Albert J. DIONNE
J4iB. A.

Notaire PublicAvocat — Notaire

Correspondance française Y
Palais de Justice

Edmundston. N.-B.
Je ne demande pas l’esprit,
Qui nous captive, noüs séduit 

Et nous enchante.
‘‘ * Ni les richesses, les talents, 

Mais tes charmes si consolants, 
Bonté touchante.

Campbellton, N.-B.

Collecteurs

Credit Guarantee
Percepteurs de 

Vos Crédits en souffrance

Fleurs Naturelles 
pour toutes occasions

CAMBER Ce que je demande au Seigneur, 
En le priant avec ardeur

Pour vous, mes filles, 
C’est la divine charité,
Doux gage de félicité

Pour les familles.

Z
THE FLORIST 

Woodstock, N. В.
Telephone No. 17-21

k
19, rue Canada

Edmundston, N.-B.
C. P. : 734 — Tél. : 323

Toutes commandes seront ex-j 
Dédiées avec promptitude. I

Oui, je veux, pour vous, le trésor 
D’une belle âme et d’un coeur d’or, 

Richesse immense !
La bonté vaut mieux que l'esprit, 
Elle console, elle guérit,

Chaque souffrance.

Occupez vos loisirs
Vous trouverez à la Bibliothèque 

Paroissiale, à l’Académie, quantité 
de livres qui vous plairont et 
feront passer des heures agréables 
et instructives.

A louer à 5 sous par semaine.
H s’en trouve pour tous les goûts: 

du roman enfantin au bouquin de 
haute morale; de l’ouvrage sclen 
tiflque au travail littéraire; du Jules 
Verne au Réné Bazin.

—OUVERTE les mercredi et sa 
medi soirs de 7 heures à 8 h. 30.

Avocat *1

A.M. Chamberland i

B. A.

Edifice • Bureau
d’Emréglstrenient

J’aime vos élans généreux ;
Quand on est bon, on est heureux. 

Chères mignonnes ;
Ne saccagez jamais les fleurs,
Ne faites pas couler de pleurs.

Oh! soyez bonnes !

Rue du Pont
Edmundston, N.-B.

.a. ;»■

Architectes

BEAULE & MORISSETTE Portez votre morceau de pain 
A l’enfant qui pleure de faim ;

Et, sans mesure, 
Donnez vos piécettes d'argent,
Au vieillard, au pauvre indigent, 

Dans sa mesure.

ARCHITECTES
SPECIALITES : Edifices public» et religieux,

constructions à l'épreuve du feu.

Cto:JSLAR BEAULE ALBERT MORISSETTE
B.4.A. A.A.P.Q Vl.C A

Rue d’Aiguillon, QUEBEC

A.A.P.Q. & R.IC.A
Semez la joie autour de vous ; 
Vous le verrez, rien n'est si doux, 

Si plein de charmes ; 
Fortnmc;- esprit, talents, beauté, 
Ne peuvent, comme le bonté, 

Sécher nos larmes.Dr A. M. SORMANY J

Jeanne COLLOT-CHOREE.RAYONS-X - TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES Pour questions au sujet de la «mti 

en général, écrire à l’Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col- ; 
lige, Toronto. Une réponse-, per- ІК CURE DE 
sonneUe sera envoyée par écrit

ils sont des arbres de plein vent.
Mais, parmi Les numéro.- sensa

tionnels, il n’y en a guère qui > 
soient plus que le curé de Galapian. 

Omé de Galapian '
Rien que le nom vous fait déjà1 

ouvrir les yeux.
GalapLvi ! 

surgir un grand diable, dansant la 
gigue, avec des genous osseux et les

є* de bureau;—

oeигеь a .nidi — і nre a > Ьгеь ae l'après-midi 
— 7 à q heures du soir ou par render-vous.

GALAPIAN...
.PAS DE SODA !

GENE L’ESTOMAC
Beaucoup de soda trouble la diges

tion. Pour estomac sûr et gaz, Adle- 
rika est bien meilleur. Une dosé 
éliminera les poisons d’intestin qui 
produisent gaz et insomnie. Ray
mond Br eau, Pharmacien. W-7.

(Là "Croix",1 
Je connais beaucoup de curés de

■rcr On s att іпЛ fc voir
En général, ils son і bien plus ca

ractérisés que les curés des villes, car
VtVVéVVTVVVTVVtfVTTTTVVV

BUREAU DE PLACEMENT:-
| Ste-Rose du DégeléDésirez-vous un emploi comme servante dans un hôtel ou 

.naison privée? Donnez-nous votre nom et vos références. 
Avez-vous besoin d’une bonne servante? Noue pouvons 
vous en trouver avec de bonnes qualifications. (D. N. O.)

Incendie
-—Le feu s'est déclaré dans une 

maison appartenant à M/JNRtDionr 
ne, et occupée par M. Charles Landry 
Une cheminée défectueuse fut cause 
de l'inioendie qui fut contrôlé pres- 
qu’immédiatement.

—Mlle Thérèse Morel d’EdmunxLs- 
ton a passé les jouas gras chci des 
parents.

—M. Gulay, gérant généra 
fonderie de LTslet, et M.fceo. Bcau- 
lieu, d‘Edmundston, étaient Ste- 
Rose par affaires,' dernièrement. ’£

ARTICLES D’ECOLE 
Cahiers — Crayons — Sacs d’Ecole 

Sets de Mathématiques — Livres d’histoire 
PIPES — TABACS — CIGARETTES 

Nous teignons les Chaussures et les Habits

PHILIPPE MONETTE, de la

N.-BtLdmundeton. __
ЛЛ

MARS
(Consacré à Saint Joseph)

Premier Quartier, le 4, 
Pleine Lune, le 11, 
Dernier Quartier, le 18, 
Nouvelle Lune, le 25.

I
PILLS Plus j’étudie les maniérés des jeu

nes gens modernes, plus je com
prends pourquoi les femmes disent 
que la société d'iun homme est rare
ment agréable avant qu’il ait atteint 
la trentaine.

1 |M| Les Cendres,
2|J | 8. Simplifie,
3 Vj Ste Cunégonde,
4jS! S. Casimir
S|D| 1er Dim. du CAREMEN
6IL! Ste Colette,Le jeune homme moderne est po- r 

seur, suffisant, blâsé. Il résout les * M' S. Thomas d’Aquin,
8 M S. Jean de Dieu (4 Tempi» 
& J і Ste Françoise romaine,

10IVI 40 martyrs Setiaste, (4 T.'
questions du jour d'un air d’autorité 
suprême; il prend un air protecteur 
avec iee femmes, croise les jambe-,
moitié assis, moitié couché dans un n,8l s- Euloge (4 Temps* __ 
fauteuil, et il fait un grand honneur 12|D| // Dim, du CAREME 
aux femmes en condescendant à dan 13 L1 Ste Euphrasie' 
ser avec elles ou à écouter leur con- I4 M ste Clémentine.

pouces des pieds en l'air. Ve2?“i^ ^ ... ?2!У S Clément Hauiblu*r.
Mettez “GaCaplan" sur une belle .f” " Ste Julienne,

carte de visite Et vo is verrez si ^ est ^solument intdérab.e. .7 V S. Patrice,
cela ті. Zlezamut nas. En Amérique, 11 est assez mal élevé, 16,SI S. Cyrille de Jerusalem.

L'abbé Bériau (Fronç-iis-Xavlcr) ‘P1*11 “«F, !>. u n’œt rien * 19 D III Dim. iVCAREME
est donc curé de Galapian village de *^’{г’Пп ti^e “ 30|L] S. JOSEPH, éipoux de la B.V.M
400 âmes, par Aiguillon (Lot-et-Ga- rtrie, e ; nomm€ a sa place. 21 ;M S Benoit
ronne) Le jeune homme moderne tape sur .„L, e‘г.ац-,м л 0 ., . l'épaule des jeunes filles de sa con- f. “ *Suede

H aurait pu. ce peu curt de trot- nalssance; u ^ envoie ш fumée de ® ^toortn.
sième classe, rester bien tranquille, à 1o ... 2н V S. Gabriel,
comme tant d'autres, dont on ne par ш, ^salut quand Ù 26|в ANNONCIATION de la B.V.M

Р“аГ. Г rencontre dans la rue Dans les 26 D Tv <*« CAREME
«"■»« У " ІОШЄ' C'œt ^ Damascene,

T nto™* 1 béralement l'homme de 40, 50 et 00 23 M S. Jean de Caplstran.
tL^TTXranH^ roules I ans qui * lève P°“ offrir sa place 29 M S. Aurelien

TiTl ТТТб ' ^ 3UX dames: le jeune homme, lui, res- Ї0 J s. Jean Cümaque.
Vous voyez la chose ? 1 6 aasls"
Oui, mais pendant la guerre, l'ab

bé Bériau fut secrétaire du maréchal 
Joffre, presque son ami. Quand il re
vint en sa petite patrie, il avait de 

Aussi, lorsque, le 1er août 1926, 
vastes pensées.
Mgr Sagot du Vauroux le nomma 
curé de Galapin, Saint-Salvy, Do- 
minipech, Cugurmont, et autres lieux 
circonvoisins, l’abbé Bériau reçut, 
sans broncher, le mandat d'essayer 
chez lui les Semaines Rurales.

Les Semaines Rurales !
Le ouré de Galapin était l’homme 

le plus nul du monde en agricultu
re C'est lui-même qui me l'a con-

31 V Ste Comélie.
Les jeunes gens ne se laissent rien 

aire par les gens âgés et sont sou
vent impolis. Us n'éooutent rien, 
n’apprennent rien; ils édifient leurs 
armes avec leurs souvenirs et leurs 
impressions.

J’aime le jeune homme de vingt 
ans qui ne croit pas qu’une femme 
ne puisse lui résister, qui est atten
tif et respectueux avec les dames et 
les gens âgés, qui admet qu'il est 
de dix ans plus jeune que son père, 
qui garde son chapeau à la main lors 
qu’il parle aux dames, qui s'amuse | 
comme la jeunesse doit s'amuser et 
qui réussit à se rendre agréable et 
utile partout où il va.

F

fié.
Ne nous faisons pas illusion : l'in

térêt, l'ambition, les rancunes, la hai 
ne. ont toujours armé les hommes 
les uns contre les autres. Et pour 
fraver le chemin à la paix, il faut 
d'abord engager la lutte contre ces 
passions humaines.

Ensuite il n'avait pas un sou
—Raison de plus !

Alors, il se jeta à l'eau (au figuré 
naturellement !). Et c’est encore le 
meilleur moyen d’apprendre à nager.

S’il nagea !
Le 24 novembre 1927. il inaugura 

sa première Semaine Rurale par une 
messe Solennelle.

Assistance: deux femmes à l'église 
et, en plus, deux hommes 
fé de la Place !

Le curé de Galapian en pleura.

Mais, il serra les dents
H n’était pas de ces "homme le t- 

tes" qui ont besoin du succès pour 
continuer.

lui dit son é-

Aeenb vendeur»: Harold F. Ritchie Ж Co., 
Limited, Toronto.TANTE JULIE

Séminaire: Après tout, si tu dois fai
re un curé, comme Lou Sorel. Lou 
Chxnchole, Lou CapeUe ou Lou curé, 
eh bien, fais té curé .'

Maintenant, le curé de Galapian 
est tout à fait déchainé.

Rien ne l'arrête plus.
Il veut mettre la profession au ser

vice de la paroisse, et la paroisse au 
seririce de la profession.

Et. ici. la profession, c'est la Ter- 
. la grande abandonnée, et pour 

uant. toujours et de plus en plus, la 
Grande Amie !

Bref, l'abbé Bériau. constatant que 
ruccessivement. la salle du Café et 
la Halle municipale sont devenues 
beaucoup trop petites pour encadrer 
les “Semainiers" de 1932. décidé de 
bâtir une salle à lui 
Maréchal Joffre.

COIN DE LA BON’ 
CUISINIERE

ROGNON DE BOEUF

Séparez-le en deux, sur l'épaisseur 
du flanc; piquez dessus huit barde 
de lia grosseur du doigt: hachez de 
l'oignon: poudrez de farine, poivre 
sel et persil, ajoutez un peu de sain
doux: mettez le tout dans une ro- 
quille d'eau, et laissez-le bouillir pen
dant trois heures à petit feu. en re
muant de temps à autre

En 1928, il recommence 
Et, chaque année, il “accroche’’ 

1929 , et en 1930 , et en 1921
davantage.

Il a comme présidents, d'abord 
lippart, l'ancien maire de Bordeaux; 
son évêque, puis M. Fernand Phi- 
Philippe Henriot, le député de la Gi
ronde, le chanoine Theülier de Pon- 
che ville 600 personnes assistent, 
aux conférences. La journée de clô
ture en réunit un millier.

Ses professeurs sont tous des as : 
іе R P. CapeUe, le très aimé direc
teur des études viticoles de l’Ecole 
supérieure d’agriculture; Boudo.i, pré 
sident de la Chambre d’agriculture ; 
le chanoine Chinchole. conseiller gé
néral de l’Aveyron ; Jahan. inspec
teur général des Agriculteurs de 
France; l'abbé Sorel; M. Miguidop, 
directeur du Comptoir français de 
l'Azote; M. Bonnicel, délégué des As
sociations agricoles du Plateau Cen
tral, etc.

Aussi, le rayonnement de Galapian 
devient impressionnant.

le curé reçoit un télégramme d- 
Pie XI, et son portrait 
de vertu à l’Académie , des lettres 
d’encouragement de Gaston Dou- 
mergue (4 fois), de Paul Doumer (3 
fois), de Poincaré <4 fois) 
dieu Barthou, Fernand David. Ley- 
gues, Loutiheur, Marin, Fould. Magi- 
iiH, Femot, Champetier de Ribes 
des cardinaux .des évêques, etc 

Tout Gaüapian est dans l’admira-

FROMAGE A LA MARINIEREla salle du

Prenez une chopine de fromsrrp 
de croûtes de min

Et cel ane tarde pas !
On posera la première pierre le râpé, une chopi 

20 novembre 1932, en présence de deux oeufs ba 
LL. Exc. les évêques d'Agen et de la muscade râpée et une cuillerée à 
Rochelle, du R. P. Padé. de Georges tic sel. Faties bouillir une cho-r 
Goyau et de la maréchale Joffre, qui lait avec une cuillerée de beurre : 
offrira le buste du vainqueur de la mélangez avec les au-re- incr 
Marne. Couvrez, et faites mijoter troi= • o*’

auatre heures en brassant de terne- 
en temps. Une demi-heure avant 'r 

? Vous ! ropas, beurrez un pla:. mettez-v vo 
tre mélange et faites brunir. Sfri.-i-T

l2Sttus. la moitié é’

Et vous ne savez pas qui oflri-a le 
terrain ? Les communistes !

Mais qui offrira la salle
Ce n'est même pas la peine de ré-

Qui aidera-t-on si on n'aide pas 
oe tels remueurs de foules ?

Elle coûtera 50.000 francs.
Le curé de Galapian, nouvelle

ment, a continué à ne pas t.voir le

OMELETTE A U FROMAGE

Un prix Prenez une tasse de charn1”*- 
deux tasses de lait, une demi-m< 
de fromage, trois oeufs, une cuille
rée à table de beurre, du poivre, du 
sel, une pincée de soda: battez 1 >- 
oeufs légèrement, faites fondre ’e 
beurre, dissoudre le soda, tremry'7 in 
chapelure dan$ le lait, battez avec les 
oeufs, le beurre, l'assaisonnement et 
le fromage ; beurrez une lèchefrite e 
mettez-у vote mélange. Couvrez avec 
des croûtes de pain et servez chaud.

re- tombé
chez moi. et m’a dit: “Il faut que 
vous me les trouviez, et d’ici un

Très ému, et comme, le 20 novem
bre, c’est ma fête, j'ai souscrit pour 
un billet de mille.

Il n'en reste donc plus que 49 à ré
cupérer.

Ne me les envoyez pas à mot, mais 
à lui. directement 
«Abbé Bériau. chèque postal Bor
deaux 353-43 >

Sans quoi, il me re-re-tombera df.s

Alors, il est tombé

Au début, les journaux du cru ac
cusaient le curé de mettre ses pa
roissiens à genoux sur des petits 
pois, et les bras en croix

Aujourd'hui, les communistes lui 
offrent leurs services, leurs bras et 
leur coeur.

Us lui offrent même leurs 
fants !

Un ultra-rouge répand à son fils, 
qui lui demande d’entrer au Petit

et vivement
EPARGNEZ CE TEMPS

Un petit-papier de forme triangu
laire pept s’employer comme mo
queur d'un livre. Employez-le, aussi, 
pour garder les différents endroit' 
dans votre livre de recettes, où se 
trouvent les plus usuelles.

Et, vous savez le curé de ee Ga
lapian !

Aussi, je compte sur vous
Pierre L'ERMITE

BBSsÉif MÊÊÊÈÊÉÈÊÈÈ
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J.-E. MICHAUD
M. L. P.

Bdifloe LONG

Edmundston. N.-B

' laisser seule à La Hutte. I —impossible! D’ailleurs, je n'ac- droit ohez-nous. Or
Vers midi pourtant, le soleil se^mn-' oepterais tpes vo^a-hospitalité gra- —Le poisson! H vient encore de 
ira et une brise légère dispersa les t alternent, dit Zenon, non sans fier- sauter! cria Magdalena. C'est un 
nuoges. On comaçençalt apême à en-, té. Tou de même, je vous remercie gros, un énorme poisson ! Oh! s'il 
trevoir le fond blleu du firmament- l’offré'gétoéreuse vous plait, mon oncle !

—Tiens! Voilà le firmament qui ee! —Gratuitement, dites-vous ? Pas Zenon regarda dans la direction 
‘décrasse"! pour parler comme Sé- la piiette! Théo me dédommagerait indiquée
vérin Rocques dit Zenon, en riant en nous faisant u npeu de musique, en effet, que l’eau était très agitée 
et s’adressant à Magdalena. Nous al- j qe soir. Nous allons avoir de Ja dan- et même il aperçut distinctement 
Ions profiter du» beau (temps et par- se et o. deux poissons sortir, un instant, des
tir immédiatement pour le Portage, répondit Zenon. Encore merci, ce- Ilots. Cela lui parut irrésistible !
Nous ne nous amuserons pas», et _üne ^ ^ au:ie loL.. En un cita d’oeil, Zenon eut pné-
nous reviendronsle jx.ua tôt possible, pendant; taSs, Jdie répète, nous pré- paré les deux lignes de pèche, et bien і 
чи en ois-ivU, roqo f і férons retourner chez-nous. Ce f at tôt. leur chaloupe arrivait, à l’en-
no^Pa^L* ÏObe : dlLvZ4Q^L,VrS' ! enChanté °"PluWl' POlSSOn' | Nous l'avons dit plus d'une lois de-
jLStft vif *-*' ВЇЇЇІвГЇ Si Zenon Lassève eut eu plu, dex-1 Lt ШГО''ZTsurZ dS°TcLr

_________________________ ____ _ ,1“= Ie. nav*it vou!u moment où La Mouette ,ui:Uit le pèrience. il se eendt bien gardé de pint ’oufé
on^Je n'ai pas peur de la brome ““ “ Ж

et nous emmènerons Froufrou, corn- gea de nuages, de gros nuages noirs ** bâagdalena se trouvaient, U ne savait
me d'habitude. NTest4» pas, Prou- e' courroucés. ^Ша?1 ct| ™ rcp on'bnaginer.
trou que tu viendras avec nous 7 I —Nous aurions, infiniment mieux 'trop chl?d' “u" parlé de ses multtoles damrers- re D® brume les entourait; une bru-

Le chien ee mit à aboyer joycuro- 't* « pa, partir, se dit Zenon T п'а^Гіхре": і “ - Won n aperoev.it au-
ment et à tourner sur lui-même J on Férttage. Le aenAlait rire et *pPnvrm<>r menté la chose et il est bien vrai cun o6>^€t” * p:us de six Pieds de soi.comme s'il eut compris qu'il s'axns-P»^^ «^tVh»W|r puls L * diro qu'ex^ieL SseSe^l^î; 115 ^ sur le fleuve
sait d'une promenade et qu'on allait ^ «- ra^s mSSHn^u^ ron- Oe lut une pèche ex^x^nairo I ^ m 5№almt plua par ”ù * d‘-
1 emmener. I i^noe au coeur de Zenon. Tout en qu'ils firent; chacun d’eux prit cinq

Jipmiant les «virons avec courage, il; gros poissons. H est vrai qu’ils y mi
se dit qu’ils seraient vite de retour rent beaucoup de tempe, beaucoup 
à. la Pointe Satnt-André et en par- Plus de temps qu'ils ne ae l'imagi- 
ДаНе sûreté à La Hutte. naieot.

% mis de vous «apporter du poisson au- « ° “°1! onB}e 1 °n hurlement lamentable de Prou
joufid’hui. Je né me serais ’pas ris- *”? P01*0" 1 Irou fit soudain lever la tète à Mag-

Zenou eut b le nenvie de renoncer I qué sur l'eau. "Stinivr * <lrolie’1,0 dalena, et aussitôt, une exclamation
complètement à son excursion au! —Vous feriez mieux de ne pas ris- de surprise et de frayeur Jaillit de
Portage quand U v*t comment le quer de retourner ohes-vous main- 7 sa .poitrine.
temps, ou plutèt le firmament se tenant, conseilla rhOu-Uer. ' —b*l A votre gauche à vous, à m% —Qu’y a-,t-tl, Théo? demanda Ze-
oomportait. Mais il avait promis à —Ц le faut!«pondit Zènèn. A moi l. Ohl 81 vous vouliez non.
ltiètellèr de lui apporter du poisson —Je vous gardérad bien Jusqu’* de- de oe cütèl Nous' BUe ne «pondit pas en paroles-
pour le lendemain, un vendredi, et mata, .tous deux, et pour rien encore. .fSrton* une excellente pêche. Nous msls, d'un geste expressif elle dé-l 
И n'aimatt pas » le dèsajxpxtater. si vous préfères rester, Lassève. re- nTOne n0“ hgnes j —La brumel s'écria Zenon Elle
Quoiqu’il eut de beaucoup préféré ne prit Mièttiier. Croyez-moi, émis fai- : > —Tu o> p—H pas, pauvre en- sigma l'akntour.

; emmener Magdalena avec lui; tes mieux d’attendre * demain pour, fantl L’important, pour nous, en ce nous entoure de toutes parts 
Код «titre eût* U n'aimatt pas la partir. | moment, e’« d» nous en aBer touti

ЮОО cilc rampe vers vous, et tout à coup 
vous êes enveloppé dans ses replis 
blancs et humides.

Zenon Lassève savait ces choses et 
c'est pourquoi il sé sentait, en ce mo 
ment envahi par le plus profond des 
découragements.

D'aiV.curs, ’iniInutilement 
de plus facile que de se tromper de 
direction au milieu de la brum°.

venir? fit Magdalena.
—Hélas! Hédas! répondit Zenon. 

Nous sommes égarés dans la brume 
et, je le crains fort, c'en est fai de

—Mon Dieu, ayez pitié de n^us ! 
sangflota Magdalena, tandis que F; ou 
irou à l’avant de la chaloupe conti
nuait à hurler lamentablement

r

LE MYSTERIEUX Tout à coup, Magdalena s'écria
—Mon oncle! Men oncle! Il y .1 de 

: eau dans la chaloupe !
—De l'eau? Aolrs, qun Dieu ait 

pitié de nous, car nous sommes pu - 
dus, cette fois !

La MOitette. c’était évident, avait 
reçu une blessure, plus ou moirv 

I grave, en se heurttant contre le ro
cher, tout à l’heure, et. sans doute. 

• elle allait couler à fond, en-rai^art 
avec elle ceux qu'elle contenait.

L'eau envahissait la chai >up? 
lentement peut-être, mais sûrement..

—Vidons cette eau! cria Zenon. I 
bidon il doit être près de toi, Thé- 
Vite! Vite 1

—Le voici le bidon, mon oncle !
Magdalena se mit à vider l'eau qui 

commençait à envahir la chaloupe ; 
mais l’eau gagnait sur elle. BienuV 
Ms en auraient jusqu'à mi-jambes.

Zenon jeta par-dessus bord Іез 
poisssans qu'ils avaient pris, et pou- 
ainsi dire, risqué leur vie; cela allé
gea leur embarcation quelque peu. 
Mais ce ne fut que pour quelques in s

L’eau montait toujours Elle at
teindrait leurs genoux .pu is La Mou 
te coûterait à fond !
• —Au secours! cria MagdrV.ena

Hélas! La brume me*, en quelnue'- 
sorte, une sourdine à la voix, et rien 
ne répondit à son appel.

—Attends»* Théo, fit Zenon.
D’un petit coffre 11 ‘retira .vu porte 

voix dans lequel! 11 se mit k scu filer 
à plusieurs erprises.

O joie! Un autre porte-voix ve
nait de répondre l

| et oe fut sa perte. П vitMONSIEUR DE L’AIGLE —Mon Dieu! Que faire? balbutia-
t-il.Roman Canadien Inédit —Mon oncûe, dit Magdalena, il faut 
nous diriger tout droit sur le porta
ge. Il n‘y a qu'à traverser le fleuve 
en fin de compte, et nous ne pou
vons pas manquer d'atterrir.

—Tu crois? fit Zenon d’un ton où 
perçait le doute.

—J 'en suis sûre !
—Eh! bien, voilà !
H fit virer la chaloupe de bord, 

dans l'intention de piquer droit sur 
le Portage.

Un choc. Le bruit de queQque chose 
qui se déchire, et La Mouette fut re
jetée en arrière avec force, à une 
distance d'une douzaine de pieds 
peut-être.

—Ciel! Nous venons de frapper un 
rocher quelconque! s’écria Zenon, e* 
nôtre chaloupe

—Un rocher, mon oncle? Alors, s’il
a là un rocher, il faut essayer de 

l’atteindre et y débarquer, ne pen
sez-vous pas ?

—Si nous le pouvons

par Mnié A. B. LACERTE xi
LE SAUVETEURTous droits réservés, 1928, par Tdouard Oqrand, 

1423-27, rue Ste-Elizabeih, Montréal, 
où l’on peut se procurer ce volume à 

25 sous. Par la Poste : 30 sous.
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Feuilleton No. 18
Cependant vers les quatre heures 

, de l’après-midi, il fut évident qu’on 
allait avoir encore de la brame. Len
tement mais sûrement, ele se leva, 
et vers les cinq heures, tout le pay
sage environnant était caché sous 
ses denses replie. Une impression 
d’inflnde tristesse s’empara de Mag
dalena; male cille réagit contre 6e 
sentiment, car, elle le savait bien, 
si on voulait que l’ieôelment ne de
vint pas intolérable, 11 fallait es
sayer de voir les choses toujours de 
leur bon côté, ou du motos, espérer 
de meffieurs Jours. v*

Le lendemain matin, la brume fcc- 
slsta jusqttfà vers ; les dix heures. 
Lorsqu’elle se dissipa-enfin elle dé
couvrit un firmament gris, estompé 
de nuages plus gris encore, presque 
noirs.

—Mauvaise Journée pour a!»er au 
Portage, Théo! titl Zenon, en obser
vant l'horizon. Je crode que J’Irai 
sansjtoi, si tu O’w pas peur de ree-

—V *Vçr «en» mon ОЦ! non, mon

l'hèteüeiV
lin, Lassève! fit 
eut remis à Ze- Aih! La brume est une terrible cho

se; silencieuse, isnistre, elle rampe 
vers vous, sans avertissement aucun.
On le sait d'avance, lorsqu'un orage 
ae prépare: le tonnerre gronde au 
loin; de rapides éclairs sillonnent, 
les nues. Même une tempête de vent
a ses avertissements: la brise sou- , ,
Pire et pleure, puis, si voue êtes sur | t>ieds Plutôt que je ne sais combien 
l'eau, sa surface se ride soudain, de| ed brasses deau- 
petites vagues se forment:

—Comme tu voudras, Théo, répon- 
dit Zenon Dans tous les cas, nous. non ^ de4mndé ^ 
partirons Immédiatement après le, Wvao

SS
remettre im .peu.

■h y

■
—Noue le pouvons, je croie, et il est 

préférable d'avoir un rocher sous scs

—Tu as raison. Théo. Je vais cs- 
embarcation se met à danser sur les sayer de retrouver oe rocher, 
flots. Alors, vous savez que la tem- Zenon donna quelques coups d’a- 
pête n’est pas loin et vous prenez des virons dans la direction opposée à 
précautions en conséquence.

Mai» la tourne!

ié

I celle Qu'il allait prendre, tou: d'a- 
EHe vient de bord; il essaya, à l'aide de l'un dea 

l’on ne saltt où; «tle s’avance len- avirons, de localiser le rocher contre 
tement, «nais sûrement et sans bruit; i lequel bo Mouette venait de ae heur-

la
—CW! O CJsi! Qu’allone-nou» *- (A lutrre)

A1
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MUNICIPALITE DE MADAWASKA
RAPPORT DE L’AUDITEUR

fButte de a» pace 8
чtrefois ?

Tu avais de l’argent, de ce maudit argent qui sé
duit et perd tant de pauvres filles.

. Sous des prétextes spécieux, tu arrachas à un 
foyer qui offrait encore quelques entraves à tes dépré 
dations morales, celle qui était devenue ton esclave.

Avilie à son tour et dévoyée, ni la voix d’un sang 
pur, ni le souvenir d’une adolescence sans tache, ni 
l'enseignement moral, ni le bel entrainement d'une 
éducation catholique, ni la peur du déshonneur, ni la 
menace évangélique d’une peine éternelle, rien de sé
rieux ne compta plus, ni pour ses yeux, ni pour sa tête, 
I l pour son coeur.

Ce fut la conjonction de deux égoismes.

Pair soulager vtfritaUneit
Li Mol de tâte. 
Grippe, Névral
gie, mal de dents, 
douleurs périodi
ques, Rhumatisme 
et autres offec-

POUR L’ANNEE 1932Ц v
r-

RECÉTTES GENERALES — TABLEAU I a>.r

fions semblables.
U?hW.ms CE - ЖА - MOt i mnii.1 Taxe* Taxe*

Chemin N JS. Téle- 
d’hiver phone Co. Secourt 

Direct

Taxe*
Taxe* Chemtji 
Chemin d’hiver 
1981 1932

Taxe*
Comté

Taxe*
Comté

Тахт
ComtéComté

mimt de eol m affecter 
їй Гestomac Lear actioa cel

te et sûre est dee і leer гитц і lithe 
particulière, préparée par dee plerançlan 
chimistes expérimentés. Les Ce^Mw-Nd 
•ont des tablettes composées. Voas 
la différence entre les véritables Ce-Pfce- 
Nol et les tablettes ordinewea

? drain de 
Semence

U Paroisses
Total

2599.00
2207.18 
1339.06 
2983.62 
115651 
2001.41 
2094.91 
2302.72'
3901.18 
406458 
3936.00 
1443ЛЗ 
406354 
2979.77 
441551

1932193119)1 a 930 10*1932

616 7.40782.70 
100950
973.00 
30350 
10750 

100250
740.70 
33250 
47050 
399Л6 
332J0 • V 030 
10055 
68457 
76058 
01550

St-FrançoJe
Clair.
Lac-Baker
Baker-Brook
Bt-Hüalre
Madawaska
St-Jaoques
St-Joeaph
St-Basfie
Rirvièro-Verbe
Ste-Aime
N. D. de Lourde»
St-Jjéanarti
St-André
Ville d'Edmundston 
Ville et-L6omrtl

160650
1090.79
30355

206455
02450

130050
911.40

1012.60
1797.18
203853
813050
101055
300051
2035.41
350050

---O ----
Et bien ce qui devait arriver est arrivé.
Vous aviez refusé de vous séparer pour des rai

sons d’ordre surnaturel; vous l’avez dû faire pour une 
banale chicane.

Au fait, cette chicane, ne fût-ce pas encore là un 
de tes procédés égoistes ?

Ne fus-tu pas heureux, en tout cas, de te soustrai
re à des dépenses imminentes qui te répugnaient parce 
qu’elles ne te rapportaient pas compensation ?

Lâche, ne fus-tu pas aussi lâcheur ?
En tout cas, ta victime, après trois mois d’aban

don, lamentable épave d'un lugubre naufrage, est ve
nue échouer pauvre, dénuée, découragée, à la salle com 
типе de l’Hôpital de la Miséricorde.

Le Bon-Pasteur lui a ouvert les bras.
Le Bon-Pasteur lui a ouvert les yeux.
Que dis-je ? Le Bon-Pasteur lui a ouvert le ciel.

— o —

віза*дз WjOO
13.13їм* •

мя '
MO

130.14aos.nU JO 130
Boite Manche techa 
et violette

050 0353 41350 21520.48 8058votre épicier, 
marchand 

général ou 
pharmacien

10156 273501350

£5 89581050
1546.08
40050

14067101.15 9210150

2У 32.718050 750 , 050tiSw 050
19754150LA1 17 ДО 450 NШОПШ 2800 7067* 1458

ïè92.10 15450 235059 88458 $42200.87903053. 900904 100.73 101.1527015.43 221.70 •OOImême, contient 180 piges, ee vend 
75 sous franco.

■L’HISTOIRE 
DU CANADA”

Voici le cinquième vomme du 
COURS D’HLSTOERiE DU CANADA, 
de M. Thomas Ghaipais. Le quatrième 
volume s'arrêtait à 1840. Le cinquiè
me volume couvre la période de 1841 
à 1847, c'est-à-dire les gouverne
ments de lord Sydenham, de sir Char 
les Bagot et de lord Metaoallife. Le 
sixième volume traitera de la fécon
de et mémorable administration de 
lord Elgin. Les septième et huitième 
volumes nous conduiront jusqu’à la 
ra urne étude continue et approfan- 
CunfiédJération. L'ensemble constitue- 
die de notre histoire politique depuis 
1760 à 1867.

Le cinquième volume, maintenant 
livré a/ц public, met en pleine lumiè
re les nobles figures de Lafontaine 
et de Baldwin, qui, .tenant en échec 
lcs tortueuses manoeuvres de lord 
Sydenham, répondant généreuse
ment au loyal appel de sir Charles 
Bagot, et résistant fermement au 
recul de lord Metcalfe, ont préparé 
sûrement le triomphe de la responsa
bilité ministérielle.

Ce volume Ln-8, 326 pages se vend 
$1.50, franco $165 à LA LIBRAIRIE 
D'ACTION FRANÇAISE, Ltée, 1735, 
rue St-Denis, Montréal.

DEPENSESAUTRES RECETTES : —
» 1,686.13Intérêt sur compte soutiré

Intérêt sur débentures Fonds Patriotiques .....................
Intérêt sur débentures, Bureau dTBnréetottremmt 
Débentures payées, Fonds Patriotique 
Debenture payée, Bureau d'Enrégletrement 
Publication rapport de l’auditeur
Réparations, maison de cour et prison .............................
Réparations, fournaise maison cour ...........................
Assurances ...................................................
Réparations, fournaise Bureau d’Enrégtatremmt
Papeterie, bureau du sécrétoire .........................
Papeterie, bureau d'emégistrement......................................
Montant voté: Couvent de St-BaeUe
ELeotnicité, maison cour ......................................
Electricité, bureau d’eniégtoUement ........
Eau elt égoût, maison de court etc.
Préparation et certificat du shérif Re: Listes électorales 
Approvisionnement, maison de cour et prison 
Comptes du coroner 1931
Salaire de l'auditeur ...........................
Salaire du secrétaire 
Rentes des téléphones et appels 
Timbres de poste et d'accise

$43,900.07Total rapporté du tableau précédent 
Remboursements: honoraires des Jurés, par le ВейИбЬвіге 

Provincial :

Cours de comté, Mlars 1938 .............
Cours de Circuit, Avril 1932 ............
Couns de comté, juin 1932 ...........................
Cours de Circuit, Otot. 1932 .........................

Par СЗвгс de Paix, Cour de Circuit, Oct. 1932 .
Par Caere de Paix, Couns de Circuit, Avril 1932 

Pension des Prisonniers :

Remboursement Nov. 1934 à Avril 1933 . 
[Remboursement Avril 1932 à Nov. 1932

.*000
200050
100050 3,000.00

6050 
230.70

........... 19457
17150 
164.75 
31555 
21253 
500.00 
28363 

20.23

No. 6362

tes.47 JO
! ï pe e

*.40Cela, tu l’ignorais.
Tu ne savais pas que, mal préparée à la délivran

te de son déshonorant fardeau, empoisonnée par la 
ébauche, par la misère, par le fruit même de son dc- 

- ^rdre, elle avait terminé par une hémorragie cérébra 
> toute une série de crises d’éclampsie.

Elle était venue trop tard.
Ici, nous considérons comme providentiel qu’el- 

nous soit venue quand même.
Elle s’est convertie.
Elle a offert sa vie en réparation de son passé et 

même du tien.
Chose émouvante, son sacrifice a été agréé. <=
Peut-être est-elle encore au purgatoire; elle est 

sûrement dans le chemin du ciel. C’est l’oeuvre du Bon- 
Pasteur.

Mo
........... peio
.... «50 20150

1450
- 750 *

lé M

d’én
CAT

30150
86150 66350 98.00

LAY130.09
05.00

338.10
50.00

800.00
116.04
19769

Licenses des Colporteurs : LE 1
1050Isaac Zattidhak Ac 

Demis StrJsrre 
Louis Cyr 
Donat Theriault 
Cyrlase Ledero 
Jules Labrie 
Edmond D' Amours 
Rubem Vender Ac.
Emile Levesque 
Alexis Theriault ....
Désiré Fortin ............

Argent retiré en trop pour Assemblée du Conseil, J»n. 1933 .. 
Argent retiré en trop pour Assemblée du Conseil, Juin 1022 
LOYERS: E. R. CaSey 

Mme Aneds Cyr . .

ISO ?150 і150
! » ‘Le

î 75,
.s.2850

155150
Lavage, bureau du secrétaire
Lavage, bureau d'emégistrement.............
Assemblées du Conseil Jan. 1932 
Deux assemblées spéciales du Conseil 
Comité finance et bâtisses 
Comité maison des pauvres
Comité Re: Valuation . '...................
Compte du greffier 1934 
Préparation des listes d écales 
Transport des aliénés à 1 "Hôpital Prov 
Honoraire concierge: bureau denrégistr 
Examens médicaux aux aliénés 
Honoraire: Union des Municipalités 
Délégation: Union des municipalités 
Délégation Re: Archibald Fraser, funérailles 
Chauffage, maison de cour, bols 
Chauffage, bureau d'emégistrement, bols 
Chauffage, Bureau d’enréglstremenrt, charbon

950150
4650
150

6050
1,00050

43650
1650
75.00
34.00
2053
76.00
39.15
75.00

150 Rue «
150 0050Ton oeuvre, à toi, c’est de l’avoir conduite, à la 

rieur de l’âge, dans une fosse, au cimetière 
Il n’y a pas à se le cacher, tu l’as tuée....

V. Germain, ptre.

A cires8650 r3650 Ci-ira60.00
“L’ACTION NATIONALE”

Sous oe titre parait depuis le 15 
Janvier une nouvelle revue qui sera 
un organe d’idées au service de nos 
traditions religieuses et nationales, 
non seulement pour ce qui regarde la 
province de Québec mais pour tou* 
ce qui intéresse les groupes de lan
gue française en Amérique du Nord. 
L Action nationale, a pour directeur 
M. Harry Bernard. Le comité de di
rection intellectuelle se compose des 
personnes suivantes: MM. Pierre Ho
mier, l’abbé Lionel Groulx, l’abbé O- 
iivier Maurault, l’abbé Albert Tessier 
Anatole Vanier, Arthur Laurendeau, 
Eugène L’Heureux, Estiras Minvillt-, 
Hernias Bas tien, WiSfriti Guérin, Léo 
pold Richer, René Chaloult.

"L'Action nationale parait par li
vraisons mensuelles de 72 pages. Or
gane d’idées, elle s’occupera de tout 
ce qui a trait à la vie, aux activités 
et à l’avenir de notre race. Le numé
ro de Janvier contient des articles 
signés par Mgr Georges Courohesne, 
le Père Archmbauït, S. J„ l’abbé Lio
nel Groulx, Pierre Homier, Harry 
Bernard, Wilfrid Guérin, EBdnae Min 
ville, Hernias Bastien.

La revue compte sur 1 appui bien
veillant de toutes les personnes qui 
s'intéressent aux questions nattona-

'
Wilfrid Cyr, acompte billet du Officiers des Pauvres de St-André 
Gardien du Refuge des Pauvres: vstohe vendue .................

16040
2.78

nt ti2150Québec, 22 février, 1933. 1650Gardien du Refuge des Pauvres: remboursements одхйв téL 159 ; h16.00West Destnfecting Oo. St-Jean: remboursement 
Fournaise vendue à Thatitiée Martin ...................

10.70 в : 11065620.00
vue d’un effet et non à seule fin de 
renseigner le lecteur", écrit Alfred 
DesRochers dans la préface d’"A- 
MOUR! QUAND TU NOUS TIENS" 
un recueil de nouvelles qui vient de 
paraître sous la signature d'Edouard 
Ha 1ns. un camarade bien connu sur
tout dans le Journalisme hebdoma
daire où il dirige la “Revue de Gran
by" et écrit des chroniques en série 
pour une vingtaine d’autres feuilles 
semainières.

10.00 ■bibliographie 24048 в111.14
0350TOTAL DES RECETTES —— $43,458.62LES LIVRES 176.04 es

UNOUVEAUX Bonti du Secrttalre ......................................................................................
Loyer, boite poetale ..............................................................................
Remboursement taxe comté paroisse Madawaska 
Bureau de Santé
Sanatorium Ba'ttmrst Be: HmUe Roy. Rkvttre-Verte 212Д6 
Sanatorium Bathun* Re: Mme Louis Amant Rlv.-Vene «9.00 

Sanatorium, Rtv.-Qlatie Re: Inéné Daigle, Baker-Brxx* 346Л0 
Sanatorium RW.-Glade, миє McDonald, Clair 
Sanatorium RW.-Olade, Diana Souoy, Clair .

40 A0 У U
450

RESUME 750AMOUR ! QUAND 
TU NOUS TIENS 

“Voici un autre journaliste qui oon 
pas soumis au lit de Procuste des exi- 
crétlse le rêve de tous les repor
ters: pvâxlier des écrits qui ne soient 
genres du métier, des écrite où l’on 
ordonne les épisodes 4 sa guise, en

160050 y
RECETTES pour l’année 1932 
DEPENSES pour l'année 1932 
Moins tchèques non-payés Dec. 31., 1932

$4050053 | L
S ^as
F141T1

$6350050
46350

130.40
03756

Voici un livre qui fait preuve d'u
ne psychologie déliée, fouillée même 
dans le cas des nouvelles senti
mentales comme "Amour" ! quand 
tu nous tiens ”, le conte de début 
qui donne le titre au livre ét met au 
coeur féminin sous le scalpel d'une 
observation qui, toute sympathique 
au’éUe soit, ne laisse pas parfois d’ê
tre Impitoyable. Et tout cela exposé 
dans un style alerte, vivant et sou
ple, dans un style qui dénote beau
coup de ressources chez l'auteur 
dont certaines hardiesses pourtant 
choqueront les puristes. C’est ainsi les 
qu’il emploiera, en le guiltemettant, tAn1r

^ ^ volr' 430, rue Notre-Dame. Payable 
^ d avance. le prix de l’abonnement 

pour être gardé aux fins ,1e Mt K 00 ^
Lisons! Lisons beaucoup! Made de 

Ce recueil, que l’auV.ur a édité lui- bons écrits

«54351 1,95450
Débit en banque Dec. 31, 1931 
Plus chèques non-payés 1931 
Débit en banque 31 décembre, 1932

01150052
17853 1153944 Compte de Félix Lévesque comme évaluateur...............

Paiement des traites d’écoles ................................
Dépenses au cimetière et téléphonée Re: Henry JoeeOyn
Traites d’écoûes payées
Ministre de l'Agriculture Re: élèves
Paroisse Rivière-Verte Re: Trottoir
Rev. J. A. Oodbout. Compte voté Jan. 1933

300.00
1245020511.72 L17.88AIGRIS CONTRE LE MONDE 

ENTIER]—CELA 
DEPEND DU FOIE

1359950
125.00

«857256 07157250
1

1458
25.00Daté à Edmundston, N. B 

le fl janvier, 1933.
Salaire du shérifStimulez la Bile de Votre Foie 

—Pas besoin de Calomel.
contre le moeâe

600.00
$3042154

0546.41Administration de la Justice (Voir Détails su TWblsau П) 
TOTAL des Dépenses Générales des Paroisses (Voir détails ou 

Tableau Ш)...............................................................................................

M «Ultra gêna qui ee sentent slgrls 
» ti.r. Indolenie et Sens un 4t*t 
. ■ ri ml commet tent l'erreur de prendre dee eele, 
'v.v-i, teujt ml nérslee, bonbone eu gomme à mâcher 
•.> îttlfi ou céréslee qui (ont i 
І '.aulne et Ignorent le (oie 

і "e dont voue si 
bUr de votre (ole. i

HJA8 DADCNÜX
Préfet du Cornea

25,827.65
$«50640GRAND TOTAL DES DEPENSES•ves besoin, e^ta

votre (oie eee deux livres quo tld 
lilllelre dene vue InteetlM. Faites 
Critotaec et à vos Intestine leur

\*ш Carter's IJttle Liver PU le ( Petites Pilules 
Carter pour le Foie) voue remettront bientôt. 
Purement végétales. ІооЯепеітев. Sftrae. Rapides 
DemandeHes per leur nom. Refuses leg succédants. 
Me. ebea tous les phanaaetene. *1Г

recouvrer à^otre

TABLEAU II —: ADMINISTRATION DE LA JUSTICE
Cour du MagistratCoure de Comté * Suprême

■ Ш
il! Iü ? Щ:*

U1033 Edmundston :
St-Léonond :
Avis Légaux
Services profession's Re: Procès N. B. Rolhray Oo.
Salaire du jeoüler
Pension des prisonniers
Approvisionnement prison
Soins médicaux aux prlaoemSeni à lhdpâtal
Soins médicaux aux ргівоппіегв en prison
Examer,<■ médicaux aux prisonniers Re: pénitencier
Transport des ргівоппіегв au pénitentier
Transport des prisonniers au Boys Industrial Hfrne
Maintien des prisonnière au Boys Industrial я
Maintien des prisonnière au Bon Porteur
Salaire Clerc de paix

La jeunesse est courte
pour les femmes

32560 83250 109.78 228.40 
2565 I860 2950 60.46

1071.46
15555
1050

10050
12550

2,42050

I2955♦ ♦ ♦ -Cour Comté 
Mode de Mare

Cour Suprême 
Mois d’Aivril

Cour Comté Juin 
(ajournée)

Continuation cour 
Comté et procès 
expéditif Juillet

Cour Suprême 
Mode d’Octobre

Cour Comté, mois 
de Novembre

MO48.50 7080 4600 MO 88 J0 1108481.08 38.00
-ma À

37.40 117.40 07.78 HW 1508 800 HIM1476.
■;

83.75
2050 «J$40.40 9440 14756 «50 6725999.44 7750 41.75diMdt-eo autrefois... H n’en est plus 

ainsi et journellement nous rencontrons 
des femmes de 40, 60 ans avec une fraî- 
eheur de jeune femme...

10860
«50

19545
«55

314.60
134.45
150.00

■fWy
4050 1050 164451850 80.16

1
8550 18350 «50 4050 *50 460508959P«ir nepae vieillir, ü faut avant tout surveiller sa santé. Depuis 

40 ans- lee femmes ont à leur disposition les Pilules 
KUUGBS, un remède reconnu comme étant le meilleur pour le trai
tement des malaises suivants: pâleur, faiblesse, manque d’appétit, 
sensation permanente de fatigue, essoufflement au moindre effort, 
bl Tte°e d0S’ °Є rems’ irré&uIarités> périodes douloureuses, trou-

» f tû
au

6508050 1250 116583650 «55 S
81^*61

GRAND TOTAL 0 6546.41
:4 I

TABLEAU III — DEPENSES GENERALESmà Piiul«! ROUGES sont aussi à la portée de toutes les bourses ; 
«es sont de beaucoup meilleur marché que les remèdes importés,

• et„3,r.,,r.j,stL$eUGESim і! Isa 1 IS s asIl H5 І o Non 
à M 
ains

Mw Gêertm POUHer, Jm Пищи, (MalanehPQ- *" в(пігл1 '

Lm Иіиіее ROUGES sont un produit essentiellement 
canadien. Partout ou par la poste: 50c la boite ou 
S, $1.26.

PROTEGEZ-VOUS... REFUSEZ les SUBSTITUTS 
qui ne sont pas pour votre avantage, mais pour celui 
du marchand.

a S*

100.66 "

83031
63552
1074.77 
13951 

47350
218.77 
40155 
169.72

И2269
79053
44160
97641
744.16

223* 206.00 155.61
127.47
9552

189.06
56.76

120.00
153.04
131.60
140.70
209.70 
23158

«.00 45026656
33556

St-fFrançok
Clair
Lac Baker
Baker Brook
St-Hilaire
Madawaska
St-Jocques
St-Joeeph
St-BasUe
RWlère-Vert»
Ste-iAime
NUD. de Lourde
St-Leoneiti
St-André

1*50
173.44
13059
16654

156356
1,727.40
1Д4559
266166

446.01
1,72255
1,79454
160050
855451
267151
251655

sure*1350 «.00 4501*50 8157
■
;

SS

jout154 206.00 
62450 ’

«50 4502750 18.78
*52450 «50Î004S 4501M59 1«.14 key«56 30.002150 4509152 «56

L*58 '' 3«.7І
167*

«49 206.00
«450
208.00
393.00
136.00
32450
20650
«650
30650

«50 450247* MO*
13357
146*
175.40
2SJ1
241*

2152
61*16*«* «50 4506.76 le-ci

COUI
men 
d’un 
lière 

de q
tèmi

238.17
2И.71U* 4.001MJ4

тій
»* M*

«56167741
6*12

«* 4* 13662
317*
407*
IM*
3*54
103.71

4* «50 4* «.71
97* «* 4*10046 %J J S I 19* «5119854 »4* 30.00 4* 66*

Pilules ROUGES 26154
196.16

«* 4*36840
10251 1VMM

1,788884680 ЗОНО 480 30686 16.86
II

IM8 181137 3*76.00 «48.77 490Д0 56ДО 398188

TOTAL

984834 1688Bl8208.78 1848.11Total 788.78 *Иіг les Femme» Pâle» et Faibles
“*» ™» а-п™ь, k..m.l
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EDMUNDSTON, N.-B., 2 MARS, 1933.LE MADAWASKA PAGE SEPT

HOMMAGE AU NOUVEL
? EVEQUE DE GRAVELBOURG ц

Le Nouveau thé des MaritimesV tour lee leurs, les pou- 
lie l*6plaeope.tI TRAVAUX DE BRODERIE A

\ - — її ni ft a- — ^ 1».' ^ ^ ^
V*‘УЇт'- V> ■?

> fl-J- • %■■•%.*3, de

SALADA"coeur. ji<xiR>vez tous 
rise montrer 
ié, ma oharers, 
ûe à l’horizon, 
xians le loin- 

! mon pieu et 
p-almée Mère 

Itf et, soyez-en bê

te\ Romejûue m’a s
apel qultrÜû mot me в- ttettirietié le voile 

•âit ’de la poussière te Upon, ifixtiigitV' ti^aé .totir- tâplhri'R 
. *e pour me placer auÿàtlg des ,'Srln: rope devoir^ ta mu 
' -tes de son peuple" ebiho oâitiet'jèrcroirt'gui sé'dn 

4e serviteur de ІоиЖі HÇSi Tteteti'-AMte UW &&&
Act. XX. 28. I. OnTO ^ j ...

Je considérerai comi&jf une faveur 
orée ie use, compie ume-ÿrtiWiprWM^
Biéc. d’avoir-pu, dès §І«іф#Ю4**Ф* ila VJti
tant de mau^plaopiM^f .MfcWolr-. arvp:. , , EstieK*, et ' dhé
SEflSlSsfe
bénédiction. A cause .dépose événe- ^ m <^^&гсі% pJSSuw!

SFF4^«»«^‘4i=is

présent а-и .пШЙ* H^ous. de retour. '
I . -і&ні&Щщ-' À,
! Excellence, en acceptant srgractoul дЇ 
semen t l’inyilgftiom',be* venir m’im
poser les maips, .l’^xrlt voir, durant 
toute la céréànofile'dTe ma. consécra
tion, un;prolongement de. mon pieux 
pèlerinage à Rome où d’WKMMMM» 
si intenses et de si douçes émotions.
J’ai eru -voir; dis-jé, etf- votre per- ^ 
sonne le Samt-‘-Père lu' 
sa bonté captivante, |t ! 
lassable . - Çeà liens " qui 
renouer si faHS’êt: si 
jourti’hul e.ntre mon ht 
ne et la personne august 
des EYéQM9S#«ntre mon

Г cipes poeés par Benoit XV dans see 
lettres Commisso dtvinitus et LiiUru 
upo&tolicù adressées, il y a quinze 
ans, à l'Eglise du Canada, dont la 
composition est. sT complexe. Paix 
et harmonie oint 'été le résultat de 
cas directives pontificales.

Le noqyel^yéque-esteоетюе l'heu- 
reux’tnalt^d'uniçjn, qui a «éunl ei com 
tinuera à réunir en «P радймгоз, non 
seukeyent ks.-çtwts dSeràei. mais 
aussi l'Est et l'Opest, et te* diverses 
nationalités qui s> coudoient, sou
vent çuç dpp jMçyatos cotomuns. H 
sera, en'рм^сиЦег. un asmpatoique 
U ait-d'union «atane .te*, Acadiens et 
Les Oarpytieps français... v

Frétée de VOuest, quH me. soit per- 
mis d'essayer de dire 4a nature de 
rimiotir qudncamera^le- nouvel évê
que" de Qraweüboomg, au sein de no
tre Qanada, de- notre patrie, “qui 
s'étend — comme ^proclamait — à ♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦»♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦< 
Québec, en-1012, Mgr Langevin, O.
M.I., — jusqu'au dernier- 
de 1ит-С£ша^пю»,‘іикіи‘А la der
nière mptte, jusqu'au dernier brin 
ffhAJbg, et que chacun рбгЬе dans 
son cœur .comme p*un triéeor sans 
prix’’!1

Union de l'Est çt de yOaest; union 
des Acadiens, et des Canadiens fran
çais: telle me pa^it la double union 
quee resserrera singulièrement le suc 
dessein* à GraveJbourg • de celui que 
lé Canada est si heureux de saluer 
depuis quelques jours du titre de 
candinâl.
; Depuis'le jour,..plus que séculaire,

O# MgT Provencheiy l’ancien Curé de 
Kamouraska et ^YamaNhide, consa
cré aux Trote-HMères par Mgr Pies- . 
ais, d'intrépkle irçémoire, s'élança à 
la conquête d'un continent sauvage 
aujourd'hui tranaforqié per la foi de 
.la civilisait Ion, le Canada . français 
S'est plusieurs fois penché sur des 
berceaux épîaCopaux, .dont les titu
laires étaient destinés à l'Ouest. Rap 
pelons leurs noms: Taché, Langevin,
Mathieu, Béliveau, Prud’homme et 
Villeneuve. Cette fois U se penche 
sur un berceau, placé en Acadie, tivnt 
le titulaire, né aux Trois-Rh’iéres — 
deux siècles après La Vérendrye, le 
découvreur de nos plaines — est des
tiné au diocèse le plus jeune et le 
plus éprouvé de notre pays.

Je m'empresse de dire que Gravel - * 
bourg, éclos au souffle de Langwvin,
Гanimateur de la nature vierge, par
venu à maturité sous Mathieu le 
t^u&ieoois, nest pa§ la moindre des 
cités épiscopales du Canada. Je sa
lue sa cathédrale décorée par Un prê
tât artiste, son évêçhé ai hospitalier, 
son collège, son séminaire, son aca
démie, son hôpital, son jardin de l’en 
fance, son monastère d‘crantes.

Et toi, diocèse crucifié, au sol pou
dreux, dont le ferroir n'est pas en 
voyage et conserve sa fierté, tu au
ras des lendemains de Calvaire, tu 
connaîtras"des matins de -Résurrec-

. (“L’Action Catholique")
Dans l'admirable dizoours du Christ 

après la Cène, tien n'est plus re- 
rommandé que 1‘imkm. {/teint unum 
Poqt réaliser оШеипкигparmi ceux 
qui croiront en Lui, au coure des siè
cles, en dépit dre dftemttés izxtiyl-

щ
.тг, de. J’i 

et ІІ MARQUE JAUNEt Ж dueHes et,mtionalee, le Rédempteur%?« 4i annonce que «Tflt ooneo-
lateur que le PèDç emverm en son Mb

Ш
ШШт

Il s’infuse promptement 

Il est d’une richesse 

TL EST D’UNE SAVEUR DÉLICIEUSE 

. le plus économique, car le prix n’est 

pie 40c par paquet d’une livre.

Ontte praneaee ae rtetiae- dèa k
baptême de l'entant. A la parole du 
prêtre commandant * Baton, la di
vine colombe bat dre ailes et frémit 
du désir,de pénétrer dans le tem
ple qu’on lui psépare; -telle1-y pénètre 

pour vos par l'ablution et 1».ц*иго1« àa*â- 
^.Л.ошЛйлйоП’, et aaente]èes; eflje y revient «reé scs 
e^nt. *etet et paaoat in dons et ses fruits à la confirmation; 
", m’aivea-voue répété ët je l’onctio nsapenioteleAТу attbe,‘de 

longtemps dans legou nouveau, et le caractère épiscopal 
vemeAWrde *cet*e Eglise de Ота- s’y grave par les solennejUre paroles 
veübouig dwtf.jrous.ffltes le-pdnüfe Recevez ГEsprit-Saint, var>nnoée& si- 

]iîi і ^ tojurtupimeyit. aimé. A tnultanémqot per le pntife ooniécra- 
de tout le bien que vous Leur et ses deux assistante, en posant 

tempe tours mains зцг-ia Jét* du xensacré. 
We- têHAktratian, si J’é- C'est lcgrandm ornent de la toanÇ- 

ègokfe pour ma nouyéQe Çgltiè oration, oe sent les paroles- sacra- 
_:tiN;j№néreux pour celle de Qué- mentellee qui transforment un prêtre 

ttoc, je dirais — vous me lè pardon- en évêque, en paetaur dàmes, en suc- 
ng^~cttot.dc*nmage que vous en

^rü'VicWde^- 

rO|X d’êtres plus lieii- 
pmjitonpe, nous l'ça-. 
rae .xaypnnetient bien- 
w^ra^mlmMe toute-

bonnes

Sr: 4*
îti’ènri Ж

l

CASSE-TETEmorceau

PATRONS VENU AT
PROBLEME No. 9

1 2 3 4 5 б 7 8 9 10 11 12 13
v* ++v

iants, au
to .person-
e^viente, I

cesse ur des apôtorerv - □■□□□□□□□□□■□Cette cérémonie s’est aroomplieWm rç matin dans la Cathédrale de Cha
tham, Sous l'action créatrice de l'Ès- 
prit-Baint, Mgr Meûmeon, agenouil- 
k sur ries degrés de l'autel s'est* re
levé évêque; 11 a-èté ensiflte revêtu 
des insignes de sa üoWélto' dignité 
et . il .est apparu 
dètos présent» dans la ptomhjffe фі 
sacerdoce. L*®gUse, qtâ est Une gfâti-' 
de école de respect, est Чои jours àuts- 
§i une grande faiseuse ttoiottnttes.

• votre a;- □□□□□□■
gnitéret Vôtre1 cKÀrltér li 
au miüeu de nous, ces 
vie ni la mort ne poui

<» ma sine*W
mission, comme Ml*e кЯаЄв#-Ь^ЩІ^ ZntWu5
et plu.s prrt<mdSfWa|Hance..«: encore.

A ^
Comarent-{exprimer parfaitement ^ ^ dbe. mille foL-

tout* oè que je dois aux ^èiii éirii- ’ . -, . ,
fients prélats qui ont bien voulu, be. manteuud EUr tombant un 
m’assister dans cette cér*ponJe Veî ^ «Ÿ fe rmes d’Elisée flt de 
ôoutable qui peut <k>nnerie vertige ?i ^fe.Prapilète_dl*|le 
& une tète entefevuiepfiuffie ” voa^ -
que la mienne ? s7 ;.enJ «uis .Indigne, t- demander au

•Monselgneufr” r^rchevêqelde {amur, un
glna. il.’-me ttrdait-еда-Лі .4^ ,Р"*’Є;М1 ms ,alr1
mer de vive voix ma gratiEte piS' mo‘IU moi
les- paroles réconfortantes ідие.таш ™ enfants
avez bien voulu m’adresser,l (féslte 166 mlenj

œ ,a£aÉ its??5
d^v^/rë! «•

" .T' _ _ \r»Ausf :«гівТ-<ЯоЕІбШ,*Сдпдпе celle aussi de» A MONSEIGNEUR DE CHATHAM
deBmShM Vooesseur A Ora-l Avant de terminer, Excellence et

pour vous en' cher Monseigneur de Chatham, souf 
de m féliciter digne-1 frf v. que Je me rappelle encore une-tonné tant de foSjÜWuvl Æu»e de ré- fols tout ce que vous avez été oour

Г I*«»^ .№barofe>, Bossoét qu’U moi non seulement l’évéqué trte bon,
«në . adreasrü.^SfF^-à. un digûiteire mais le pète mtoèrtoordieux. S’il

Bminentissime Sel- m’eût été donné de choisir ma des- 
^WW^.Collège. la pour- tinée, Je serais volontiers resté en 

ÊffS ’№ег^«|Жіі=иІ Ajouter quel, second plan, votte hurdble'et dé- 
vërr.r^, A dignité, vous la ; voué vtcalre^énéral. pour travaU-
% j*™”* ?’aûtofl4par le-mérite (Je vo- 1er à vos côtés dans l’harmonie et le

Л'1 urqraJepient, Avec de iÇo .n aééeert'f’V. dt ’^ôtre sejenre. . bonheur. Dieu eh a jugé autrement 
P1 агЛ^оиЬІ еі évêques pte- k derhaih, nous détendis flous sépa-

ISiÆ 1 WfflmWfjfoxemSims, d’être ve- rer. Que sa votonte^UtoOOmplisse !
vrnS i r-ü^1KM*mW,oette marque dé sym mais vous plus ’qué tout’autte’vous

hbW^_ÿarv6tte ^qjfeenoe à cette oé- saves avec quetdéohirément’de" coeur 
I’^"î,*l^.W1*êur„unlque dans їда Je devrai vous quitter. QAnd’je vou-

cirai Й-bas me faire le pdrtfait de
oonUfantées.attiourdhul’^et я u*^W*g^ARgtfcpis.ME XI vevèque que Je dote être, dkns al ctl»-

iyu, Jkue le bon- r.te et l’affection patemele que Je
m S™ ^ n£?î2*!éteî«£S2 ,»иЛ^’отЖ»?раіп Pontife à devrai porter à «tes jWtrés. dans Je
юге^^ї rt'm*s zèle et k déroouement qu^te.dévrai.
P^Ai^'aë?inite^Pte]a.(cmU éntSL.u pensée de Tépls- ЄЇЄП0ЄГ auprès desW« qui me Sont,

Aux éminente Prélat» qteentiMif.il} *<%M3ex$Hsalk en autant confiées, dans latteohoment ttéllrain
-----   —. ■» АПi-^Tl^ja^ie^les <xtâffeissater le$ épreuves labié aux intérêts de l’Eglise,' dans le

Satië^toçèeei le asouve- respect et. la .piété au-. Vicaire de Jé- 
ra^t[ubiep*; paternelle- sus-Çhrist eqr- lav tenér-je.’- n’âimai 
тауоГі ■ J^. he sais, dit- qu’é penser è l’évêque^qua’vous êtes.

si. voe paysans Je demande au ctol.de bétifr-'éti de 
EX*!?} SfhVleux-'diqton récompenser l’évêque de *GhBêham, 
4/^mfiqrd3. Le paiy^in pour tout le bien* que je lui dois I... 
nSffiyâk. “root Je ^uis Excelelnce et cher Seigneur,-com- 
'Tty^ÿafcron:.et moi, Je^ rhent dire enfin la dette 'de' reeon- 
Ййд l^eç-jpftavre, mon naissance que j’ai contractée encore, 

DJeu aujQund’hui, envers vous- pour m*a- 
ffiaaripLjÇiS . >< voir si paternellement ouvert les por- 

du Saint tes de votre cathédrale comme celle* 
Шу etfcfqfite vérité. ! ce de votre évêché Le travail de l’orga^
' sute riche deg-рои^оігв nisation d’un sacre est_énonne. Le 

que Dieu .vtopj, ^fcjpe.opfilêrer; je mener à bonne fin comme voue «ve?, 
et 'tes grâces su si bien le faire .jnérite. d’au tant- 

Ksjisrtoheericore, $>lus les éloges de tous et. ma-plus 
Ьхх&вШж* ^.l^.-pensée -qu’enti'ant sincère et profonde gratitude. •'.*• 
dam le rantf cte. -lHOptsoopajL cane- Mrci -également aux révêrenda Pè- 

Л< tiingèmqqt des exem'- Yes Eudistès et aux . élève» da cher
г4чШ' ée ^Ldÿj&W>iM*»ent dont têîlége du Sacré-Cœur pour leur

*“ " le." ’apectaole consolant beau chant et leur bonne- musique,
5Sr6t;*)e «iis-riche des ûieréi à'tot^ tos confrères, - sans dis- 

'bti iîhtolinent.ias peuplés sou tinction dé langue,’comme à toutes 
«*K*4i deëflflegeurs; je ks personnes de Chatham ei dtftt-
‘lUe^te vois saintes prié- ’ tours qui ont contribué de près ou 
res, de ÎSIraOTbêÂlÿèreK dè te- sym- de loin à cette manifestation cetho- 
pathie touchantejiue tous, .vous avez lique grandiose, dont je ganterai k 

\ Жетг Ĵamais le souvenir- 
1 vo» coUèguüœ
4 idane flgJgidF'»,! «всі. mljlé

:! їжжр&ш,
Аши»«ац>г d’ordre re-

iilgleux, à UTOBmrêè'et les prêtres 
I qui sont veu% malgré la distance, 

en А/НШ дошйу ПОМІСІ, prier" avec

mm15 5%
grs

□□□■□□□□□■□□□ □□□■□□□□□■□□□ □□□□■□□□■□□□□ □□□□■□□□■□□□□ □□□□□■ .!■□□□□□

□□□□■■■■■□□□□

□□•.•/їй;**!a Æ îtos'Czôcurs 
isé^.’poqr

clergé et aux fi-
N0. 6362 — Délicieuse petite nappe à thé de 36 poes avec 4 serviettes. Cou

rante gros bleu, fleurs Jaunes et roses avec coeur brun. Feuilles ver
tes. Patron à tracer 25c, perforé b0e, au fer chaud, 40c. Etampé nap
pe et serviettes sur coton Jaune 49c, sur toile decouleur bleu ou rose 
98c, sur toile huître de qualité supérieure $1.75. Coton M. F. A. de 
couleur 20c. — No. 6363 — Dessin pour Nappe en couleur. Patron à 
tracer 30c, perforé 76c, au fer chaud 50c. Etampé 54 x 54 pes sur épais 
coton jaune 75c, 54 x 72 pos 98c, 54 x 81 pes $1.25. Sur belle toile huî
tre, 54 x 54 pes $1.56, 5 4x 72 pes 62.10, 72 x 81 pes $3.50. 6 serviettes 
assorties étampées sur coton jaune 40x, sur toile huite 60c. Coton per
lé M. F. A. première marque française pour la broderie 90c. Feuille 
nuancées et tons de vert, de Jaune et rouille comme la feuille morte 
d’érab’e. Fleurs de plusieurs tons de vieil rose.
CATALOGUE GENERAL DE BRODERIE 20c 
LAYETTE 15C. — ABONNEZ-VOUS A NOTRE REVUE MENSUEL
LE DE BRODERIE ET MUSIQUE 12c SEULEMENT PAR AN.

1E-
S-

Oette cérémonie, accomplie en A- 
oadle, a revêtu ttfi remarquahto ca
ractère d'unité, qu'il importe de Si
gnaler, Le pontife conèécrateur était 
le représentant du Pontife suprême ; 
ses assistants l’archevêque de Régl- 
na et l’évêque de Chatham; les pré
dicateurs le nouveau cardinal de Qué 
bec et l’évêque de Charlottetown Ma
gnifique mise en pratique des prIn

de son

tALBUM DE

souvenir ému et sacré d’un père et 
a une mère vénérés qui ont su incul
quer en notre famtite tos vertus chré
tiennes qui en font l’ornement et la 
force, Du haut du ctel, où ils sont,— 
j’en ai la douce confiance, — ils doi
vent nous bénir avec amour. En mon 
nom et au vôtre, obère parents, jé 
leur demande de dire à Dieu l’hym
ne de notre commune reconnaissant

і
;

COUPONS — PATRONS VENNAT 

I ‘‘Le Madawaska"
J 75,erue de l’Eglise, Edmundeton,

і COUPON

LE MADAWASKA 
Edmundston, N. B. 
Messieurs : —

Je vous envoie la meilleure solution que j’ai pu trouver moi-même 
à votre "Casse-tête" No. 9

IRue et Né.

Cl-inclus pour patrons Nos .

H ‘

U -------- PROCUREZ-VOUS---------- lion.
Arraché à l’héroïque terre de la 

GçgbdlPriia, .Mgr, MÎètonson entend 
à*Son tour les paroles de l’antique 
promesse: “Sors de ton pays; viens 
dans la terré-que je te mon remis et 
je. te fer*! lé père d’un grand peuple’’ 
Comme' à Abraham le Seigneur lui 
demande d'immoler Isaac, .et,l’Ange 
ne .viendra pas retenir son bras de 
адогйїсаіеиг. Dans quelques jours, en 

, se racJpêlartVlé grand dérangement 
i7S5. 'Й '-quittofa, lui aussi, pour 

toujours tes rivages aimés de l’Aca
die pour alter non ' moins loin que 
les déportés -de"-jaiSs.

Qè temps-en temps il retournera 
tes ytilter. COehme Ant^eLàl retrem- 
^pera son courage en touchant la 
fçrre d’Acadie. Gette terre,.qui a bu 
.^Ot. de.J>teurs changés, la vertu 
divine; é nrosée de bénédictions. l‘ac- 

nouveau, lui, qu’elle se
ra, toujours si heureuse de compter 

‘J&pni ses fils tes plus afipanfs et l^s 
phi&.^ijnée, et’- parmi ses bienfaiteurs 

Intende, fêe&pefe procédé et regrùa 
les plus insignes.
rediront,.* йїі ffioîn de tous, les.accla
mations-.et tes'Chants" que soulèvera 
te. paasage du nouveau ppntife, au 
piqmept <3Ù ffffte-xttrigèra vers sa chô^ 
rç vüle.de oravelbpùrg. frémissante 
dé jeunesse, de bonheur et, d'espodr 
cans i'svehJjvque lui préparent de 
concept sainté WHI amène, la- -jeune 
vierge martyre, patronne de 
thédrale, et sainte Thérèse de l*En- 
fant-JésuST-'W^sê penche déjà 
elle avec ses roses, sous l'égide de la 
Vierge Marie. A laquéllç^Va spéciale
ment conèaciêe — â3nsi que tout te 
d'ippèee r- son premier évêque qui' 
revit dans tim deuxième. .

-sr . JT '1'
. --Y.' • DenysIéAMY

b’ALMANACH 
ПС PEUPLE

25c

COMMENT LE RESOUDRE
S

Armez-vous d’un dictionnaire et d'une forte dose de patience et at
taquez bravement. U s’agit de placer dans les espaces blancs fronda ou 
carrée) des lettres qui formeront les mots don: vous trouverez plus bas 
la signification.

Les mots doivent se lire dans ’.es directions horizontale et verticale. 
Les chiffres vous Indiquent où trouver la signification des mots dans la 
liste suivante. СеИе-cl est en deux parties; elle explique les mots allant 
de gauche à droite et ceux allant dehaut en bas.

H
par la poste 

35 cents
U

L’IMPRIMERIE DU “MADAWASKA”
S Casier 159

—паї
Edmundeton. N. B! VERTICALEMENT

1—Initiales d’un littérateur fran
çais. né à Bruyères—D'un veibe 
indiquant une idée d’adoption.

HORIZONTALEMENT
1— De l'ordre de St-Noibert.
2— Au long de la rivière — Ron-M

1 m
LE MONDE DU HOCKEY... ET
ТЖІ/ХА Л ЕЯИЕІЛГД

geas
3— Compatriotes d‘un ancien prési

dent de la république française.
4— Initiales d'un peintre français— 

Mammifère édenté — Pronom— 
Initiales d’une province cana-

5— Manque de brillant — Archipel 
de la Polynésie — Berceau d’un

2—Etat des substances dans lesquel
les il s’est formé de 1’ammonia-clamera de

f 3— Lettre — Débris — Suffixe phar
maceutique.

4— Incarnation d'un Dieu — Fon
dateur de la bibliothèque de Per-

5— Fait de l’autoculture — Particl

e-Affluent de la Vilaine — Savant
français du XIXe siècle.

7— Partisans d'un calvinisme rigide.
8— Sortie — Père d'un AJax.

9— Monument archéologique élevé à 
Rome en 112 — Fantaisie.

10—Supplice — Connu par sa brèche.

then' roi.
A—Graminée — Allure — mesure a- 

graire.
7— Chose latine — Titre anglais —

Onomatopée.
8— Dans le nom d'une plante dont 

le parfum n'est pas employé par 
les élégantes — Sauva Charles 
VTII à Fomoue — Capitale eu
ropéenne.

9— Philosophe et théologien né eu 
Irlande ou en Ecosse vers 893. ap 
pelé en France par Chartes 1e 
Chauve — Audacieux — Pour le 
crapaud.

.0-rrPour le promeneur solitaire —
Fruit.

H—Préfixe — Article — Sèche les 
pleurs des crocodiles — Fin d’in-
àèRnitiJ. 12—Famille de monoootylédone.

12— Doctrine — Remplacer un bout] * » "
de bà« par un autre. . •

13— Ardeur — D’un verbe employé 
par le pharmacien.

À f

ti&
■

' ?>

іЖ
à Г
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II Il—3 pieds de rhododendron — Souf 
La moitié d’unI fre-douleur 

petit soulier d’enfant.
-V ; Г—£ J.‘ A QUI VA 

VOTRE ARGENT?
*' ;[T і

à î Щ AU CLERGE DE СНДТ^ДЦ 
Chers confrères du diocèse dé. Cba - 

tham cïx je salue encore qomme.<k$ 
frères bien-aimés.,. ensemble, , .nous 
avetiis porté le poids du Jouç. et ..de 
la rlmtexir dans le chain;) <iù. Père de 
fAuilHe- nous nous sommes encoura
gés et aidés mutuellement et nous 

de avens fait, j’espère, quelq.if bien. Je 
pull vous 11 mencàe рбцг- le bor • exemple 

^ nommer JjÿfJ** Q#ft>'me suffise qque xcus m'avez donné et pour 1 a- 
§*^n bbf,Tfq^^gminal.^aps mon mitié iranche, loyale ^et sincère que 

r*YüWfUKriè m’en voudrais vous rr'-yvez toujours jt îfdéef C’était 
W лввІїїііІейУда^^з^ЛіШЬ^г ici, г.Ч'ір-oqœ, poiir cé qqui regard# l’J- 

•"*-**"* t№pe, 1e di- m vie. soyez-en sûn^ Puis-^e souhai-
----- , ter que le bon Dietf, pirce que je vous

f^hyritaMearMes ;• sa toujours aimés,‘permet:c aux. prê- 
Щ a«*4tant de très de Gravelboung. èn retour, d’fti- 
^njec ma jeu-
&œ Jours du 6ér
g^rôÿtemeil- 
к^аіфі de mes

> t t . - 13—Symbole chimique — D'un ver
be exprimant une idée de men
dicité.

" VoUfe rendez-vous bien compte que, 
comzhe consommateur, vous avez 1e 
plus grand lnjérfr à acheter des pro
duits filiez te marchand, local,- parce A la personne qui nous enverra la meilleure solution au problème
qu'ainsi : posé plus hauTTbous donnerons un abonnement de SIX MOIS ou un

l^r-Voue. assurez du paiff* à. votre renouvellement pour "-la même période.
ГшІе.. ; ;• ' Une personne arriva fit- première plus d'une fois dans oe conclure

*<V Vous fournissez de-l'emploi à cent faire bénéficier un parent ou un ami de cet abonnement ORA- „ 
voe«mcjtb^en|. - .-. ТШТ de six moto.

,a4g^»W«ge .dans la lo- Trob mentions honorables donneront droit également à la prima.
«ûWd’où vous tiro* vos moyens de Nous recevrons les jtoonses jusqu’au SAMEDI le 11 mare. La ré-
çubtitoane^ et. u fn favorise le déve- ratma à ce problème serapubllée 1e 16 mars, ainsi que 1e nom de

oatiJogues où "dans des magasins ap- 
U*rtenant à des.orsaslaatlmn étran- '
Kéros, tous tous faites, du tort t 
même parce qii'alnsl :

1» -Votre ar^éutr fournit dù travail 
à des étrangère et favorise teur pros- 
Pér^é «rliçu de" lav être,
'Je "Vous VOUS priver vous-même,

.ainsi que vss.aomÿtoyens des sour- 

.«edVçBjpW. ; ,s 
,3o Vous condamnez tos canci- 

toyeàflf au rôle de 'talet et vous vous 
extipaee à eh subir les oonséquenoes

local л droit t 
'votre encouraçemQjtt. 

lo Par)* qu'il est un des vfttru. 
ào Paroeujutl contrUatiei au mtin- 

'wres aoctqle»i,todivensa-

les jnüriea de Зо Ршбе ju’U est SO.lSùres par 
igl, ^xcellyi ’."Ouest; qu'Ule les féconde en mois- semaine au service de aa .clientèle et 
létce, de sa." «one rtd>es et abondantes pour les Jul aa-vie an eèrvls; complet iteié- 
ee menjmes grenkes du Père qui est dara ler рікше, livraison, erèvtyetc.;
!*Hnm;WL-Ne|»;-0,èet aussi le eoi*elt tpre-g ;5*> JE»roe,quaL ver.d au plus bas 

f“™ peur vous, chem confrtres^t Wi poestbte 'des marchandises qui 
Chatham, cpens confrèresxét teè'Jes rivaHsept ayaetageusanient avec tout 
de tne tiéi-almée .Aceik Oue tous produit éHeneer,'-..

Pi. *. вгатеНюицДч «HWequW tonnant des Jeu-

, NOTRE CONCOURS

#
*:

ï|

Eі
gne

1■
t.ner quelque peu leur nouvel évêque. 
M'étaut toujours bièn accordé,. si 
vous me permettez l’expression, avec 

___ _ -eus mes confrères, veirf même nv-s
maUWWaè 'iïtee confrères d’alors vicaires que je salue tous affectueu- 
doqt.je sahie-avec phüettr'ia 'présén- sèment, en ce moment, >'ose -espérer 
P6 еи-тіа yacieusé "que je m'aocoitterai de même avec

s’enraie.- eimate avec - jWMEU ET MERCI
celui qtrtl. et encore méitfi, jtepnorfe

niqh Alma le sourv^xir de tous «|t de chacun, scù- 
jpftirétoéJÜmoi's- venir que ni la distance, ni le soacl 
PJB /wroê amour et des labeurs qui m’attendent n’a’.tére- 
E; pexa^tril, le 4é ront Jamais. Ajoutez au souvenir 
>utre de ces deux que vous voudrez bien gancter de c?- 

te lui qué tut votre confrère te suffrage 
1- dé vos fervente* prières. Plue que Ja- 
le mate jtelq ressens le besoin! Que,la 

douce Vierge de ГAssomption, en qui 
j'ai voué toute tn» confiance, guide 
mes pes à

GAGNANT DU CONCOURS No. 7 
Madame Vital-H. Albert, Edmundston, N.-B.

mentions ноиошившв : — Irène P. Daigle, Baker-Brook, N B. ; 
Marie-Louise Michaud. BreekeyvUlc, P, Q.; Henri РаШапІ, Clair; Alphé 
Daigle. Bdmundston; Thérèse M. Dlonne. Grand’IeLe. Me

SOLUTION DU PROBLEME Ifo. 7

v e q u e X 
X e

"
> Г' і.
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Q Nous voyons ici la “Voix du Forum"’ nadien, tenant l’auditoire au tcbu 
à Montréal, le “home" du Canadien de ce qui se passe aux autt-es-parties^. 
ainsi que la populaire couche dé glacé par le même mégaphone, commutlt^ 
sur laquelle se jouent les importantes quant aux gens du dehors, ses^tiweeux ï 
joutes de hockey de la National Hoc- commentaires des parnejf toca|es. D’a 

key League. près les ingénieurs£de Глі.їіожіадіі-,В-
Le Forum peut contenir douze-nul- lectric Company cëtfe installation es/ 

le-cinq-cents rpectateurs et, même au la plus consiidérable de ce^gegre en 
cours dè la période actuelle, cetté im- nada et une des plus considérables,|fir 

enceinte déborde généralement ce continent. ' à

-it

1ЮП

a r о і s s e X 
XepateXb 
X 1 e g s X t і 
XeroXmen

Mater
Сti » -,

Ttiélll ■"W&i-' c tc
r аvéi

étal* XvaXbenat 
X eXXX rageXamene 
nXXXXiceXgreler
X v X X X t e 
r e і s X e

letpstc 
de leurs foyers respoc-

yre
des tien dis 

biee à ss
mense
d’une foule enthousiaste, plus particu- .. „
lièrement encore depuis- l’installation L’on peut facilement voir_|es trois 
de qaurante-six amplificateurs du ses- haut-parleurs près des poutres, au des-t 
tème dénommé à juste titre “Système sus de la glace. Dans le niédailly^Ja^ 
de Discours au Public”, et au щоу :;i chambre de l’opérat«'if~.,et. Жещрс 
duquel tous peuvent entendre distinc- Grant qui alterne avec je'jroÇmoms 
tement la voix de Reggie Grand le nu populaire “Phil” Lalonde auth lerophr**** 
pulaire annoncetirtk-Râfltoiit anftçn- rie de l'annonceur, 

cçvr «les joutes <}iîlpdt&s4çqiàr le Ca- sa -Л,
г!-Ле." . -

tifs. »
mr ET e g 1 e s X 

1 a і s X m 
X і 1 e X r e 

X n і X f о 1

V

Jura it :4o r t e X X 
e t r e s X u

de ma 
rè et і quite t
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шттщтACTIVITES 1 NOTES 10САШІ AVIS SPECIAL!

. ..b... , ■••it ' : Nôtre Grande Vente Se Continue
NOUVEAU
SECRETAI'SPORTIVES

•tout propriétaire de Fri- 

gidaire, peut avoir 
besoin 4’examen, vojrdra 

bien nous appeler immé
diatement, : alors que 
nous avons ici un expert 
de la manufacture, pour 

quelques jours, seule

ment. ’
C’est maintenant le 

temps de faire examiner 
votre Frigidaire.

Montréal 
maintenant 
crétarlAt g< 
de M. Brui 

C’est une 
Comité Cei 
bien au oo1 
de T Associa 

H a déjà 
portante à 
nion Régioi 
•lier et lit 
■dans l’acoo 
véi’es fonct 
dont il a t 
taire du C

4LE JEU DE HOCKEY 
CHEZ LES COLLEGIENS

Ste-Anne-«fe-Ja-Pcio*tière, — Le 
’Cyctope", équipe dû Ooura Cïoesl- 
que, a fait subir une défaite à telle 
du "Ootsre Anglais*, en débit de Г ab
sence de leur briûanrt joueur de oen- 
tre, PlUion, et de leur aoûlde défen
se, St-Onge, qui sotit àu repos pour

mood Clavette, Jêudi.
—M. NeU VioWtte de Augusta, Me, 

était en promenade dimanche chee 
M. et Mme Viotorte Dubé de oettè

JOS. MICHAUDü*;H . >'

une Foule considerable profite de nos reductions

t S
MAISON FONDEE EN 1897

11 ville.s —Mme Robert Bngland est reve
nue vendredi d'un voyage à

—AI. Jos. David est аШ 
Kent par affaires, vendredi.

-A«aes Irène et nméu* QyrAtetc 
David étaient les invitées de Mlle 
Léona Thérteult, à la fin de la se
maine dernière.

—AI. Edmond S trois de Ste-Anne 
de Madawaska, visitait son frère, M

Boston, 
è fc>rt

; 0
Oquelques semaines. <POUR HOMMES POUR DAMESla première période n’offrit rien 

de remanyiafcûe. Dès lé» débute de la 
deuxième, Lcbri du “Qjtelope1 plaça 
le disque dans le coin du filet,' sur 
une passe de VérinU. La finale fut 
plus rapide, mais aussi plus dure. 
Cependant, Véelna dompta de nou
veau pouf le ЧСЙМІФ?’. Malgré les 
efforts répétés de Lerveüque, Leclalr, 
Fafard, le Cours Anglais, ne put é- 
ohapper au tiandhiaaige, et le ré-

Robes de maison en broadcloth impri
mé; bleu, vert, rouge; grandeurs peti

tes, moyennes et grandes pour dames

Chemises en broadcloth avec 
collet attaché, couleurs unies 
drab, vert, bleu, blanc. Très 
bette valeur pour_______________

іt
-

59c & 79c !1
Georges Strode, dimanche. іCreighton I Citdwell RECEPTIC 

s’. E. Mgr I 
4 LA PALE

—M. Ambroise Violette de Van Bu- 
геп est retourné chez lui après avoir 
passé quelque temps chez M. et Mime 
Victorie Dubé.

—M. Geo. Beaulieu, est allé à Ste- 
Rose ces Jours derniers, par affaires.

—AI. J. Quay, gérant général de 
la Fonderie de L'Idiot était en ville 
par affaires, ces jours passés.

—Mme Alexandre Dionne, de Ste- 
Rose est retournée chez elle après 
avoir passé quelques semaines nhes

üïrÆ ïj5îaS.5SSS5S =
loufs “ If*? J’**3 *■ '*ren,s * parrain et marraine, M. Unite Thé- 
a“^S> „ rtoutt et XaabeHe №**.

—Mme Oyr Cyr. de St-Hilalie, HI- et cjg^jde Gagnon.
altattMme J^Lapointe, «medl. BUe Me
” ”*”• M **' Fernande, Claudette; pmntnetmar

—Mercredi soir. Mme J.-O. Cas !*^a м*І 

tonguay recevait & diner au Meda- i__ )1TI# an. Hê-
waska Inn, en l’honneur de Mille »rh ^r^nr-tSSfrr iwifim
A.-P. Ubbé de St-Uonand. Le,.»-

A M. etUo* nfwU. J* », un* 
Landry, de Montréal, Mine Raymond bandée g*- іткМідів. и.и- і 
Breau. none Thomas Ouerette, Mme сяялаіен» ' csdie Vuriam rt

SLtSSgZ,^ * --.«jS»--."--.-

________ . John Long.
—Le mariage de MUe Louise Me- —A M. et

lanson, fille de M. et Mme André un Aie ІМ
Mdanson, à M. Edmond Carneau a очні. Réné; | 
été célébré dans l'église paroissiale «
lundi matin, par M Je curé Ouellet, —A M. et Mme nrmia Boiichi— 
Après la cérémonie, un déjeuner eut k ». deux enftuiU Jienemux hfir1 _J: 
lieu au Café National, où ae trou- k U: un flla, Jceeph, Antoint la
vaient réunis tous les invités. Mme praln et marrair- t ’at
Comeeau, était Jeune aile connue et ttme с“АИе Leplante. Г------ J *~
populal e à Madawaska M Corneau H«. Antoinette, Orne 
es' orefesseur à l'Ecole Junior High ** °”™»1” M. et 
de Madawaska, et demeurait сі-de- Mtehai#.
vent à Peabody, Mass. Plusieurs ça- —A M- et НрШІтишІА LévaaMf 
«eaux turent présentés avec les soff- Je 5, en Ш. BepUsé le 16, RsOsuti*. 
halte dé tous qui les connaissent, ' RddoJtbe; parrain et marra*», Pri-

—Mme Roméo Lévesjue de French HoeOgnod et Emilie Gérard, 
ville visitait des amies en ville ven- —A M et Mtne Joseph Levels, le 
Лі-di. 13, une aile baptisée le 15, Mwle.Ora

-Le Cercle St-Thomns des Pillv “
d Isabelle avait une réunion sociale w
dans la salle parolssia'e mardi soir.
Mme Jos. Sirois reçut le 1er prut ~‘ -Une ^*®Jkéé le 16, Мале,
de bridge, Mme Leroy Dionne 5 Thérèse, Jeannine. Parrain et mar-
2e Mme Abc] Momcault, laeonsm r8lBt' Martin et Rom-Ann,
latlon. Au Chaxlemagrv... MUe Ro- VfTrTt., .
lande Guérette gajna le 1er prix . —A îf ЙЛЯ*,?*? *5*“* le 
MUe Bdwlna Blanohct, le Je et Mlle '*■ *■»!*. O*-
Alln» Bourgoin, la consolation. ^UBetg- .Pprratg et marraine

—MUe Jeannette Soucy, étudiante M' *î 
A racole Normale Madftvwska à iT*, M $ Mnm Jqa Oaetonguay

-Mme Thomas Dufour était envisite chez sa soeur Mme Phel Scnâ M *****
tôt de Port Kent, la semaine p5 FtI^ «t.qnrraWs, M. et

—M. Alexis Martin a dû retour- ^*5*45521^ 
ner 4 Montréal la semaUie dernière .aTT" F-J* 
jrnrn subir une opération dans là

-HMUe Иогіпа Dufour recevait à 
cinq tables de bridge vendredi sof lt u 
à la demeure de ses parents, M. et 
Mme Thomas Dufour, au profit de 
la Société l'Assomptton.

—Mlle Ozithé Daigle, MM. Lévt 
Klein, Jim Cyr et Arthur Maitiâ 
oortt revenus de l'excursion de Bos
ton, samedi.

Un lot " de Chemises rayées 
bleu ou noir, grandeur 14 à 
МУ,. Très spécial à___________

Pantalons de tweed de coton 
couleurs foncées, grandeurs 
32 à 40, pour hommes. Bon 
marché *__________________________

f
Très jolis Smocks de cou

leurs unies: blanc, vert, bleu, 
mauve; manches longues, tou 
tes grandeurs à________________

Souliers en kid noir, talons 
cubains, grandeurs 2j4 à 6, 
pour dames, à___________________

Telephone : 177sultiat final fut de 3 à 6.
CYX3LOPE: Tr«n*Q*y, buts; Thé- 

berge. Courcy, défenses; St-Vlctdr, 
Lcbel, centrée; Duval, Groleev, Vé- 
Kina, Desmeules, allée.

COURS ANGLAIS: — Froncdeur. 
buts; Léplne, Blais, défenses; Léves
que, Leclatr, centre; Fafaihd. Rue’., 
Fneneüte. Talbot, ailes.

Montréal 
C. J. C. se 
orès-midi 
Ч-Ч). rue Cl 
cha’eureusf 
de Son Ex 
Me’anron,
xelbourg.

Les Acéji 
ont profité 
leur était < 
reconnaisse 
a encourag 
de nombrei 
en Acadie, 
diocèse de 
calre-Géné 
mônier rég 
tant de dév

A l’instar 
seur à On 
le Cardinal 
Melanson 
de témoign 
veillant inl 
sujet avan 
copat.

Rue і

NAISSANCES i

1.79 іEN FEVRIER
іt

lLE HOCKEY 
A STE-ROSE

Ste-Roee du Dégelé, (D.K.C.) — 
Les •'Maroons" et les "Rangers" deux 
équipes de Ste-Rose se sont rencon
trés dans une joute sensationnelle 
dimanche, le 19. Les "Maroons" ont 
enrégistré 10 points, tandis que leurs 
adversaires en comptaient 9.

MAROONS: Joe. Cété, buU; Nath. 
Desohénes, SyMo Oue’let, défenses : 
Geo. Picard, centre; Altêrl Raymond 
G. Ouellet, idles, N. Hadeau, subs
titut.

RANGERS: R Perron, bute; Ad. 
Lavoie, Pierre Laudrv .défenses: Bs- 
dras Soucy, centr-., Raymond Ouel- 
iet, M. Desrosiers, ailes; Donat Ouel
let, substitut.

Arbitre: Patrice SouÇy.
Les Joueurs suivante comptèrent 

les points: A. Raymond, 5; N. Des
chênes, 4; G. Pioand 2; S. Ouellet 1. 
pour les Maroons; R. Ouellet 4; E. 
Soucy З, P. Landry 2, pour les Ran
gers.

Combinaisons tout laine, pe-4 
■antes et cordées, grandeurs I 

34-36 et 38, Valeur extra à __ * *

Pantouffles en cuir de fantai
sie, avec talons caoutchouc; 
couleurs: rouge, vert, bleu, 
noir, gris, brun. Pour da-

:
і

S
H !

! ~ Sur demande de nos clients nous of- ij mes à 
frons de nouveau la fameuse laine il 

“Monarch Dove” en boule de 15c; tou

te; couleurs. Pour Samedi et Lund 
■'Seulement ;

Bas laine et soie pour dames, 
grandeurs sy2 à 10, aux prix 
de :

AU PROFIT DE
29c-39c-49c-59c2 boules pour 25cL’EGLISE DE ST-BASILE

Bas golf en laine pour fillettes et Gar

çons; couleurs assorties ; aux prix de :Drap en èoton jaune pour lits
grandeur 8-4_____________________

grandeur 9-4 ; 99c

Madawaska, Me *SOIREE DE CARTES AU CERC 
ST-COEU1

29c - 39c - 49c$ËSP
» Root.

Baker-B: 
Vités acé, 
'«-•f e St-C

Dans la salle paroissiale de St-Basile 

— ORCHESTRE DE GRAND’ISLE — 

Tire d’Erable servie après la partie 

de cartes. — Chansons comiques.

.**
Serviettes anglaises pour le bain, avec 
rayures bleu et jaune, 15 x 30 ; bon 
marché à______________________________________ 10/AVIS AUX PATINEURS л m

V'J jur ’a 
кл’пр-ч éta 
’ps nuwbrt 
r \AU» Aigrie 
four habit 
se^xié’aire, 
La crise a 

intéressa v 
ses reman 

* bien à pol 
I. A. Poiri< 
render; so 
"aire" caç 
"^e bonne 
"4*torfcou« 
'» et. pourti 
^‘°st que Г 
“Etudions 
main’, dit 
nas même 
•'‘"ices en 
«="iet‘de n
VMsto’re.
tA-e-santê 

’.on sco’al 
tie aumôn 
s en dégag 
les dans le 

Vint ens 
Boite aux 
d’une pag 
waska; le 
des snorts: 
Denses pa^ 

La réun 
res: chacu 
le sa soiré 
ft^êTe au і

Les patineurs et les Joueurs de 
hockey qui possèdent des armoires à 
ГArena, sont priés de remettre les 
clés de cadenas pas plus tard que le 
15 mars.

PAS D'ENCAN CHINOIS LE RENDEZ-VOUS DES ACHETEURS ECONOMES

ADMISSION : 25c LE GLUB BACHELOR
♦♦♦■H ;2070-2tfis-2mars LE DEBUT DE

L’ANNEE VOUS 
RAPPELLE QUE- 
C’est maintenant le 

temps de renouveler vo
tre cotisation annuelle - 

$1.00 — comme membre 
du Club de Chasse et de 
Pêche de Madawaska.

Adressez votre remise 
à M. Léohard Daigle, se

crétaire,, Çamündston.

rJbtti pm U CfUÏ de Chasse et 

de pttké tumM de Madamaska 
dtm .Hhtii II de comté, pour la 
IgNgieio* Й tie, reetourca па

Assemblée Publique
des Contribuables du District Scolaire 

D’EDMUNDSTON

GAGNANT
PERDUAUTO A VENDRE

C'est M. Gerard St-Onge d» cette 
ville qui a été l’heureux gagnant des 
articles de fantaisie mis en râflc par 
Mme Pierre R. Lévesque ces jours 
aemiere.

Automobile Chrysler “70", en très 
bonnes cbnditions. à vendre, pour 
cause de maladie. Prix raisonnable.
Pour plus d’informations s’adresser Prière de la rapporter au Bureau du 
:hez M. Ovide MICHAUD, 17 ave. | Madawaska et recevoir une récom- 
La. porte, Edmunds ton, N. B. . pense.

Une montre-bracelet Bullova a été 
perdue jeudi dernier près de chez M. 
Willie A. Daigle, Madawaska, Me.

» !

GRAND’ISLE, Me SAMEDI MATIN — 4 Mars — 10 hres 
A L’ECOLE PUBLIQUE

I
O

Oтії
Un grand nombre d’invitée ont 

pris part à la célébration du maria
ge de Mlle Elise Cyr, de GrandTale, 
à M. Pierre Daigle, de St-Oavtd, évè
nement qui a donné lieu à de joyeu
ses fêtes. La cérémonie se déroula 
dans l'église St-Gérard de Granti’Xs- 
•e, luddi matin. Le R. P. Oharette 
officiait.

La mariée est une graduée de l'E
cole Normale Madawaska, de Port 
Kent, et demeurait avec sa mère, 
Mme Germain Oyr, pendant qu'elle 
enseignant à Madawaska, Maine. 
Le marié est un jeune homme de St- 
David, bien connu et populaire, et 
il demeure avec sa mère, Mme Rémi 
Daigle

Une soirée eut lieu en l’honneur 
des nouveaux époux lundi dans ht 
salle Olympia, à Madawaska.

Nous leur souhaitons bonheur *

A NOS ABONNES Tous les contribuables sont invités à aller dis- ;
; ; cuter la possibilité d’émettre des débentures pour ;
; : couvrir une somme d’argent que la Commission :

: Scolaire doit à la banque depuis plusieurs an- :
: : nées. :
I HméW«4ééWHéHHéWHH44éMééWHéMéW4

I
10-9-32 signifie : 10 septembre 1932»

La date olacée sur la bande-adresse de votre 
’’ournal signifie que votre abonnement prendra fin 
à cette date — ou est échu depuis cette date.

Nous avons adressé nos factures à plusieurs 
-es jours derniers. Quelques-uns nous écrivent 
•’our savoir comment nous pouvons leur réclamer 
<s>’> 00 si la bande-adresse et le reçu qu’ils ont en 

main montrent que leur abonnement est payé jus- 
ou’en septembre, novembre, décembre ou janvier 
dernier.

Iteeent, le

■ЬЗІ ’ a
TWYTTT

DEMANDEZ LESAi

zustsœL
bert. 04y,:S3Saétrierairié: aè-

-AUTet lêm*i4gttRTO wè, té 
ІЦ, ée fiUe,l*5Sée S ». tterie
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«Jré СетШе. Benin et mer.-eief; 
Meurtre et ІлжІІЦ Ybébwse.
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î

‘ SUR LA 
LE SATN1:

COUTURIER®
Afin de faire connaître mon expé

rience dans la couture, J’irai coudre 
n’importe où à domicile à 50 «ous 
par Jour. Pour toute information, 
s'adresser à Mme Paul D. Martin, 
chez IfL Flarvien BEAUIÆJ7U, en fate 
du magasin Xavier Bouchard. 
2065-4f-2mai».

. A*
LILLE, Me St-Hilai 

gens de la 
assidus et 
ser sur la 
Bientôt le 
mettre fin 
et d’amus< 

Notre éi 
pourquoi 1 
nue toujoi 
glane П y 
eiîe ГЄП/СО 
de Madav 
elle remix 

Dlmand 
J. C. d*Ec 
dre sa re 
encore rai 
4 à‘2 en : 
Al-phé La 
buts a avo 
travaillé c 

Dimanc 
vait lieu 
au-delà d< 
hilbés, tan 
que par o 
nuntes.

Voici 001 
des prix: 
Amos & A 
bert), prb 
que et A.

DAMES 
ri ne Albei 
Rossignol; 
de" (Anne 
Emile Alb 

ENFAN 
(Gilberte : 
bert; 2 - 
Cyr), don 

ENOOU 
"L’Octogé 
d’Henri A 
Cyr), don 
mes :“Bol 
don de M 

‘Le Bosbi 
de His Pi 

JUGES 
Prentehvll] 
Luce, Me, 
St-Hilaire 

Après b 
servirent

Nous le répétons pour la centième fois peut- 
“tre: L’ABONNEMENT EST PAYABLE D’A
VANCE au taux de $2.00 par an. Donc si votre 
-bonnement est échu depuis le 1er janvier dernier, 
-t qqu’à date vous ne nous avez pas avertis de 
oendre l’envoie du journal, vous devez $2.00, non 
pas pour un mois, mais pour un an d’abonnement 
oui se terminera le 1er janvier 1934, à moins que 

vous ne payiez le temps écoulé, au taux de 17c 
par mois.

і

Beaux succès
un

:Deux soirées récentes au. profit 
de l'église paroissiale ont remporté 
de francs succès dont sont fiers à 
Juste titre le R. P. Ménard, vénéré 
curé de la paroisse, et les organisa
trices dévouées.

La première, qui eut lieu dim an- 
ahe soir, fut une soirée de Charle» 
mat ne, suivie de chant, musique et 
autres divertissements. Malgré dès 
circonstances peu favorables, on réa» 
Usa près de *60.00. Mardi soir, une 
autre veillée préparée de plue longue 
main, et où figuraient des personna
ges aux costumes appropriés v ia 
joyeuae fete, amena ù la salle pa
roissiale de nombreux assistante qth 
s'amusèrent on ne peut mieux. Ой 
récolta ce soir-là la jolie gomme de 
SLIOfiO. On offre des remerciements 
aux organisatrices et-à tous ceux qùt 
leur ont donné leur encouragements

SUS- И vM

chez■
A VENDRE

1 paire de chevaux, avec hamate, 
de travail; 1 batteuse de grata; 1 stie 
à bois; l râteau à cheval; 1 fauchéu- 
se; 1 voiture double; 1 autre voiture; 
1 charrue; et un troupeau de Mou
tons. A vendre immédiatement. S’a
dresser à Mme AHOUS THOMAS, 
Connor, N. B.
2060-3il 7-ЗІЛШГВ.

■
J

F, T, LAJOIE JQS. MICHAUD
! SPECIAUX du 3 au 9 Mars

;
R

Autre remarque : il faut que les arrérages 
soient payés à date pour que nous enlevions le nom 

l\ d’un abonné de nos listes. Pour notre protection, 

r; nous ne pouvons faire autrement.
DONC. . . . inutile de nous écrire pour nous 

[■ dire que vous n’avez pas d’argent, que vous paie- 
ri rez plds tard, mais que vous désirez ne plus rece- 
n voir le journal à partir d’aujourd’hui. PAYEZ 
5 arrerages à date et nous enlèverons votre nom.

Nous regrettons d’avoir à exiger d'une fa- 
H sévère le paiement des arrérages d’abonne- 
g ments. Nous y sommes forcés par les obligations 
g auxquelles ils nous faut faire face. La banque 
fj oblige à agir ainsi.

Nous comptons donc sur la bonne volonté de 
a nos abonnés pour recouvrer ces arrérages qui 
n sont précieux pour la vie du journal.

Г

LAIT Dorothy, 
La boite________ 10/ :L’ASSOMPTIONA LOUER

Deux logements de six apparte
ments avec hangar et autres com
modités modernes à louer immédia
tement; aussi deux garages à louer à 
très bas prix. S'adresser à Pii. MO- 
NETTE, rue de 1 Eglise, Edmunds ton 
2068-2fe-2maxB.

[ :

voue offre les meufeuiw 
GARARTBBB . FEVES

K ' BLANCHES
У lOlbs 

pour .

SUCRE blanc,
10 Uvres pour_____

GRUAU fin 
'Sac de 20 lbs_______

Pour :vos
-Ronald CH AREST 19/AVIS PUBLIC , .... 75/Cteotor Mol IM 

m 282-3 ' кша+лтк H. Ж
соп

Le eoussigné, Paul-D. Martin, de 
la paroisse de St-Basile,’ donne par 
la présente avis à tous les marchands 
et au public en général qu’il rftà 
pas responsable des dettes de sa fern 
me Marie OueOlet, qui a déserté son 
foyer.

Ce 2 mars 1993.
2067-2fe-9mara*

t

BLE D’INDE sur épis, 
La boite___________________

■^ТТйВЖЗВКта

M. Denis Bore» ■*> «t ui
frères lemenKiiKT'^w «In ill—<i< 
tous oeu* qui leur ont lltoDlgn* <k li 
eympsthie k ls mort de leur frère E: ; 
loi, soit par basjurts *p*rtto<és, Ot,

20/nous

FARINE à Gâteaux, 
Swans Down, bte________ _

BALAIS,
Bonne grosseur___________

LUX,
Gros paquet —...._____ _

BEURRE de Peanut,
Pot 4e 32 onces___________

BISCUITS au Soda,
Sacs d’une livre, 2 pour

SIROP de Blé d’Inde, 
Chaudière de 5 lbs________

SIROP Lambert,
La bouteille______ :_________

29/nous OEUFS(signé) Paul-D. MARTIN
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UNE CHAMBRE ШШ рОи 
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tORSETS à VENDRE
A titre de représentante. J’offre

en vente les coraet* et ceintures de
santé et de toilette ‘Spencer’, faite 
sur mesure. Toute dame ou demol 
selle qui désirerait examiner tes 
modèles et tes échantillons, n'aura 
qu’à s’adresser à Mme Raymond 
CLAVffEVB, Coreetiere Spencer 
tel.: 90-2.

ETES-VOUS EN SURETE ?

1

4.

Votre coffre-fort peut-il vous procu
rer une sécurité absolue ?

Sinon, nous pouvons vous la fournir, à un coût 
d’à peu près un sou par jour. Vous pourrez membre vos 
valeurs en lieu sûr en louant un coffret de sûreté dans 
l’une de nos voûtes. »

Vos papiers et documents précieux seront à l’abri 
du vol, de la perte, de l’incendie ou de toute autre 
éventualité.

SOYEZ EN SURETE.

LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

SUCCURSALE 
Edmundston, N. B

GERANT 
P. Blanchet

SOUS AGENCE

Noel Lizotte, Clair, N. B.
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